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Notre banquet fut une réussite
1981 avec une pensée recon- 
naissante aux membres de la 
commission des fêtes pour cet- 
te chaleureuse après-midi.

Dr DANOWSKI

Les deux visages de Tennemi

D ques du pays ont compris que 
par-delà les juifs, c’était la dé- 
mocratie qui était menacée.

De leur côté, les faussaires 
de l’histoire ne sont pas restés 
les bras croisés. Le fameux pro- 
fesseur Faurisson, qui prend vo- 
lontiers ides allures de mar- 
tyr (!) a trouvé des supporters 
bien curieux jen la personne 
d’ex-gauchistes anarchisants.

A côté d’un Serge Thion, on 
a vu apparaître Noam Chomsky 
linguiste réputé et juif de sur- 
croît. Cela suffira-t-il pour don- 
ner plus de crédit aux thèses 
révisionnistes?

On peut trouver ici et là des 
intellectuels ou journalistes qui 
se disenjt «troublés», comme 
s'il n’y avait pas pour eux d’au- 
très sujets d’inquiétude.

P
.

tn o s e  e s i e ruenuue : ce 
que l’on veut 36 ans après, c'est 
rayer Auschwitz de la mémoire 
des hommes.

La raison en est évidente : 
libérés de ce handicap, nos en- 
nemis peuvent repartir à l'as- 
saut contre les juifs et contre 
l’Etat d’Israël.

Dans ce nouveau contexte, il 
ne suffit plus d’appeler à la vigi- 
lance, mais de s’organiser pour 
démasquer les nostalgiques du 
3ème Reich et leurs complices, 
conscients ou inconscients.

Henry BULAWKO

ans les mois de tension qui 
ont remué la France, les 
anciens combattants, ré- 

sistants et déportés se sont sen- 
tis personnellement agressés. 
Tout juif était une cible possible, 
mais les témoins de l'époque 
hitlérienne avaient des raisons 
particulières de relever le défi.

En fait, il y en avait deux : 
d'une part, les néo-nazis encou- 
ragés par l'impunité : d’autre 
part, les pseudo-historiens qui 
nient le génocide pour réhabi- 
liter le nazisme.

Ces deux actions sont parai- 
lèles et se complètent.

Il y a ceux qui propagent la 
haine antisémite, qui tracent des 
graffiti odieux, qui profanent des 
monuments et des tombes, qui 
incendient des synagogues . . .  
Nombre d'entre eux vont plus 
loin, organisant des attentats 
contre des personnalités et des 
institutions, y compris des non- 
juifs. On a ainsi agressé la Ligue 
des Droits de l'Homme, la LIC 
RA, le MRAP, le siège des an- 
ciens déportés, le Mémorial du 
Struthof etc . . .  etc . ..

a bombe de la rue Co- 
pernic, intervenant après 

la dramatique nuit des rafales 
dirigées contre des écoles et 
synagogues juives, a semé la 
mort. Et la réaction, trop timide 
jusqu’ici, a été exemplaire.

Toutes les forces démocrati-

Le budget 1981 des anciens combattants 

est imposé d’autorité par le gouvernement
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son budget rejeté en première 
lecture par les deux assemblées. 
Le résultat est appréciable et 
aurait dû faire réfléchir en «haut 
lieu».

Mais hélas, en deuxième lec- 
lure ,le gouvernement a usé du 
vote bloqué face à !’Assemblée 
nationale. Dans ces conditions, 
tous les budgets ministériels — 
y compris celui du secrétariat 
d'Etat aux Anciens Combattants 
— furent votés par 273 voix 
( représentant la quasi-totalité 
des députés de la majorité) 
contre 199. Le Sénat a de même 
voté la loi de finances en deu- 
xième délibération.

Maintenant, s’il est compré- 
hensible que les ACVG ne fas- 
sent pas la fine bouche et pren- 
nent acte des mesures nouvel- 
les concernant les invalides de 
10 à 80°/o, les veuves, les ascen- 
dants, les aveugles, les sourds, 
ils n'en demeurent pas moins 
fermement campés sur le ter- 
rain des revendications non sa- 

(Suite page 2)

Lors des séances budgétaires 
concernant les Anciens Com- 
battants et Victimes de guerre 
— tant à !’Assemblée nationale 
qu’au Sénat — l’action du mou- 
vement combattant (et en parti- 
culier la journée nationale de 
protestation de l’UFAC le 25 oc- 
ytobre) ont été manifestement 
présentes au coeur des débats.

La position du gouvernement a 
été sévèrement condamnée et 
les mesures nouvelles annon- 
cées à grand renfort de publi- 
cité politique, n’ont pas eu l’im- 
pact escompté.

En effet, au cours de la «pre- 
mière lecture» le 14 novembre, 
!’Assemblée nationale a rejeté le 
projet de budget par 352 voix, 
tandis que 95 députés seulement 
se prononçaient en faveur de 
son adoption. Il en fut de même 
au Sénat, le 25 novembre ; les 
crédits du titre IV — concernant 
directement les pensions et la 
retraite du combattant — étaient 
rejetés par 254 voix contre 37 !

Ainsi, de tous les ministères, 
seul le secrétariat d’Etat aux

de la «drôle de guerre» notam- 
ment : les désastreuses condi- 
tions de vie aux baraquements 
de Barcarès, avec ses puces, 
son sable soulevé par la «tra- 
montane» et couchant même à 
terre ; les exercices de l’école 
de soldat, le départ au Front 
dans les wagons à bestiaux ; les 
péripéties au Front, la vie dans 
les stalags, dans les commandos 
et le retour, tant espéré au foyer, 
hélàs souvent dévasté : femmes 
et enfants déportés.

Aussi, le présent est-il plus 
gai. Le passé est déjà très loin. 
Les couples, bien qu’ils soient à 
un âge avancé, dansent en tour- 
billonnant aux sons de l'orchest- 
re Starski qui les régalent par 
les airs de musique d’autrefois, 
connus de tous.

C’est aussi le cas des chan- 
sons chantées par la vedette 
appréciée TALILA qui est très 
applaudie.

Le repas succulent arrosé de 
bon vin, tire à sa fin. Les ca- 
marades vont se séparer bien- 
tôt. Ils se donnent rendez-vous 
pour le banquet de Novembre

Le dimanche 23 novembre 
dernier, notre Union a organisé 
son banquet annuel dans les 
Salons Concorde-Lafayette. Plu- 
sieurs semaines d’avance, les 
billets étaient déjà vendus. Aus- 
si, fut-elle grande ,la déception 
de nombreux membres qui né- 
gligeant la date limite d'inscrip- 
tion au banquet se voyaient re- 
fusés l’accès aux Salons. Le 
nombre des convives était éva- 
lué à 400 environ. Chacun oc- 
cupe sa place. L'ardre est par- 
fait.

Le Président Beller prononce 
une allocution remerciant avant 
tout, la présence de si nombreux 
camarades, témoignant ainsi, une 
fois de plus, leur attachement à 
notre organisation.

Le Président Beller termine 
son allocution en souhaitant à 
tous une bonne nouvelle année 
qui approche à grands pas.

La musique joue ensuite 
l'Atikwa et la Marseillaise.

Cependant les conversations 
allaient de bon train, se com- 
mémorant les diverses étapes

De g. à d. notre Président I. Beller, Dr. Danowski Président d'honneur et leur 
épouses. M. Czarny, Maffini Président de l’UGEVRE et Madame M. H. Glas- 
berg Président de la Fédération des A.C.J. des deux guerres et Madame.
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Extrait de l’allocution 

de notre président I. Beller
|  Chers Amis, Chers Camarades, |

Voilà près d'un mois que nous avons eu notre Assemblée 1
|  Générale à laquelle assistaient près de 300 membres. Cela |
|  prouve une fois de plus, que notre organisation reste très |  
|  populaire au sein du monde combattant juif et non-juif.

Il serait vain d’énumérer aujourd’hui les initiatives et les |  
|  réalisations faites dans tous les domaines.

Les événements tragiques que nous avons vécu récem- |
|  ment après l’attentat ignoble contre la synagogue de la rue I
|  Copernic ont galvanisé l’opinion toute entière. |
|  Nous étions présents partout pour la riposte populaire §
|  contre les néo-nazis et avons défilé sous notre banderole |
1 le mardi 7 octobre avec les 200.000 à 300.000 personnes de I
|  la Nation à la République. |

Notre Union s’honore, que le président de l'U.F.A.C. |
|  Nationale, René Peyre, soit venu avec ses camarades, défiler |
|  avec nous, de même que le Capitaine Henri Glasberg, Grand |
|  Croix de la Légion d’Honneur, président de la Fédération des |
|  Anciens Combattants Juifs des deux guerres, également parmi §
|  nous aujourd’hui. |
|  Nous saluons aussi la présence de M. Maffini, prési- 1
1 dent de l’U.G.E.V.R.E. |
|  Nous vous souhaitons un après-midi agréable dans cette |
|  ambiance de joie et de fraternité. |

.T l I l I l l l H in i l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l I l I i l i n u l H I I I I I I l I f l I l l l l l I l l l l l l l l l l l i l l I l I l l l l l l l l l l l i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I l I l l l f i

o s  o a ïu v cJ V
p o l i t  1 y 8 1

année 1930 s'est achevée 
sans que les promesses 
faites aux anciens com- 

battants et pensionnés de guer- 
re, soient prises en considéra- 
tion ou presque.

Il en est ainsi quant à la de- 
mande de rendre à la date du 
8 mai, anniversaire de la victoire 
sur le nazisme, son caractère 
de fête nationale, au même titre 
que le 11 novembre, ceiie-ci a 
été retenue. La puissante ma- 
nifestation du 25 octobre der- 
nier, devant !’Opéra de Paris, a 
traduit le profond mécontente- 
ment qui existait dans le milieu 
ancien combattant

Les anciens combattants et 
victimes de guerre sont décidés 
à poursuivre leur action afin de 
faire aboutir leurs justes reven- 
dications.

L’année qui vient de se ter- 
miner a montré le danger de la 
montée du néo-nazisme, du ra- 
cisme et de l’antisémitisme. L’at- 
tentât criminel de la synagogue 
de la rue Copernic a boulversé 
les couches les plus larges de 
la population du pays, Les as- 
sociations d’anciens combattants 
étaient présentes, lors de la vi- 
goureuse manifestation de ri- 
poste contre le fascisme. Notre 
Union participa massivement à 
toutes les actions contre cet at- 
tentât ignoble. Nous ferons de 
même à l’avenir si les événe- 
ment l’exigent. C’est pour nous 
un devoir sacré si nous voulons 
rester fidèles à l’idéal pour le- 
quel sont tombés nos frères de 
combat et de souffrance.

C ette lutte est de plus en 
plus nécessaire, alors que 
les néo-nazis tendent à 

accréditer l’idée que les fours 
crématoires, les chambres à 
gaz, les six millions de juifs as- 
sassinés sont une invention pure 
et simple. Agissons davantage 
avec les forces antifascistes pour 
que 1981, soit une année ef- 
ficace pour barrer la route à 
cette honteuse et néfaste pro- 
pagande qui tend à réhabiliter 
l’hitlérisme.

Nous avions beaucoup espéré 
que l’année 1980 nous appor- 
terait la paix au proche-orient et 
l’arrêt des hostilités entre Israël 
et ses voisins. Or, le tunnel est 
loin d’être franchi. L’année 1981 
aura-t-elle plus de chance ? Nous 
voulons l’esperer.

U ne des questions les plus 
importantes — sinon la 
plus importante — est 

sans doute celle de la paix. Qui, 
sinon les anciens combattants, 
aspirent le mieux au maintien 
de la paix? C’est pourquoi, ils 
participent aux campagnes pour 
le désarmement, pour l’abolition 
de tous les blocs militaires.

Tous les sondages publiés au 
début de la nouvelle année, dé- 
montrent la volonté des français 
de tout faire pour que 1981 
écarte les dangers de nouveaux 
conflits.

Quoi d’étonnant de consta- 
ter que les anciens combattants 
juifs se placent parmi ceux qui 
désirent ardemment la paix.

Ceci dit, exprimons nos voeux 
de bonne et heureuse année 
pour vous, chers camarades, 
pour vos familles.

Isi BLUM
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Nous vous prions de bien vou- 

loir être notre interprète auprès 
de tous ceux qui ont oeuvré a 
sa réalisation, nos remerçie- 
ments les plus chaleureux.

Nous sommes témoins que 
votre oeuvre sociale répond à 
sa vocation dans le respect de 
la personne humaine ; Seule, 
une oeuvre sociale à but non 
lucratif peut atteindre ce but.

A L’U.E.V.A.C.J.

Monsieur le Président,
Aujourd’hui 17/1/1981 au re- 

pas d'anniversaire des «Lauriers 
Roses», nous convalescents pré- 
sents, tenons à vous témoigner 
toute notre gratitude.

Votre réalisation sociale, dont 
nous bénéfiçions est une réus- 
site.

J .

S'il*

m a

Lettre envoyée par les convalescents à l’occasion du 
16e anniversaire des « LAURIERS ROSES »
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| M anifestation nationale | 
de protestation 

ie 14 mars à Paris
|  Notre Union appelle ses adhérents à venir à la manifes- |
§ tation organisée par l’U.F.A.C. |
a 5
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Nous étions présents
grande réception à l'institut des In- 
valides.

Le ministre M. Maurice Plantier 
a prononcé un important discours. 
Il a ensuite exprimé ses voeux aux 
anciens combattants.

Parmi les personalités il y  avait M. 
René Peyre Président de L’UFAC 
National ainsi que I. A. Dom Prési- 
dent de l'UNC.

Notre organisation était représen- 
tée par Maurice Sister.

LE 50e ANNIVERSAIRE DU 
*REVEIL DES COMBATTANTS»

C'est le 23 janvier qu'a eu lieu 
une brillante réception de l’ARAC, 
pour fêter les 50 ans de son jour- 
nal le «Reveil des Combattants».

On a vu beaucoup de représen- 
tants d'organisations d' A. C., ainsi 
que le Président René Peyre.

Notre Union était représentée par 
Michel CZARNY et Maurice SISTER.

Au cours d'une émouvante céré- 
monie, le président de la Répub- 
lique, en présence de Jacques Chi- 
rac et de nombreux ministres, a 
inauguré à Paris, le monument à la 
mémoire du maréchal de Lattre de 
Tassigny.

Le colonel Crespin et le maire de 
Paris ont rendu hommage au Maré- 
chai de Lattre de Tassigny.

Le président de la République de- 
vait ensuite souligner, à son tour, 
les qualités principales du chef lé- 
gendaire de la 1re Armée.

Le Président //ex BELLER et le 
porte-drapeau Boris KAUFMAN ont 
représenté notre Union.

LES VOEUX DE 
M. MAURICE PLANTIER

Le secrétaire d'Etat aux Anciens 
Combattants et V.G. a comme cha- 
que année offert le 13 janvier une

LE BUDGET DES ANCIENS COMBATTANTS

principales demandes, en parti- 
culier le rattrapage du retard de 
14,26% sur le rapport constant, 
le 8 mai férié, l’égalité des droits 
pour les combattants d'Afrique 
du Nord. Et ils se refusent tout 
autant à admettre l'attitude des 
députés de la majorité qui — 
après avoir semblé les défendre 
au cours du premier débat — 
ont voté comme un seul hom- 
me le budget en deuxième lec- 
ture, sans l’ombre d'une hési- 
tation, sans la moindre réaction 
même verbale, sans la plus pe- 
tite déclaration visant à défendre 
le vote contraire émis par eux 
48 heures auparavant.

(Extrait de l'article de Louis 
Berniers — vice-président na- 
tional de l'ARAC, paru dans 
le numéro spécial du «Reveil 
de Combattants», de décem- 
bre 1980, pour son 50ème an- 
niversaire).

(Suite de la page 1 ) 
tisfaites. Ils ne peuvent accepter 
d’être traités avec mépris par 
le gouvernement et le président 
de la République en ce qui con- 
cerne la satisfaction de leurs

NOS PEINES
Que les familles de nos ca- 

marades disparus trouvent ici 
l’assurance de notre vive sym- 
pathie :

BURSZTYNOWICZ Mordka 
COGOS Isaac 
FREUND Michel 
RITVAS Grégori 
ROTBARD Ksiel 
JAQUEBOT David 
Nous adressons nos sincères 

condoléances à notre camarade 
GRABER Mendel cruellement 
éprouvé par la perte de son 
épouse Madame Elisabeth GRA- 
BER.
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Réunion culturelle avec H. Bulawko
science que pour eux, le com- 
bat n'est pas fini. Il faut em- 
pêcher l’oubli, il faut exiger le 
châtiment des coupables.

Il faut aussi dénoncer les faus- 
saires de l’histoire, les Fauris- 
son, les Thion et autres, qui 
s'acharnent à blanchir Hitler et 
ses tortionnaires.

Réhabilitér le nazisme en niant 
les crimes qui coûtèrent la vie 
à 6 millions des nôtres, c’est 
ouvrir la voie à une nouvelle 
vague de violences racistes et 
antisémites.

II est surprenant qu'un hom- 
me qui se veut de gauche. Noam 
CHOMSKY, ait cautionné cette 
entreprise sous prétexte de dé- 
fendre la liberté d’expression.

Heureusement, Nadine FRES- 
CO dans «Les Temps Moder- 
nés» et l'historien Pierre VIDAL- 
NAQUET dans «ESPRIT» ont 
démonté le mécanisme de l'o- 
dieuse machination.

Le procès aura lieu dans quel- 
ques mois et la justice tran- 
chera. D’ici là, nous devons nous 
mobiliser pour faire face à ceux 
qui sèment le doute, qui veulent 
transformer les victimes en cou- 
pables et qui veulent rendre à 
l'antisémitisme droit de cité.

Ce combat, c’est avant tout le 
nôtre » — à conclu notre ami 
Bulawko.

Dans son allocution Cypora 
GUTNIC s’est surtout attachée 
a démontrer avec beaucoup de 
talent et de sentiment la valeur 
du livre d'Henry Bulawko, com- 
battant sans répit, pour que ja- 
mais ne soient oubliées les atro- 
cités des nazis.

Près de 200 personnes ont 
participé à cette manifestation, 
clôturée par des chants yiddisch 
interprétés par KAWKA, accom- 
pagné au piano par Elie GOL- 
DENBERG.

Allemagne hitlérienne, cette 
nouvelle édition des «Jeux de la 
Mort et de l’Espoir» ait des ré- 
sonnances d'actualité», souligne 
Henry Bulawko.

C'est que les tueurs de la rue 
Copernic ont tenu à nous rap- 
peler que les nazis n’ont pas 
désarmé. On commence par pro- 
faner des tombes, badigeonner 
les murs puis tirer sur des sy- 
nagogues et on finit par semei 
la mort.

Devant leur agressivité, les 
anciens combattants, les résis- 
tants, les déportés ont con-

L’Union des Engagés Volon-1 
taires et Anciens Combattants 
Juifs a organisé le 17 décembre 
1980, une réunion culturelle, pla- 
cée sous la présidence de M. 
SZULC.

On entendit le professeur Via- 
dimir JANKELEVITCH et Henry 
BULAWKO, Président de l’Ami- 
cale des Anciens Déportés Juifs 
de France, auteur du livre «Les 
Jeux de la Mort et de l'Espoir», 
qui évoque l’univers concentra- 
tionnaire.

« Il peut paraître surprenant 
que, 35 ans après la défaite de

René SUÂT Grand-Rabbin de France
séparé du racisme en général 

dont il est une des formes». Il 
faut par conséquent, a-t-il insisté, 
combattre toutes les formes de 
racisme, celui contre les Juifs 
de même que «celui qui atteint 
toute autre minorité».

Le grand rabbin Sirat a par 
ailleurs exprimé la grande tris- 
tesse pour «ce qui c’est passé 
il y a une quinzaine de jours à 
Vitry» et déclare enfin que, en 
accord avec son prédécesseur 
le grand rabbin Kaplan il esti- 
mait que «le vote juif n’existe 
pas. Il n'a pas de sens, il ne 
répond à aucune réalité socio- 
logique de notre pays».

Depuis le 1er Janvier 1981, la 
communauté juive de France à 
pour Grand-Rabbin M. René SI- 
RAT.

Le nouveiau grand-rabbin a 
présidé son premier conseil rab- 
binique. Il a mis en place les 
commissions de travail et éla- 
boré les grandes lignes de son 
septennat. Dans une interview 
à !’Agence Télégraphique le 
grand rabbin René Samuel Sirat 
a affirmé qu'il entendait « as- 
sumer pleinement ses fonctions 
à la tête d’un judaïsme adulte, 
uni, vivant».

Il a également déclaré qu’il fal- 
lait garder à l’esprit le fait que 
«l’antisémitisme ne peut pas être

1LEX B E LLE R
« Ils ont tué mon village »

LE PRIX GOLDA MEIER
Nous avons appris avec plaisir 

que notre ami Monsieur Henri Glas- 
berg, commandeur de la Légion 
d’Honneur, Président de la Fédéra- 
tion des Associations d'Anciens 
Combattants des deux guerres 1914- 
1918 et 1939 - 1945, venait de re- 
cevoir en récompense des services 
rendus à Israël le Prix de Golda 
Meier.

Nos chaleureuses félicitations.

NOCES D'OR
Nos amis, Maurice LEBENTAL, 

ancien du 12ème R.E.I. et Madame, 
viennent de célébrer le jubilé de leur 
mariage dans un salon parisien, 
entourés de leurs enfants, de toute 
leur famille, ainsi que de nombreux 
amis.

Au cours de ce déjeuner, une 
collecte eut lieu au bénéfice des 
orphelins en Israël et, a obtenu un 
v if succès.

Nous adressons aux heureux ju- 
bilaires nos meilleurs voeux de 
santé, bonheur et longévité.

P. G. R.

VALEUR DU POINT D'INDICE
au 1er janvier 1981: 35,40 f.

Le Journal officiel du 11 jan- 
vier 1981 a publié le décret 
N° 81-13 du 9 janvier 1981, por- 
tant majoration de la rémunéra- 
tion des personnels civils et mi- 
litaires de l’Etat, à compter du 
1er janvier 1981 (valeur du point: 
176,13).

En conséquence, l’application 
du rapport constant porte la va- 
leur du point d’indice de nos 
pensions à 35,40 f., à compter 
du 1er janvier 1981.

Vient de paraître aux Editions Cercle d ’Art un album d'Art de 136 
pages avec 40 tableaux en couleurs sur la vie d'un schtetl ju if assas- 
siné en Pologne. Il est publié en même temps en anglais à New York 
On peut le commander à notre siège : 26, rue du Rénard 75004 Paris

30, à notre siège, 26, rue du Rénard, 
réunion culturelle avec I. Beller. Pren- 
dront la parole M. Schuster, le poète 
Ch. Dobzynski, Ch Feld éditeur du 
Cercle d’Art, et I. Beller. Récitations 
des poèmes par l ’actrice Eve Grili- 
quez. Nos membres sont invités.

Du 4 au 21 février au Centre Cul- 
turel du Marais (Paris 4e), exposition 
des peintures d’Ilex BELLER":: 85 
tableaux reproduits dans son livre- 
album.

Mercredi, le 11 février à 15 heures

CAMPAGNE ANNUELLE DE NOTRE TOMBOLA

Le Directeur : I. CLEITMAN 
Commision paritaire n° 1092 D 73

Imprimerie W. W61 ״, rue du 
Fg-St-Denis, 75010 Paris

camarades un effort plus grand, 
pour une plus grande vente de 
nos « Bons de Soutien » qui don- 
nent droit au tirage de la tom- 
bola gratuite.

La liste détaillée des lots sera 
publiée dans le prochain numé- 
ro de « Notre Volonté >».

NOS VOEUX
Nous sommes heureux de pré- 

senter — quoique tardivement — 
nos chaleureuses félicitations à 
notre ami Maurice Sister, sec- 
rétaire Général adjoint, ainsi 
qu'à son épouse, à l’occasion 
du mariage de leur fille Clau- 
dine avec M. Benjamin PARDO.

Tous nos voeux aux jeunes 
mariés.

Toutes nos félicitations à notre 
camarade Jacob LEWIN et Ma- 
dame, pour la naissance de leur 
petit-fils THOMAS.

La campagne annuelle de la 
vente de nos cartes de soutien 
destinée d’une part à renforcer 
notre activité sociale en faveur 
de nos adhérents, et d'autre 
part à la plantation d'arbres 
pour exprimer notre solidarité 
et notre attachement à Israël, 
va s'ouvrir incessamment.

A ce jour plus de 50.000 ar- 
bres ont été plantés en 5 fo- 
rêts :

— 2 dans la grande forêt des 
Martyrs (־près de Jérusalem),

.. à Ben Shemon ( près de 
Lod),

— à Toaz (route de Tel-Aviv- 
Jérusalem,

— au Mont Gilboa (en Ga- 
lilée) à la mémoire de notre re- 
gretté Président B. Pons.

Pour cette année, nous pro- 
jetons la création d'une grande 
forêt de paix en Galilée. Pour 
cela, nous demandons à nos
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דאטע די אייך רעזעתוירט
פרי 10 ,1981 מאי 31 דעם זונטיק, פון

יעולמכ&ו טראדיציאנעלער דעו אויף
!דענק־צעועמאניע

 פראנט־קעמפער יידישע אונזגעקתזענע און געפאלענע אונדזעדע לכבוד

שטענדיק, ווי פאר, קומט וואס וועלט־מלחנוה, ־טער2 דער פון

באניע. בית־עולם אויפן גבורה יידישער דער פון מאנומענט ביים

Y1־d w 1\2u \, ן;י ן1פ יובל \־-ב\־ן6 צת!

גשואו־ן דערהויבו ראך לאריע ״לע  
סאטעגאויע ינ<״ו־ נון אפוו־הויז אלנו

 פאר־ איז דעצעמבער ־םטן29 דעם
 צענ־ פון זיצונג לעצטע די געקומען

 קאמבא־ יידישן פון טראל־קאמיטעט
 אונ־ .1980 יאר פון טאנטן-פארבאנד

 האט וועלכער בעלער, א. חבר דזער
 אונטערגע־ האט זיצונג די פרעזידיחט

 טעטיקייט, פארצווייגטע די שטראכן
 דווכגעפירט האט פארבאנד דער וואס
 אי־ אלע אז און יאר פון לויף אין

 ווי: אונטערנעמונגען און ניציאיטיוון
 באניע! אויף אנדענק־צערעמאניע די
 לאקאל! אין קולטור־אימפרעזעס די
 אלגע־ די ,-טאמבאלא-קאמפאניע די

 אנטײל אונדזער פארזאמלונג, מיינע
 קאמ־ צאלרייכע און יידישע אלע אין

 זײ־ פאר באטאנטן־מאױפעסטאציעס
 פיי־־ פאר פאדערונגען, גערעכטע ערע
 אלם מאי -טן8 דעם אפיציעל ערן
 היטלער־דייטש־ איבער זיג פון טאג

 באנקעט יערלעכער דער און לאנד
 זע־ ״קאנקארד־לאפאיעט״ האיטעל אין
 מיט געווארן געקמיגט אל־ע נען

דערפאלג. גרויס
 באזונ־ זיך האט פארזיצער דער
 אנ־ אונדזער אויף אפגעשטעלט דערם
 ״קאליקא״ אייגענעם אן מיט טייל
 אין ריזן־מאניפעסטאציע דער אויף

 פון אטענטאט גרויזאמען נאכן פאריז,
קאפערניק. רי

 האט — שטאלץ זיין דארפן ״מיר
 מיר רואם — בעלער א. אויסגעפירט

 און דינאמישע אזא דורכפירן קאנען
 יידי־ די לטובת אקטיוויטעט נוצלעכע

 מיטגלידער די קאמבאטאנטך/ שע
 עם ווי דערביי, האבן קאמיטעט פון
 געװונטשן זיך טראדיציע די שוין איז

 זאל 1981 אז און יאר געזונט גוט, א
 מענטש־ דער פאר יאר בעסער א זיין

 יאר געגארטע דאס זיין זאל הייט,
 ישראל־אראבישע די אויף שלום פון

 אלע פאר פרידן פון יאר א גרענעצן׳
 איטוואפענונג פון יאר א פעלקער,

וועלט. דער אין דעטאנט פון און
 װונ־ איבער שיקיט קאמיטעט דער
 אלע פאד גליק און געזובט פון טשען

 זיינע און פארבאנד פון מיטגלידער
 וויי־ דארפן וואס פריינט, צאלרייכע

 געאייניקט און וואכזאם בלייבן טער
 פון געפארן וואקסנדיקע די קעגן

 ראסיזם און פאשיזם אנטיסעמיטיזם,
 פארשידענע אין ווי פראנקרייך, אין

לעגדער. אנדערע
»

 ווייטערדיקע אונדזערע שייך וואס
 בא־ קאמיטעט דער וואם אויפגאבן,

 אחריות־ און רעגולערן א אויף טראכט
 ווערט זיצונגען זיינע אויף אופן פולן

קולטור־ די פארמערן צו פארגעזען

י ע כ ■ע ל ד ע י ד

טאמבאלא
ניע85ט8ק

אונדזערע פאר  

ארבעטן סאציאלע  

■פאר און  

וועלדער פלאנצן  

ישראל אין  

אן ויך הייבט־  
a981 נזעדץ אין

 מערץ חודש אין אונטרענעמונגען,
 טאמבא־ די ווערן פראקלאמירט וועט

 צוועקן סאציאלע די פאר לא־אקציע
 אין וואלד נייעם א פלאנצן פאר און

גליל.
 פון ראמען די אין אויך וועלן מיר
 די פון ישראל אין צוזאמעגפאר ״דעם

 אין האלאקאסט״ פון געראטעוועטע
 אויפהערן נישט ישראל אין יוני חודש

 צו ווילן אונדזער פראקלאמירן צו
 אונ־ פון אנדעניק דעם פאראייביקן

 פאדערן, צו און מארטירער דזערע
 אז טאג־טעגלעך, עם טוען מיר ווי

 נא־ די באשיטראפן ענדלעך זאל מען
קריגס־פארברעכער. צישע

 זאל מען דערלאזן נישט וועלן מיר
 רעהא- צו כדי געשיכטע, די פעלשן

 ליי־ צו און נאציזם דעם ביליטירן
 אלע די און גאז־קאמערן די קענען

 וואס היטלעריסטן, די פון פארברעכנס
 6 דערמארדעט און פארברענט האבן

 און שוועשטער אונדזערע פון מיליאן
ברידער.

 טראדיציאנעלע אונדזער נוגע וואס
 אנדענק צום באניע, אויף צערעמאניע

 יפראנט־ געפאלענע אןינדזערע ןפון
 פארקומען האיאר זי וועט חברים,
מאי. ־סטן31 דעם זונטיק,

 פאר־ פון באנקעט יערלעכער דער
 זונטיק, פארגעקומען איז וואס באנד׳

 סא־ די אין נאוועמבער ־םטן23 עם1
 קאנקארד־לאפא־ ״האטעל פון לאנען
 אלע פון מיינונג דער לויט איז יעט״,

 געלונ־ זייער א געווען אנוועזנדיקע
 מיט מיטגלידער 400 ערך אן גענער.
 אויף געקומען זיינען נאענטע זייערע

 אויך איז וואס יופ-טוב, שיינעם דעם
 מאני־ א אין געווארן פארוואנדלט

 פאר־ און פריינטשאפט פון פעסיטאציע
ברידערונג.

 איז וועלכער זילבערבערג, ם. ח'
 גע־ ווייצמאן ס■ ח׳ מיטן צוזאמען

 גוטן פארן פאראנטווארטלעך ווען
 יום־ דעם עפנט באנקעט פון פארלויף

 אונ־ ווארט דאס איבער גיט און טוב
 אי־ ■פרעזידענט אויסגעוויילטן דזער
 אוים־ האיאר האבן )מיר בעלער לעקם

 אנפירער־ קאלעקטיווע א געוויילט
 בעלער, פרעזידענטן: דריי פון שאפט

 דא־ ד״ר בעת שולץ ג. און אפעל ש.
 ערךפרעזידענט(, בלייבט נאווסקי

 געסט, חשובע די באדאנקט וועלכער
 פון גלאזבערג אנרי פרעזידענט דעם
 געוועזעגע די פון ״פעדעראציע דער

 נזאפיני, זש. קאמבאטאנטך, יידישע
 אלע ווי אוזשעוו״ר, פון פרעזידענט
משפחות. זייערע מיט מיטגלידער

 גרוי־ דעם דערמאנט רעדנער דער
 סינא־ דער קעגן אטענטא׳ט זאמען
 אונדזער און קאפערניק רי פון גאגע

 בא־ מאניפעסטאציעס, די אין אנטייל
 נא־ פון אקטאבער ־טן7 פון זונדערס

 אין אנטייל מיטן באסטיל ביז סיאן
 פון פרעזידענט פונעם צוג אונדזער

 שטרייכט ער אופא״ק. נאציאנאלן
 ׳טיף־מענטשלעכע די אונטער דערביי

 אפגעשטימט איז וואס דעקלאראציע,
 אופא״ק, פון קאנגרעם אויפן געווארן

 באר־ דאזיקן דעט פאראורטיילט וואס
 דריקט וואט און פארברעכן בארישן

 גע־ די מיט סאלידאריטעט זיין אויס
״האלאקאסט״. פון יידן ראטעוועטע
 דערקלערט: בעלער ווי נאכדעם

 אלע דערמאנען צו איבעריק ״ס׳איז
 רעאלי־ און איניצי?*טיוון אונדזערע

 בא־ און געביטן אלע אויף זירונגען
 סאלי־ מאראלישע אונדזער זונדערס

 פאר הילף מאטעריעלע און דאריטעט
 פאר- וואם נאר אוגדזער ווי ישראל״,

פארזאמלונג, אלגעמיינע געקומענע

 אונ־ אז דערמאנען, אויך לאמיר
 עלטער־ פאר פערמאנענצן דזערע

 סך א פארגעזעצט. ווערן פראבלעמען
 א־ האבן מיטגלידער אונדזערע פון

 געקאנט ראטגעבער, אונדזערע דאנק
 עלטער־פענסיעס. זייערע אויסבעסערן

 בא־ טאג יעדן קאן מיטגליד יעדער
 קאנקרעטע אויך און עצה אן קומען
 קאמבא- די פון פראגן די אין הילף

 פענ־ מיליטערישע פאפירן, ־ טאנטן
אנדערע. און סיעס

 אין אפררהויז אונדזער שייך וואס
 מ״טן כסדר עם פונקציאנירט לעווענם
 אט טאקע דאנק א דערפאלג. גרעסטן

 וואס טעטיקייט, אינטענסיווער דער
 פירן קאמיטעט פון מיטגלידער די

 פערמאנענטן א אויף קאנטראלירן און
 פארבאנד אונדזער פארנעמט אופן,

 יידישער דער אין ארט בכבודיק אזא
 ניט־ דער אין ווי געזעלשאפטלעכקייט

קאמבאטאנטן־װעלט• יידישער
 קאמבאטאנטן־פאר־ יידישער דער

 אפווייכן נישט קיינמאל וועט באנד
 זיך האט ער וואס מיסיע, זיין פון

 אנטשטייאונג, זיין זינט אנגעצייכנט
 דער פון אנבליק אין באזונדערס

 די פון אפענסיווע פארשטארקטער
ראסיסטן. און פאשיסטן

ש. מ.

 300 קנאפע פון באטייליקונג דער מיט
 אנװעזנ־ אלע ער ווינטשט מיטגלידער

 אנגענעמען אן פארברענגען צו דיקע
נאכמיטאג.

 באנ־ אונדזער פון פארנעם דער
 דער ארגאניזאציע, גוטע די קעט,
 טא־ האט מאלצייט, געשמאקער פיין
 דערווארעמט מער נאך מאל דאס קע
 חברים, אונדזערע פון הערצער די

 זיי־ אויסגעדריקט אלע האבן וועלכע
 פאר־ צו פרייד און צופרידנקייט ער

 אין שעה פאר א צוזאמען ברענגען
 ווו סביבה, היימישער חברישער, אזא
 צוגע־ גרויסארטיק געווען איז אלץ

גרייט.

 געוויילט דאן זיך האט עולם דער
 ריטמישע די אוגטער געטאנצט און

סכיארסקי. ארקעסטער פון קלאנגען
 גע־ אויפגענומען איז ווארעם זייער

 זינגערין יידישע פאריזער די ווארן
 אינטערפרע־ האט וועלכע טאלילא,

 שיינער ווארעמער איר מיט טירט
 פאלקס־ יידישע סעריע א שטיימע
 גע־ אויפגעכאפט זיינען וואס לידער,

מיט באדאנקט און עולם פון ווארן

 אדענק־עצערעמאניע האיאריקע די
 וואם העלדן, רומפולע ״23״ די לכבוד
 אלס געשיכטע דער אין אריין זיינען

 זונ־ פאר קומט מאנוכיאן, גרופע די
 10.30 פעברואר ־םטן22 דעם ׳טיק,

איוורי. פון בית־עולם אױפ אזייגער

 פרע־ וועמענם פארבאנד, אונדזער
 אויסגעוויילט איז אפעל ש. זידענט
 פון װיצע־פארזעצער ןאלס געוואר

 קאמיטעט־ אונזערע ווו און אוזשעוױר
 זיי־ קאהן, ר. און סקורניק מ׳טגלידער

 פון ביורא אין פארטרעטן אויך נען
 באטייליקן פעדעראציע, דאזיקער דער
 פון צוגרייטונגען די אין אקטיוו זיך
 וואם צערעמאניע, וויכטיקער דער אט

 אימפא־ זייער אוייספאלן אויך דארף
זאנט.

 גע־ איז 1981 יאנואר ־טן17 דעם
 אפרו־ אונדזער זינט יאר 16 ווארן

 איז דאס געווארן. דערעפנט איז הויז
 פאר ווי ארגאניזאציע אונדזער פאר
 וויכטיקע, א קאנוואלעסצענטן אלע
 לעבן אין דאטע היסטארישע א ממש

 קאמבאטאנ־ געוועזנע יידישע די פון
 דערפריי־ באזונדערס איז דאס טען.

 אז זיך, דערוויסן מיד וואס ענדיק,
 אינ־ די דורך איז ראז״ לאריע ״לע

 פאר־ סאציאלער דער פון ספעקטארן
 געווארן דערהו-־בן איצט זיכערונג

 ערשטער דער פון אפרו-הויז אלם
קאטעגאריע.

 זיך אינטערעסירן וועלכע אלע, די
 געזונטהייט, פון פראבלעמען די מיט

סאציאלער דער מיט און שפיטעלער

 איז טאלילא אפלאדסימענטן. לאנגע
 באגאבטן דעם דורך געווארן באגלייט

עזרא. גיטארייסט

 אונטער- נויטיק באזונדערס ס׳איז
 אלבער־ די מאל יעדעס ווי צושטרייכן
 פון ארבעט אנגעשטרענגטע געגעבענע

 פון קאמיסיע דער פון טוער ריי א
 אויס־ אלע האבן וועלכע באנקעט,
 פאראנטווארטלעבקייט מיט געפירט

 בייגע־ האט אלץ דאס מיטיע. זייער
 דער אז דערמעגלעכט, און שטייערט
 דער־ אזא מיט אדורך זאל ױם־טוב

פאלג.

 ווי־ דער מאריזיא זשארזש פ.ם.:
 וועלכער אופא״ק, פון צע־פארזיצער

 באשטימט פרעזידיום דעם דורך איז
 בא־ און באגריסן קומען צו געווארן
 לעציטן אין האט יום־יטוב, דעם שיינען

 בא־ ער פיל ווי געמאלדן, מאמענט
 גע״ זיין צוליב האט ער וואס דויערט

 זיין געקאנט נישט זונט־צושטאנד
צוזאמען. אונדז מיט

 מיטגלי־ זיינע רופט פארבאנד דער
 דער אויף צאלרייך קומען צו דער

 אפ־ כדי מאניפעסטאציע, דאזיקער
 אומפארגעסלעכע די כבוד צוגעבן

 מיט באצאלט האבן וואם העלדן, ״23״
 די קעגן קאמף אין לעבן יונג זייער

 אויך זיך האבן זיי צווישן נאצים.
 יידישע אויסגעפרוווטע 11 געפונען

 דערשטוינט האבן וועלכע קעמפער,
 האל־ העלדישער זייער מיט וועלט די

 נאצישע די מיט פנים אל פנים טונג
ריכטער.

 זונ־ פון דאטע די אייך רעוערווירט
 טירעף־ פעברואר. ־טן22 דעם טיק,

 כועטרא־ארויסגאנג ביים 10.15 פונקט
שואזי. פארט

 רעגירונג די אז וױיםן, פארזיכערונג
 רע־ פון פאליטיק א לעצטנס פירט

 טאציאלע אויף אויסגאבן די דוצירן
 בעטן צאל א שאפט־־אפ זי צוועקן.

 קואנקע די האלט שפיטעלער, די אין
 וואס זיי שיקט און טעג ווייניקער וואס

אפרדהויז. אן אין אוועק גיכער

 אפרדהויז דאם ווערט ארום אזוי
 אפטיילונג מין א מער אמאל וואס

 לעצ־ ווערט דערמיט שפיטאל. פונעם
 קלאפיפיקאציע א דורכגעפירט טענם

 צו אבער כדי אפרו־הייזער. די פון
 קלאסיפיצירט, בעסער וואם ווערן
 די אכט אין גענומען קודבדכל ווערט

 מעדיציני־ גוטער א פון אנווענדונג
 צאל גענוגנדע s אויפזיכט, שער

 קאמפעטענ־ און דאקטאר פון וויזיטן
קראנקן־שוועםטערם. טע

 פאר- זיין הויז דאס דארף צווייטנס
 װוינונגס־ באקװעמםטע די מיט זען

 דאס א.א.וו. דערנערונג באדינגונגען,
 קאנוואלעס־ פארן שאפן דארף אלץ

 און מאטעריעלע געהעריקע די צענט
 אט־ אן און טאטיםפאקציע מאראלישע

געזונט־וערן. שנעל א פאר מאטפער

 לע־ אין הויז אונדזער אין אויך
 קאמפע־ די .געקומען איז ווענם

 קאנטרא־ צו אויף קאמיסיע, טענסטע
 פאר וואס צו באשטימען צו און לירן

 גע־ דארף הויז דאם קאטעגאריע א
הערן•

 איז יוביליי ־יאריקן16 צום היינט,
 הויז אונדזער אז אנזאג, דער געקומען

 דער צו געווארן פארגעשלאגן איז
 פאר־ איז דאס קאטעגאריע. ערשטער

 סאטייטפאקציע גרויסע א שטענדלעך
פארבאנד. אונדזער פאר

 פון שוין מיר האבן האמת, למן
 לעווענס אז דעם, וועגן געוווסט לאנג

 די פון איינע פאר פארעכנט ווערט
 דער פראנקרייך. אין הייזער בעסטע

 אונדזער וואט איז באװײז בעםטער
 ט׳זיי־ איבערפולט. שטענדיק איז הויז
 מען ווען פעריאדן, פאראן אפילו נען
 אויף אפלייגן אדער באגרענעצן, מוז

 עם קראנקע. פון ביטעם די שפעטער
 פאקטן, אנדערע פאראן נאך זענען

 וואס דאס זיך. פאר רעדן וועלכע
 שוין קומען קאנוואלעטצענטן געוויסע

 און מער נאך און מאל ־טן10 צום
 נישט בכלל ווילן געוויסע וואס דאס

 קיין נאר ווו, אנדערש ערגעץ פארן
לעווענס.

 גע־ ווען אפילו ס׳געשעט אויב און
 ארײנ־ נישט זיך קענען קראנקע וויטע
 לעבן, קאלעקטיוו אזא אין פאסן
 צו־ הויז דאס פארלאזן זיי ווען אדער

 באלד זיינען סיבות, אנדערע ליב
 קאנדי־ אנדערע צענדליקער פאראן
דאטן.

 נאך היינט מיר קענען אלנפאלם
 פון פונקציאנירונג דער פון יאר 16

 גאנצער דער מיט זאגן הויז דעם
זיכערקייט:

 קאלאסא־ א איז ראז״ לאריע ״לע —
 א און דערגרייכונג קאלעקטיווע לע,

 אנ־ דער פאר באפרידיקונג גרויסע
 דער פאר און פארבאנד פון פירונג

הויז. אונדזער פון דירעקציע

גאררגגװױכט ןזײגז

ױם־טוב דערפאלגרײכער שײנער א

 צש־עמאניע פעבוואו, m2 זונםיק,
העלדן רומפולע ״23לעודד״



פאריז אין אויסשטעלונגען
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d ״גדאן-פאלגן״ אין
 ״גראן אין איז יאנואר ־טן31 דעם
 אינ־ אן געווארן דערעפניט פאלע״

 רעטראספעקטיווע טערנאציאנאלע,
 צו פיסארא, קאמי פון אויסשטעלונג

געבוילנטאג. ־יאריקן150 זיין
 עטלע־ אנטהאלט אויסששעלונג די

 הוג־ איבער און בללדעל 80 און כע
 אקווא־ גואשן, צייכענונגען, דערט
 פארשידענע און ■פאסטעלן רעלן,

 מהייען פון קומען רואם שטאמפן,
 פון קאלעקציאנערן -פריוואטע און

 יאפאן. פון און אמעריקע אייראפע,
 אויס־ שענסטע די פון אייגע איז דאס

 קינסט־ יידישן דעם פון שטעלונגען
 די פון עלטטטער דער פיטארא, לער

 האט טעזאן וועלכן אלמפרעסיאניסטן,
 און ב*שײדעגער ״דער באצייכנט

 אויך איז וואט פיסאלא״, קאלאטאלעל
 און גלאווילעל גרויסעל א געווען

 באצויבעלן וועלק זיינע צייכענעל.
באזוכער. מאסן די שטעגדיק

 פגן ארגזישבומרוגג די
ע2 ר0ץ ו נ ל ג ט ר א ב ^ ענ 2)ג

 וואט אויטשטעלונג, צווייטע א
 פון די איז אינ!טערעט ארוים לופט

 ־טן18 פון מאלער ענגלישן גרויסן
 ווע־ אדאנק גענסבארו, יארהונדעלט

 ענגלישע אן אנטשטאנען ס׳איז מען
מאלעריי. פון שול

 ניט פרעזענטירט אויסשטעלונג די
 פאר־ בארימטסטע סאמע זיינע בלויז

 געמאכט באקאנט האבן וואט טרעטן,
 נאד וועלט, דער אין מאלער דעם
 וועלכע לאנדשאפטן, צאלרייכע אויך

 עלע־ זייער מיט אויט זיך צייכענען
פארבן. רייכע און גאנץ

ן (3 מגגר אי

 זינט יאר 500 געווארן איצט ט׳איז
 איינער פוקע, זשאן געשטארבן ס׳איז

קינסטלער באדייטנדיקסטע די פון

ו ו צ ו י ת ד■ ה נ ב ו  ק

ן ו ו נ נ ש ד י נ ו ו ט י צ - ד ו  ע

ו m אי m

 הו־ צוליב האט פארבאנד אונדזער
 קו־ צו באשלאטן טעמעט מאנייטארע

 אפגעראטעוועטער דער הילף צו מען
 ערד־ דער טון קרבנות באפעלקערונג,

 צו האט ער איטאליע אין ציטערניש
 טשעק א איבערגעגעבן צוועק דעם
 טויזנט 500) פראנק טויזנט פינף פון

 פון געזעלשאפט דער פראנק(, אלטע
 און פראנס״ אן ״גאריבאלדיען די

 זייער אין אנגעשלאסן זיך דערמיט
 הילף ךי איבעלצוגעבן כדי אקציע,

 געליטענע די אופן דירעקטן א אויף
פלאץ. אויפן איטאליענער

 איטא־ די פון פלעזידענט מאפיני,
 אומגע־ איל און פאריז אין ליענעל

 צופרי־ זיין אויטגעדליקט האט גענט
 הו־ זיין ל פא פארבאנד דעם דענקייט

 טאלידאריטעט פון זשעסט מאניטארן
 דער פון קרבנות געליטענע די מייט

 די אז פארזיכערט, און קאטאסטראפע
 איבערגעבן זיינען פאנדן געזאמלטע

 ערד־צי־ די ווו פלאץ, אויפן ווערן
פארגעקומען. איז טערניש

 איי־ איז דאט יארהונדערט. ־טן15 פון
 דער פון זין דער געווען גענטלעך

 גרויסן דעט באערן צו אויסשטעלונג,
 די בארייכערט האט וועלכעד מאלער,

 מא־ זייבע מיט קובםט פראנצויזישע
 זיין איז דאט ווי ווערק נומעגטואלע

נואף. דע ״פיעטא

 פןן אגיסשבועלגנג רי
(4 \ליענזאן2 ארצן

 יונגן פון אויטשטעלונגען אפטע די
 אים האבן קליינמאן אלען קינטטלער

 קריי־ אלע אין געמאכט באקאנט שוין
 וואט אויטשיטעלונג, "לעצטע זיין זען.
 יאנואר סוף געווארן געשלאסן איז

 קאמיאן זשאן גאלעריע דער אין 1981
 איבערצייגט, מאל איבעריק אן האט

 טא־ א מיט טאן צו האט מען אז
 איי־: היינט איז ער מאלער. לאנטפולן

 גרא־ באדייטנדיקטטע די פון נער
פיקער.

 א קאנסטרואירט קליינמאן אלען
רע־ בילדער זיינע אוביווערס. וויזועלן

 עסטעטישן ראפינירטן א פרעזענטירן
 פארעגיס־ וואס בילדער, ספעקטאקל.

באוועגוננ. די און לעבן דאס טרירן
 פאר־ גלויס געהאט מיר האבן אזוי
 ״נאכט־אװאנטורע״ זיין זען צו גענ-ען

 ״די ״קארנאװא״ל׳/ דעם יארק״, ״ניו
 וואט מתפללים״, ״די און אקטיארן״

 דאם תורה. ספר דער מיט זיך פרייען
 טפעקטאקל־סענטי־ אמתער אן איז

 חלומט וועלכער קליינמאן, פאר מענט
 דער איז אביעקט דעאמישן א פון

 וואס ליכט, געווארן אים ביי קלאנג
 ווי שנעלער פיל זען צו באווייזט ער

אויגן. אונדזערע
שוסטער מ.

1) Camille PISSARO (1830-1903), au 
«Grand Palais», jusqu'à 27 avril 1981.

2) ■•GAINSBOROUGH» au «Grand 
Palais» du 7 au 27 avril 1981.

3) Jean FOUQUET, au «Musée du 
Louvre•■ (Pavillon de Flore) Départe- 
ment de peintures.

4) Alain KLEINMAN, à la Galerie 
Jean Camion, 8, rue des Beaux-Arts.

 uiK'üfXD 1t טעטיק״ט
פאובאנד בון

 איז וואט טעטיקייט, טאציאלע די
 את־ פון כאראקטער מיטן פארבונדן

 פון ארגאניזאציע אלט פארבאנד דזער
 און פלייוויליקע געוועזענע יידלשע

 היט־ קעגן קליג אין פלאנט־קעמפעל
 האלאל זיך האט דיייטשלאנד, לעלישן

 זיך אפטמאל און נארמאל אנטוולקלט
 גע־ אלע אוי אויסגעבוייטעלט אפילו
 ברענגען קענען מיר נאר ווו ביטן,
מיטגלידער. אונדזערע נוצן

 דאזיקער דער פון הויך־פונקט דער
 אין אפרו־הויז דאט איז טעטיקייט
 א געשאפן האבן מיר וואט לעווענם,

 דעם און איבערגעגעבנקייט דער דאנק
 אונ־ מצד אייגנוצן, קיין זוכן נישט
 האט וואס ווערק א — אקטיוו דזער

 אויטצוארבעטן דערמעגלעכט אונדז
 באזעם געזונטע אויף בודזשעט דעם
 סאציא־ אונדזעל אוייסצוברייטערן און
 פירט ביורא אונדזער טעטיקייט. לע

 אינטערווענצן שריפטלעכע פיל אויס
מיטגלידער. די פאר

 עצות גיבן ספעציאליסטן אונדזערע
 פארמאליטעטן די אויספילן העלפן און

״רעטרעט״. פארן
 מיטן זיך פארנעמט חברים גרופע א

 די אין מיטגלידער קראנקע באזוכן
 גע־ און קליניקעט און שפיטעלער

 לויט ווערן מיטגלידער קראנקע ווייסע
 אין ארויטגעשיקט ווונטשן זייערע

 פאל אין אומזיסט גאנץ אפרו־הויז
 פארשי־ צוליב נישט, קענען זיי ווען

 דער דורך ווערן געשיקט סיבות דענע
םאציאל״• ״סעקיריטע

 וואט מיטגלידער, אונדזער פון די
 די מיטגליד־אפצאל געצאלט האבן

 ארויספארן קענען יאר צוויי לעצטע
 אונדזער אין הנחה פראצענט 50 מיט

אפלו־הויז.
 אונדזעלע פאל באצאלן מיל

 מאדעלאטעל״ ״טיקע דעם מיטגלידעל
 מיטגלידעל אונדזערע פון יעדעל און

 אין אפזיין נאכן — לעכט דאט האט
שאאלזש״ אן ״פריז פון ציייט די הויז

Mגעשט$ײי  Iגרעגאר( )סאפיטאן דיטוואס גרשון
 פון! עלטער אין
 ן דעם איז יאר 64
 יאנואר! טן ־ 15

 | נאך געשטארבן,
 שווערער א

 אונ־ קראנקייט,
 לאנגיארין דזער
 מיטגליד, קער

 ריטוואס,( גרשון
 קא־ אין געבוירן
ליטע. דער אין שעדאר,
 פון מחבר דער איז ריטוואס גרשון

 בוך ביאגראפישן טיף־רירנדיקן דעם
 אוניפארם״, נאצישן א אין ייד א ״

 שטור־ זיין דערציילט ער וועלכן אין
 האט ער אזוי ווי לעבנס-וועג, מישן
 קריגס־געפאנגע־ סאוויעטישער אלט
 גע־ א אלס אנגעגעבן זיך ייד נער

 ראטע־ צו זיד כדי טאטאר, בוירענער
 כלומרשט נעגל, נאצישע די פון ווען

 וולאטאור די פאר פרייוויליקער א ווי
אפטיילונגען.

 ריטוואס, ג. פון איבערלעבענישן די
 ״טויזנט פון מעשהלע א ווי קלינגען

 אפשר איז ער ווייל נאכט״, איין און
 יידישע זעלטנסטע די פון איינער
 רא־ צו זיך באוויזן האבן וואט העלדן,
 האט ער אופן. אזא אויף טעווען

 פראנקרייך, אין געקעמפט שפעטער
 אין פ.ט.פ.פ. באטאליאן ־טן352 אין
 היט־ דער קעגן לואר( )האט פי לע

 פאר געװארן אוןדערהויבן לער־ארמיי
 פון גראד צום קאמף העלדישן זיין

 איז בוך זיין )גרעגאר(. קאפיטאן
 פראנצוי־ אין געווארן איבערגעזעצט

זיש.

 קא- סאסעוויטש, מ. חבר אונדזער
 וויצע־פרעזידענט און מיטעט־מיטגליד

 פארבאנד אונדזער ביי ״מיטיעל״ פון
 פארשטארבענעם וועגן גערעדט האט
קבר. אפענעם בייט

אנדענק. ליכטיקן זיין כבוד

אומזיסט. וואך א נאך בלייבן צו
 סאציאלע די אויף אויטגאבן די

 הײנ־ האבן אפשניט דעם אויף צוועקן
 2 פון סומע די באטראפן יאר טיקס

פראנק. 178 מיט טויזנט 457 מיליאן
 אנט־ אויך מיר קומען דעם אויסער

 ספע- אין מיטגלידער אונדזעלע קעגן
פאלן. פארגעזעענע נישט ציעלע,

ברייטהאר־ ווערן חברים אונדזערע
 לא־ אונדזער אין אויפגענומען ציק
 זיי ווו רענאר, רי ,26 אויף קאל

 איבער־ צוטרוי פולסטן מיטן קאנען
 שווע־ עווענטועלע זייערע וועגן געבן

ריקייטן.
 אונדז מיטגלידער די בעטן מיט

 אין חברים קראנקע וועגן מיטצוטיילן
 דער־ אונדז וועלן זיי שפיטעלער. די

ארבעט. אונדזער פארלייכטערן מיט
קאמיסיע סאציאלע די

טן״מיםיעל״ ...און
 ״מי־ אין אלבעט פראקטישע די

 גרויס מיט אויסגעפירט ווערט טיעל"
 די אויך ווי פאראנטווארטלעבקייט,

 דער־ מיר נאר ווי ארבעט. סאציאלע
 מיטגליד, קראנקן א וועגן זיך וויסן
 זאל ער ווו באזוכן, אים חברים גייען

 אדער היים דער אין געפינען, זיך
שפיטאל. א אין

ארבעט, פראקטישע די שייך וואס
 נאכמי־ דאנערשטיק יעדן טעטיק איז

 ווערן עס ווו פערמאנענץ, א טאג
ענינים. לויפנדע אלע דערליידיקט

 זיצונגען רעגולערע פאר קומען עס
 פון פארזיץ אוניטערן קאמיטעט פון

 בעת סאסעוויטש, וויצע־פרעזידענט
 פרא־ אלע באהאנדלט ס׳ווערן וועלכן

 אט־ פריינטלעכער זייער א אין גען
מאספער.

 מען דארף געלעגנהייט דער ביי
 בא־ צום אז אונטערשטרייכן,

 צייט פון זיך, ווענדן דויערן
 מיטגלי־ ״מיטיעל״ צום צייט צו

 דרינ״ זייער אין פארבאנד פון דער
 א בעטן מ׳קומט ה. ד. פאלן גענדיקע

 זיי־ נישט קאווא אונדזער אין פלאץ
 אין מיטיעל. אין איינגעשריבן ענדיק

 א אין אונדז מען שטעלט פאל אזא
 איך לאגע. באקוועמער נישט זייער

 בלויז זענען מיר אז אונטער, שטרייך
 אונדזערע פאר פאראנטווארטלעך

 וועלכע מיטגלידער, איינגעשריבענע
 סומע גרעסערע א איינגעצאלט האבן

 יארן- מיטגלידס־אפצאל צאלן און
לאנג.

 אנ־ דער דאנק א אויס דריק איך
 וועלכע פארבאנד, פון פירערשאפט

 פון וויכטיקייט די פארשטאנען האט
 דערמעגלעכט און טעטיקייט אונדזער

 פערמאנענצן אונדזערע אז אונדז,
 בא־ באקוועמע אין פארקומען זאלן

דינגונגען.
 ווונטש מיטן פארענדיקן וויל איך

 אז פרייניט, און מיטגלידעל אלע פאל
 יאל א זיין זיי פאל זאל 1981 דאס
גליק. און געזונט פון

״מיטיעל״ פון קאמיטעט פאלן
סאסעוויטש. י.

 אדיגצר ו5/30 פעבדגאר ת-בגן רעם נזיבווגאך,
פארבאנד פגן \אל2לא אין

דערשייבען צום נאכמיפאג סולמור
בעלע! אילעסס פון לבופ8ס,ונפטי פון

 דעלשיינען מיטן צוזאמענהאנג אין
 האבן ״זיי קונסט־אלבום דעם פון

 וואס שטעטל״, מיין געמאכט חלוב
 אי- פון אייל־בילדעל 45 אנטהאלט

 פאל־ פון פלעזידענט בעלעל, לעקס
 ,26 פאלבאנד, אין פאל קומט באנד,

 ־טן11 דעם מיטוואך, רענאר, די רי
 קולטור־ א אזייגער 15.30 פעברואר,

נאכמיטאג.

 שוסטער, מ. פון פארזיץ אונטערן
 אפשאצונגען מיט ארויסטרעטן וועלן
 שארל דאבזשינסקי, שארל פאעט דער

 ד'אר״ ״צערקל פון דירעקטאל פעלד,
בעלער. א. אויטאר דער און

וועט פראגראם ^רטיסטישן אין

 גרי־ עוו. שוישפילערין די אויפטרעטן
 לידער די רעציטירן וועט וואס עז, ליק
 רא־ מארס האלפערן, משה־לייב פון

 מאנ־ איציק קולבאק, משה זענפעלד,
אנדערע פיל און ביאליק נ. ח. גער,

 יידישער דער פון פערל אמתע —
 פראנ־ אין בערגעדיכטעט!א פאעזיע,

דאבזשינסקי. שארל פון צויזיש
פריי. איינטריט

 אייל-ביל־ 65 פון אויסשטעלונג די
 אין פאר קומט בעלער א. פון דער

 בור־ פראן רי 2s מארע״, פון ״מחיי
 פעב־ םטן21 ביזן ־טן4 דעם פון ושוא
רואר.

בולאווסא א. לכבוד אימ&ךעזע געלוננענע
טרט־לאגערן נאצישע די וועגן בוך זיין געוױדמעט

דעצעמבער, ־טן17 דעם מיטוואך,
 פאר״ פארבאנד פון לאקאל אין ז א

 נאכמי־ ליטערארישער וא געקזיטען
 בון דערשינענע דאם געוו׳־דמעט טאג

 מאר לא דע זשע ״לע :אוישוויץ וועגן
 שריי־ באקאנטן פון ל׳עטפואר״ דע ע

 פו־ פרעזידענט און זשורנאליסט בער,
 געווע־ יידישע די פון ״אמיקאל נעם

בולאװקא. אנרי דעפארטירטע״ זענע
 ולץ ש ג. געפירט האט אימפרנזע די

 פון פרעזידענטן דריי די פון איינער
 באגריסט האט וועלכער פארבאנד,

בוך. דאס געלויבט און מחבר דעם
 אי־ האט וואט עולם, גרויסער דער

 200 )קנאפע זאל עם1 בערגעפולט
 די געשלונגען ממש האט פערזאן(,
קע־ וו. פלאפעסאר פון וועלטעל ^  י
 הא־־ וועלכע מחבל, פון און לעוויטש

 געשטעמ- קלאפט מליט סוף צום בען
 פאלי־ לאבעלט פון פלווון די פעלט

 ליי־ וועלכע שותפים, זיעע און סאן
דעם עפענען און גענאסיד דעט קענען

 אג־ אנטיסעמיטישע נייע פאר וועג
רעטיעס.

 געווונדערט, אויך זיך האבן זיי
 א פון איעיקל אן כאמסקי, נ. רואם
 פא־ לייענענדיק ״נישט האט רבין

 פאר־ דאס אנגעשריבן בוך׳/ ריסאנס
 גא־ העסלעכע אזא שטיצט און ט רואו

קאמפאניע. צישע

 גע־ האט וואם גוטניק, ציפורהקע
 באזונדערס זיך האט לעצטע די רעדט

 אייגגארטיקן דעם אויף אפגעשטעלט
 רעאליסטישער דער אויף און טטיל

 אנ־ אינערלעכער אזא מיט שילדערונג
בולאווקא. א. מחבר פון געגליטקייט

 די געשלאסן האט קאווקא, עוזר
 פרעכ־ מלט מאניפעסטאציע דאזיקע

 באגלייט פאלקס-לידער, יידישע טיקע
 גאלדענבערג. עלי דורך פיאנא ביים
 אי־ קורצן בעתן זיינען דעם פאר

 עטלעכע געווארן פארקויפט בערייס
 מחבר דער וואם ביכער, דרייסיק און

אונטערגעשריבן. האט

פישער לאהלע פון דיסק נייער
 גרוי־ דער נאך טאג, צו היינט ביז

 א־ דער ביי און קאטאסטראפע סער
 איז גאס, יידישער דער אולף רעמקייט

 קולטור- יעדע פארדינסט גרולסער א
 דיסק דער איז דאם ווי דערגריינונג,

 פארי־ דעל פון לידעד־זאמלונג די
 לאהלע שולשפילעלין און זינגעלין זעל

פישעל.

 גע־ פאלקס־לידעל פון זאמלונג די
 וואלעמעל זאפ!טיקעל אזא מיט זונגען

 וועלט איז שטימע פײן־פילנדיקעל און
 וועלט, עפנטלעכעל דעל צו קומען צו

 ביי־ וואגיקעל זייעל א איז דאס ווייל
 גע־ אויפן שאפן יידישן צום שטייער

נגינה. און געזאנג פון ביט
 זיך צייכנט דיסק איצטיקער דער

פי־ לאהלע וואס לידער, מיט אויס

 נאטירט, אויסגעוויילט, זיי האט שער
 מע־ זינט געזונגען און או־סגעלערנט

 געזונ־ זיינען לידער די יארן. רערע
 איינפאך, נשמה, פיל אזוי מיט גען

 פאלקס־ אזוי פארשטענדלעך, היימיש,
 יצירה נואטירלעכע די ווי טימלעך

 סוד גרויסער דער געבליבן איז וואט
 און געלונגען איז וואט אלץ, פון

 חוב, דער דעריבער איז טימפאטיש.
 אריבער זאלן לידער דאזיקע די אז

 ארײנ־ זאלן זיי פאלק, פון מויל אין
 שטוב, יידישער יעדער אין דרינגען

 געלעגנ־ יעדער ביי זינגען זאל מען
 אויף הערט וואט פאלק, א ווייל הייט

 אלע מיר און אפ שטארבט זינגען צו
 דעם צו טארן און נישט עס ייילן
דערלאזן. נישט

ש. מ.

DETAIL DES MESURES DECIDEES 
PAR LE GOUVERNEMENT 

AUGMENTATION DES PENSIONS DE 10 A 80°/o

Augmentation en francs 
Par an Par mois

Indices au 
1-1-1981

Taux de

10% 44 68,96 5,74
15% 66 103,44 8.61
20% 88 137,92 11,48
25% 110 172,40 14,36
30% 143 34,48 2.87
35% 167 34,48 2,87
40% 190 34,48 2,87
45% 214 34,48 2,87
50% 238 68,96 5,74
55% 262 68,96 5,74
60% 286 68,96 5,74
65% 310 68,96 5,74
70% 334 68,96 5,74
75% 358 68,96 5,74
80% 382 68,96 5,74

Paradoxalement, les pensions de 10 à 25% qui indemnisent 
les infirmités les plus faibles reçoivent les plus fortes aug- 
mentations.
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38 ans après 
le Soulèvement 

du Ghetto de Varsovie
s’agit là d’une question d’intérêt 
secondaire : l’importance histo- 
rique, la valeur morale de i’hé- 
roïque soulèvement du ghetto 
de Varsovie ne se mesurent pas 
au nombre d’Allemands tués, ni 
aux dégâts matériels qu’iis ont 
subis ; elle se mesure à l’im- 
mense somme de courage qu’ont 
apportée les insurgés du ghetto 
à la défense de leur dignité 
d’hommes, bafouée ingnominieu- 
sement.

Ces extraordinaires événe- 
ments ont été connus dans 
d’autres ghettos et d'ans les 
camps de concentration, et leur 
retentissement a été énorme. 
C’est ainsi qu’au camps de 
Treblinka, de Sobibor, de Po- 
niatow, à Ponar, à Birkenau et 
dans des ghettos de Cracovie, 
de Bochnia, de Bialystok, de 
Czestochowa, de Sandomir, de 
Tarnow ont éclaté des révoltes 
collectives et sanglantes.

Gorges WELLERS 
(Suite page 2)

Officiellement, le soulèvement 
du ghetto de Varsovie a com- 
mencé le 19 avril 1943 et s’est 
terminé le 16 mai. En réalité, les 
combats sporadiques se prolon- 
geront encore pendant des se- 
maines et des mois, de sorte 
que cette lutte a obligé les Al- 
lemands à combattre longtemps, 
contrairement à leur intention 
de toute terminer en trois jours. 
Leurs usines, leurs matières pre- 
mières ont été détruites ; les 
matériaux de construction que 
Himmier a ordonné de recupérer 
ont été anéantis ; leurs pertes 
en hommes ne sont pas connues 
avec certitude : Stroop indique 
à la fin de ses rapports qu’il 
a perdu 14 officiers et soldats 
SS tués, 67 blessés et 2 poli- 
ciers polonais tués et 15 bles- 
sées. Interrogé après la guerre, 
il a indiqué que « les chiffres 
des pertes dans la police polo- 
naise étaient plus élevés que 
ceux indiqués officiellement».

Il est douteux que la vérité 
soit connue un jour, mais il

Pour honorer la mémoire de nos camarades 
morts pour la France 

nous vous appelons à venir nombreux

LE DIMANCHE 31 MAI 1981, A 10 HEURES 
AU CIMETIERE DE BAGNEUX 

DEVANT NOTRE MONUMENT

Cette année, notre Cérémonie traditionnelle du souvenir 
doit revêtir un éclat particulier du fait qu’elle se déroule 
alors que le monde entier célèbre le 36ème anniversaire 

de l’effondrement de l’Allemagne nazie.

VENEZ ET FAITES VENIR VOS AMIS 
LE 31 MAI A BAGNEUX

N o i r e  V o l o n t é

Bulletin de l'Onion des Engagés Volontaires et Anciens Combattants Juifs 1939 • 1945 
26, rue du Renard - 75004 PARIS - Tél. : 277.73.32

Appel de !’U.F.A.C. pour le 8 Mai

N° 173 Avril-Mai 1981 Trimestriel

que la part prise par la France 
au triomphe du droit et de la 
dignité humaine inspire le ci- 
visme de la jeunesse ;

— A tous ceux qui veulent 
que s’établisse une fructueuse 
coopération entre toutes les na- 
tions ;

— A tous ceux qui respec- 
tent cette Victoire parce qu'ils 
veulent un monde pacifique et 
libre :

Françaises, Français
Le 3 Mai 1981, dans toutes 

les villes, dans tous les villages, 
joignez-vous aux Anciens Com- 
battants, Résistants, Déportés, 
Victimes de Guerre, pour cé- 
lébrer la Victoire de 1045, fête 
de la liberté, de l'indépendance 
et de la Paix Le Comité

officielle. Toutefois, en raison 
de l'importance historique de 
cette date, l’U.F.A.C. considère 
toujours que le 8 Mai doit être 
proclamé Fête Nationale et cé- 
lébré comme le 11 Novembre 
et le 14 Juillet.

Alors que se poursuivent des 
apologies des crimes de guerre 
et de trahison, alors que les 
survivants doivent développer 
leur lutte unanime pour éviter 
de nouveaux conflits et marcher 
vers le désarmement, le plus 
haut devoir est de rappeler le 
souvenir de ceux qui sont tom- 
bés pour délivrer l'Europe du 
nazisme et pour restaurer la 
paix.
L’U.F.A.C. LANCE UN APPEL 
SOLENNEL:

— A tous ceux qui veulent

Le 8 MAI 1945 symbolise à 
jamais la victoire de l’humanité 
sur le nazisme. La capitulation 
des armées hitlériennes nous 
rendait la Paix. Elle redonnait 
un sens aux droits de !'Homme 
et des Nations, à la coopération 
internationale, à la fraternité.

Dans cette victoire, la France, 
naguère humiliée, tenait une 
place digne de son histoire, de 
ses souffrances, de ses com- 
bats, de la part qu’elle avait 
prise à sa propre libération.

Alors qu'en 1975 tout carac- 
tère officiel était ôté à la com- 
mémoration de cette date — 
l’une des plus grandes de notre 
histoire — l’U.F.A.C. l’a prise en 
charge. La ferveur de cette cé- 
lébration fut telle qu’à partir du 
35e anniversaire, elle redevint

Après la Grande Manifestation 
d’Anciens Combattants du 14 Mars

PRES DE 20.000 PARTICIPANTS ET 3000 DRAPEAUX

René Cassin au Panthéon
gine de la création de la France 
Libre C'est lui, on le sait, mais on 
ne le rappellera jamais assez, qui 
fut le promoteur essentiel de la 
Déclaration des Droits de l ’Homme 
que devait adopter ÏO.N.U.. dans 
sa séance mémorable du 10 dé- 
cembre 1948.

Prix Nobel de la Paix, i l  fut de 
toutes les luttes pour les droits 
légitimes des anciens combattants, 
de toutes luttes pour la paix et la 
lutte pour la liberté des hommes.

L'illustre Français qui a joué un 
grand rôle dans la vie de la com- 
munauté juive de France, va ainsi 
réjoindre ceux auquels la patrie est 
réconnaissante, le grand résistant 
que fut Jean MOULIN avais admis 
qu’un tel hommage lui fut rendu.

 Ce serait un honneur qui me׳•
permettrait, même mort, de contri- 
buer à remplir mon rôle d'éducateur 
civique de jeunesse», avait il rédigé 
dans le testament en 1969.

Le Conseil des ministres a été 
informé d'un projet de décret auto- 
risant le transfert au Panthéon des 
cendres de René CASSIN ( 1887- 
1976 ).

Par cette acte, le Président de 
la République à la demande de 
Mme Christiane René CASSIN, en- 
tend témoigner de la réconnais- 
sance de la Nation Française envers 
une personnalité éminente dont 
l'existence et l'oeuvre se sont iden- 
tifiées aux valeurs d ’indépendance 
nationale, de liberté et de respect 
de droits de l'homme pour lesquel- 
les il a combattu

René CASSIN, grand blessé de 
la Première Guerre mondiale qui 
créa et présida /'Union Fédérale 
les Association de Mutilés et d’An- 
ciens combattants, fut l'un des com- 
pagnons les plus actifs du général 
de Gaulle. C'est lui, qui, à Londres 
rédigea le texte des accords Chur- 
chill - de Gaulle qui furent à l'ori-

Le 6 Mai à 18 h. 
Cérémonie 

de la Flamme
ORGANISEE PAR LA 

FEDERATION DES ANCIENS 
COMBATTANTS JUIFS

Cette année la Cérémonie 
traditionnelle de la Flamme 
aura lieu le mercredi 6 mai.

Nos camarades sont priés 
de venir rendre hommage au 
Soldat inconnu à l'Arc de 
Triomphe.

Le rassemblement se fera à 
18 h devant l'entrée du souter- 
rain, place Charles-de-Gaulle.

candidat, le plan quadriennal de 
rattrapage proposé par l’UFAC, 
nous ne serions pas aujourd’hui 
dans la rue».

A l’issue de la manifestation, 
ponctuée par «La Marseillaise», 
une délégation s'est rendue à 
l’Elysée pour y remettre une ré- 
solution demandant notamment 
l’application des conclusions de 
la commission tripartite et le ré- 
tablissement du 8 mai jour férié.

De semblables manifestations 
ont eu lieu dans plusieurs gran- 
des villes de province.

appartenant à différents groupes 
politiques marchaient en tête 
des manifestants précédés par 
3.000 porte-drapeaux.

Devant la statue de Georges 
Clemenceau, M. René Peyre, 
président de l'UFAC, a -évoque 
« le mécontentement et l’impa- 
tiersce du monde combattant » 
qui réclame notamment la reva- 
lorisation des pensions mili- 
taires. « Si le chef de l’Eîat, a-t-il 
dit, après son élection en 1974 
avait pris en considération, com- 
me il l’avait promis en tant que

Près de 20.000 anciens com- 
battants, ont participé samedi 
après midi 14 mars, à Paris, à 
la Journée nationale d’action or- 
galnisée par !'Union française 
des associations de combattants. 
Une dizaine de parlementaires
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L’UFAC adresse une lettre aux candidats 
à la Présidence de Sa République

tendant au rétablissement du 
jour férié du 8 mai.

En espérant une réponse 
favorable, je vous prie d’agréer, 
Monsieur, l’expression de ma 
conidération distinguée.

Le Président René PEYRE

(L a m < p a # n e  <p.out âas  

« C Z a tte s  2e. S o u t i e n  »

Comme les années précédentes, 
la campagne pour la vente des bons 
de soutien, qui a débuté il y a 
quelques semaines seulement, a été 
accueillie favorablement parmi nos 
adhérents et amis toujours fidèles 
à notre organisation.

A ce jour nous avons dépassé 
la somme de 32.000 Francs, soit 
7.000 francs de plus que l'année 
dernière à la même époque.

Les sommes collectées sont des- 
tinées d’une part à nos oeuvres 
sociales dont personne n'ignore 
l'importance et dont beaucoup ont 
pu apprécier l’efficacité, et d'autre 
part, à la plantation d’arbres dans 
les forêts d'Israël.

Les bons de soutien donnent le 
droit de participer au tirage d'une 
tombola comprenant de nombreux 
lots de valeur, dont deux voyages 
en Israël.

Le tirage de la tombola gratuite 
aura lieu le Mercredi, 17 Juin pro- 
chain, à 20,30 au siège de notre 
Union, 26, rue du Renard, Paris 4ème 
(métro : Rambuteau ou Hôtel de 
Ville).

Un petit effort de chacun pen- 
dant les quelques semaines qui res- 
tent, pour que la réussite de notre 
campagne soit à la hauter de nos 
espérances

CZARNY

L a  conférence
m é d ic a le
«lu D r D a n o w s k i

Dans le cadre des après-midis 
culturelles de notre Union, nous 
avons eu le plaisir d ’entendre une 
conférence fait dans notre local, le 
23 Mars dernier par le Docteur DA- 
NOWSKI, et intitulée « L'insomnie, 
ses causes et ses traitements ».

La grande salle est archicomble 
quand le président Beller auvre la 
séance et donne aussitôt la parole 
au conféréncier.

Dans un langage simple et ac- 
cessible à tout le monde, le conféren- 
cier, durant une bonne heure, aborde 
chaque aspect de cette maladie qui 
afflige de plus en plus l'espèce 
humaine. Il passe en revue les mul- 
tiples causes de l’insomnie. Cha- 
pitre par chapitre, le Dr Danowski 
parle de son historique, de ses va- 
riétes, de ses troubles, de son diag- 
nostic scientifique et de ses traite- 
ments en tenant ainsi en haleine, 
toute l'assistance.

Son exposé est illustré par des 
exemples concrèts tirés de sa pra- 
tique médicale, d'où un intérêt très 
vif des auditeurs.

f't conclut, que la guérison de 
l'insomnie, comme de toutes les ma- 
ladies, dépend de trois facteurs : 
du médecin, du malade et des mé- 
dicaments.

Après les applaudissements nour- 
ris du public, de nombreux audi- 
teurs posèrent aussitôt au Confé- 
rencier, les questions qui leur tené- 
rent à coeur.

NOS PEINES
Nous adressons nos condolé- 

ances les plus attristées aux fa- 
milles de nos camarades dis- 
parus :

BRAVERMAN Srul 
DRILLECH Elesche 
HANINA Max 
MAZLOUM Jacques 
Dr SOBOTKA Aron 
SZEJMAN (SCHLEVIN) Ben- 
jamin
Nous assurons de toute notre 

sympathie, notre camarade Elie 
Smutek, cruellement frappée par 
le décès de son épouse Maria 
SMUTEK.

Le Directeur : I. CLEITMAN
Commision paritaire n° 1092 D 73

Imprimerie W. W., 61, rue du 
Fg-St-Denis, 75010 Paris

maintien de la paix par le dés- 
armement, ainsi que l’ont pré- 
conisé dans leur message les 
Anciens combattants du monde 
entier réunis à Rome en octobre 
1979.

J’ai l’honneur de vous prier 
de bien vouloir accorder, dès 
que possible, une audience à 
une délégation du Bureau natio- 
nal de l'U.F.A.C en vue d’ouvrir 
un dialogue sur les points sus- 
visés.

D’autre part, je vous serais 
obligé de nous confirmer par 
écrit vos intentions concernant 
les points évoqués ci-dessus, eî 
de nous indiquer notamment si, 
dans l’éventualité de votre élec- 
tïon, vous vous prononceriez en 
faveur du plan triennal de !’0. 
F.A.C. et de !’inscription à l’or- 
dre du jour de l’Assemblée na- 
tionale d’une proposition de loi

«  Le c hant du Peuple 

J u i f  a ss ass iné »
Après plusieurs mois de tra- 

vail, Eve Griiiquez, productrice 
de cette émission nous a pré- 
senté le mercredi 15 avril à 20 h 
sur «France Culture» un montage 
poétique et musical : «Le chant 
du peuple ju if assassiné » d’au- 
teurs célèbres comme D. Ber- 
gelson et d'autres dont la plu- 
part ont vécu et souffert dans 
les camps sous le nazisme : 
Henry Bulawko, Isaac Katzenel- 
sohn, Charles Dobzynski, Ben- 
jamin Fondane etc.

Des chansons yiddisch ont 
été interprètes par Talila arti- 
culées en contre-point par des 
poèmes lus par Eve Griiiquez 
et Robert Darame. Chants iné- 
dits écrit en grande partie dans 
le Ghetto de Vilna.

L’émission se terminé par une 
interview de Violette Jacquet qui 
fut partie de l’orchestre d’Aus- 
chwitz et de Pierre Taguieff, sur 
les origines de la musique ra- 
diophonique juive achkenaze.

Cette création radiophonique 
donne lieu à un spectacle pré- 
senté au «Théâtre Moderne» dès 
le 23 Avril 1981.

Un conseil : allez vite voir et 
entendre ces chants, poésie et 
résistance, de cette culture qui 
nous enchante, nous berce et 
qui a survécu la barbarie.

M. S.

SURSI S P O U R  F R E D R I K S E N
Marc Fredriksen a vu sa peine 

de prison assortie du sursis. 
Cette décision de la cour d’ap- 
pel de Paris a provoqué de nom- 
breuses réactions.

Condamné en première ins- 
tance à 18 mois de prison dont 
6 avec sursis, Marc Fredriksen, 
dirigeant de la F.A.N.E. et direc- 
teur de « Notre Europe », a vu 
sa peine réduite par la cour 
d’appel de Paris à 13 mois de 
prison, totalement assortis du 
sursis.

Notre Union s'associe a tou- 
tes les organisations pour den- 
noncer les mesures de clémence 
qui ne peuvent qu’encourager les 
nazis, néo-nazis racistes et an- 
tisémites à persévérer dans l'ac- 
tion qu'ils ont entreprise contre 
la démocratie et les libertés.

Contester l'existence des 
chambres à gaz où ont péri des 
et d'enfants, inviter «à rester 
millions d’hommes, de femmes 
fidèles à Hitler et au camarade 
Rudolf Hess » a donc valu à 
Fredriksen cette condamnation 
qui n'a d'«exemplaire» que la 
mansuétude à l’égard du cou- 
pable.

Le Bureau de !'Union Fran- 
çaise des Associations de Com- 
battants, réuni à Paris, a décidé 
d’adresser une lettre aux prin- 
cipaux candidats à la Présidence 
de la République.

Voici cette lettre :
Monsieur,
L’Union Française des Asso- 

ciations de Combattants et de 
Victimes de Guerre (U.F.A.C.), 
qui regroupe 55 fédérations et 
associations nationales, possède 
des Unions départementales 
dans toutes les régions et 
compte plus de deux millions 
de membres, s’abstient de 
prendre position dans la pro- 
chaine élection présidentielle, 
mais elle considère de son 
devoir d’appeler !’attention des 
candidats sur quelques problè- 
mes qui préoccupent les An- 
ciens combattants et les Victi- 
mes de guerre.

Au lendemain de i’éiéciion, 
l’U.F.A.C. demandera au Premier 
ministre la mise en application 
d’un plan triennal, garanti par 
la loi, en vue d'aboutir au règ- 
lement définitif des questions 
suivantes :

 application des conclusions ־1
de la Commission tripartite 
fixant à 14,26% le décalage pré- 
jurïiciable aux pensionnés de 
guerre ;

2- rétablissement de la pro- 
portionalité des pensions de 10 
à 100% d’invaliditée;

3- la revalorisation des pen- 
sions de veuves, des orphelins 
et des ascendants ;

4- la reconnaissance des 
droits des résistants et des 
victimes du nazisme en tenant 
compte des circonstances de la 
clandestinité ;

5- l’égalité des droits pour les 
anciens d’Â.F.N. et de plus jus- 
tes conditions d’attribution de la 
carte du Combattant.

L’UFAC souhaite que la France, 
de par son rayonnement et son 
influence dans le monde, con- 
tribue efficacement, par des ini- 
tiatives audacieuses, au renfor- 
cernent de la sécurité et au

PARIS A CELEBRE DIGNEMENT 
LE 38־ ANNIVERSAIRE 
DU SOULEVEMENT DU 
GHETTO DE VARSOVIE

C'est le 23 avril, à l'appel du 
C.R.I.F., et la section du «Con- 
grès Juif Mondial» qu’un grand 
nombre de juifs et non-juifs 
sont venus, à 18 heures, avec 
des personnalités de tout bord 
pour rendre hommage solennel 
aux héros de l’insurrection du 
ghetto de Varsovie.

Cette importante manifestation 
s'est déroulée dans l’enceinte 
du «Mémorial du Martyr Juif».

C ’est le dimanche, 12 avril à 
15 heures, qu’un comité grou- 
pant un certain nombre d ’orga- 
nisations célébra les héros du 
Ghetto de Varsovie, au Palais 
des Arts.

Ces émouvantes manifesta- 
tions à la mémoire de l’héroïque 
soulèvement du Ghetto de Var- 
sovie se sont déroulés en pré- 
sence de nombreuses persona- 
lités.

Notre Union a été représentée 
au Palais des Arts par Maurice 
SCHUSTER et le 23 avril par 
ses présidents Ch. APPEL, et 
G. SZULC, ainsi que par L. SA- 
LOMON.

NOS JOIES
Toutes nos félicitations à notre 

camarade Maurice BROMBERG 
et son épouse, à l'occasion de 
la naissance de leur arrière pe- 
tite - fille AURELIA.

A w \ -  M S A  f . Z

Retour aux 
«Lauriers Roses»

— Si j’avais la santé, me fait 
un voisin de table, tout serait 
parfait.

- C ’est vrai, mais si vous 
étiez en pleine santé, vous ne 
rechercheriez pas les Lauriers 
Roses.

Parmi les convalescents il y 
a des anciens combattants (nob- 
lesse oblige), des anciens dé- 
portés (fraternellement accueil- 
iis), un général qui semble par- 
faitement à l’aise.

Le plus difficile, pour certains, 
c’est de s’arracher aux servi- 
tudes du 3ème âge. On arrive 
plus facilement quand le soleil 
revient et que l’on peut se trans- 
porter dans les jardins si ag- 
réabiement aménagés.

Certains sont venus avec 
avec leurs épouses, logées dans 
les hôtels du voisinage. Mais 
même les solitaires ne sont pas 
livrés a eux mêmes.

Dans les confidences que 
nous livrent les uns et les 
autres, on trouve un fond de 
nostalgie, cette nostalgie que 
llex BELLER a su exprimer dans 
son oeuvre. . .

L’U.E.V.A.C.J. peut-être fière 
de sa création, et de la réputa- 
tion des Lauriers Roses qui a 
accueilli, depuis le début, des 
milliers de convalescents.

Henry BULAWKO

Le printemps à Levens est une 
symphonie de couleurs. Le bleu 
du ciel eî les mille variétés de 
fleurs qui éclosent, reflètent la 
luminosité du soleil méditerra- 
néen.

Le temps influe sur l’humeur 
des convalescents des « Uau- 
riers Roses ». Oh! certes chacun 
a ses problèmes : On vient là 
parce que le corps est meurti ; 
les nerfs sont à fleur de peau. 
Et l’on ne saurait brosser un 
tableau trop idyllique.

Et pourtant, le courant passe. 
Tout à !’heure, un brave homme, 
venu pour la première fois et 
qui va retrouver bientôt son 
vieux Belleville, me disait son 
regret de voir son séjour tou- 
cher à sa fin.

Je ne suis pas coutumier des 
séjours en maison de repos, 
mais plusieurs « pensionnaires » 
ont, eux, une vieille expérience; 
Et ils sont tous d’accord, c’est 
là qu’on est le mieux.

Il y a !’aménagement des 
lieux, la qualité des repas, l’at- 
tention des infirmières, le site, 
le repos et . . .

Il y a les parties de cartes, 
trois chaines de télévision, des 
excursions, des fugues (auto- 
risées) à NICE si proche . . .

Le bureau du directeur se 
transforme par instant en mur 
des lamentations, mais rien n’est 

vraiment grave.

Belle après-midi a !1occasion de la parution
«Ils ont tué mon village»

Le Mercredi 11 Février 1981, 
en présence d’une foule nom- 
breuse qui remplissait la grande 
salie de notre siège, une après- 
midi culturelle s’est déroulée à 
l’occasion de la parution de l’ai- 
bum-livre d’Ilex BELLER, « Ils 
ont tué mon village » et du ver- 
nissage de son exposition de 
82 tableaux au Centre Culturel 
du Marais.

Notre camarade M. SISTER, 
qui présidait l’assemblée, a fait 
une analyse intéressante de 
l’exposition et de la peinture de 
1. BELLER.

Le poète Charles DOBZYN- 
SKI a fait ressortir le caractère 
populaire de la création d’ilex 
BELLER.

André VIDAL, président de 
!’Union des Peintres Juifs, salue 
chaleureusement notre président 
BELLER qui reçoit de ses mains, 
la carte de membre de !’Union 
des Peintres et Sculpteurs Juifs.

Dans son allocution de clô- 
ture, BELLER raconte avec beau- 
coup d'humour, le chemin qu’il 
a parcouru depuis qu’il a quitté 
son village, qu’il était obligé de 
travailler jusqu’à 15 heures par 
jour et qu’il ne pouvait pas à ce 
moment-là beaucoup penser au 
destin qui l’attendait.

Au cours du programme ar- 
tistique, Eve GRILIQUEZ récita 
de nombreux poèmes de Man- 
ger, Lévis, Souizkever, de Dora 
Taitelbaum, tous traduits d’yid- 
disch par Charles DOBZYNSKI.

Eva GOLGEVIT et KAWKA, 
accompagnés au piano par Elie 
GOLDENBERG, enrichirent par 
leurs chants, le programme ar- 
tistique.

Au cours de cette matinée, 
de nombreux albums furent ven- 
dus dédicacés par l’auteur.

Cet album est en vente dans 
nos Bureaux.

38 ans après le s o u l è v e m e n t  du G h et t o  de Varsovie
danek, de Sobibor, de Treblinka, 
les anciens partisans juifs, sur- 
vivants des maquis de Pologne, 
d’Ukraine, de Biélorussie mal 
armés, soklats improvisés qui, 
cependant, ont opposé victo- 
rieusement aux forces militaires 
de cinq pays voisins et aux 
Arabes de Palestine, leur cou- 
rage, leur intelligence, leur fa- 
rouche détermination, pareils à 
ceux des malheureux combat- 
tants du ghetto de Varsovie et 
ont fondé l’Etat d’Israël, patrie 
et refuge des persécutés et des 
abandonnés.

L’exemple de bravoure de 
ceux du ghetto de Varsovie a 
soutenu et inspiré la volonté de 
ceux de Palestine. Ainsi les se- 
conds ont donné un sens plein, 
noble et vivant au sacrifice des 
premiers en immortalisant leur 
souvenir qui ne s’effacera plus 
jamais de la mémoire des hom- 
mes libres et courageux.

(Suite de la page 1 )

En évoquant cette lutte dés- 
espérée, inégale et âpre, com- 
ment ne pas penser à une autre 
qui s’est déroulée cinq ans plus 
tard, à des milliers de kilomèt- 
res de Varsovie et à laquelle 
ont participé de nombreux res- 
capés des innombrables ghet- 
tos récoltés et anéantis. Ceux 
des camps d’Auschwïtz, de Maï-

«Le rassemblement des 
survivant juifs de l’HoIo- 
causte », aura lieu en Is- 
raël du 14 au 19 Juin 1981. 
Départ par «EI-AI» le di- 
manche 14 Juin.

Le comité de ce ras- 
semblement conseille a 
tous ceux qui veulent par- 
ticiper à ce rassemblement 
de se renseigner à l’agen- 
ce «Océania», 4, rue de 
Castellane, Paris.
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2 וועלט־סריג ־טן  n  ! « זמנח יידישע 1נ

ילן עס נדז טי  וואכן 4 א אפ או
זער פון נד ו יאנעלער א יצ  אנ־ טראד

, יע נ ן כדי דענק־צערעמא געב ו  אפצ
זערע כבוד נד ו נע חברים, א  געפאלע

יך אין יף פראבקרי ן די או  פון פראנט
. צווייטן ועלט־קריג ן ו זאמע  זיי מיט צו

ן מיר וועלן נע נדזע־ פון די דערמא  או
ינען וואס חברים, רע י ן ז  אומגעקומע
ן י אי , ד ן , די סטאלאג  זיי־ וואס אלע
ן נען ן געפאל ידערשטאנד-קאמף אי ו  ו

ן ישע די קעג , נאצ יר ווי אקופאניטן  או
ידן די , פון י יך ינען וואם פראנקרי י  ז

ירט וארן דעפאחט ן און געו ומע ומגעק  א
י אין . ד יט־לאגערן טו

נע י , ערשטע די פון אי יפגאבן  או
ן מיר וואס ן געשטעלט זיך האב  בעת

ן נדזער שאפ יע או זאצ י  גע־ איז ארגאנ
ן צו ווען יביק ן אנדענק דעם פאראי  פו

נדזערע נע או . געפאלע  מיר העלדן
ן ועק דעם צו האב יט צו יפגעבו  דעם או

נט ומע נ יף מא יע. או ן באנ  רוען אים נעב
נער די י י ידישע 70 פון ב יליקע י ו ו י  פרי

ועלכע יר ו ן מ י פון געבראכט האב  ד
. צייזטווייליקע ימבא־ זיי בית־עולמס  ם

י ליזירן יט ד י ולק ותפ  יידי- די פון קרבנ
ן ■קעמפער שע י קעג ישע ד יטלער  ה

חילות.

 טאי- ־טן6 רעם
פלאם־צעיעםאניע

אר, יעדעס ווי ע־ די וועלן י עוו  ג
ע ענ שע ז טן יידי ד קאמבאטאנ  בא־ זי

קן לי ע, דער אץ טיי ם־צערעמאני  פלא
אך, פאר קומט וועלכע טוו  טן6 דעם מי

ם ,1981 מאי ער ביי טוי מף־ או  פון כרי
טן מבאקאנ פאלדאט. או

קע די אזי ע יערלעכע ד מאני  צערע
ט, ווי ווערט, אקאנ ט ב ארדנ ע  איינג

ע דער דורך שע די פון פעדעראצי  יידי
ע ענ עז עוו ע פון קאמאבאטאגטן ג  בייד

ת. מלחמו

שער דער  קאמבאטאנטךפאר־ יידי
א־ די צ,״וישן איז וראם באנד,  אוג

רן טא א מ עי פון נ קער ד  ■פאטר׳א־ דאזי
שער ע, טי ע רופט מאניפעסטאצי  זיינ

טגלידער  ף אוי צאלרייך קומען צו מי
ע. דער פלאט־צערעמאני

אך, טרעף־פונקט טוו טן6 דעם מי  ־
ט, 6 מאי, עטואל־פלאץ. אוונ

 צו שטענדיק — קאמבאטאנט שען
בן ט א פארבליי אנ ץ־וו שן פארן שו די  יי

ב, שו ק יי טי ט- זיך פעסט און מו  אנ
שטעלן צו עדן צו קעגנ טן י אניי ס־ ב  אוי

ס פון דרוק א ה ך ם, און ײד ט־ ראסיז  מי
ט ווירקן ערע אלע מי ת אונדז חו  כו

צן צו ע די שי  לאנד אין דעמאקראטי
ף שלום דעם און עלט, דער דער אוי  וו
ף שלום דעם ווי צן די אוי ע רענ  ג
שראל. פון י

מענדיק ק, אלע קו טי טן31 דעם זונ  ־
ף מאי  אנ־ !טראדיציאנעלער דער אוי

ע מאני רע ק־צע ע, אין דענ אני  וועט ב
 וויר* און שעבסטער דער זיין דאס

ע די וואס קראנץ, דיקסטער ענ עז עוו  ג
שע טן, יידי אנ־ דער און קאמבאטאנ  ג

שער צער ב יידי שו ען י פן לייגן קאנ  אוי
שן ערע פון קבר סימבאלי  גע־ אונדז

קעמפער. פאלענע

 יובל ־יאריקן33 צום |
ישראל מדינת פון

נעזפנװ־ יידישע די איר ןן2שי ) \ר:יך2פ\־א\: ן1פ פראנטי̂-
I ב\־שן1װ\־ בנמזטע די און גרונדן \צ2\זארצי דיערע
 דערפאלג און װױלשטאנר שלגנז, שנעלן א פון ל
I 2א\־יפב\־י-\־גגןר פרירלעכן װײטערריקין אין\

 îdd-38 צום
װארשעווןר '

ען יאר 38 ט פארביי זיינ  דעם זינ
שטאנד פונעם אויסברוך  אין אויפ

שעווער אר 38 געטא. וואר ט י ע־ זינ  י
ען אפריל־טאג נעם ט 40 די וו  טויזג

ע בעג עבלי דן לעבנג שעווער אין יי  וואר
אן האלבן א )פון געטא לי (׳ מי דן  יי
ארפן זיך האבן עוו  שלאכט דער אין ג
שע די קעגן בארבארן. היטלעריסיטי
שטענדלער, די אויפ  פאראיי־ געטא־
ערע אין גיקט דן זיי  אן — פיין און ליי

ד שי טער שע פון אונ  איבער־ פאליטי
ען, עבן האבן צייגונג עג שפיל א ג  ביי

שע ארמיי ריזיקער דער ט־ יידי  פראנ
ער, און קעמפער אנ טיז אר  האבן וואס פ

צן דעם פון במשך אנ טן ג  וועלט־ צוויי
שלאגן זיך קריג  לענ־ אלע די אין גע
ף דער, טן די אוי אינעם און פראנ

ערלעכן דעם אין ט פיי מענ  פון מא
שווייגן ערנסטן ל ק צום שטי  פון אנדענ

ערע ע אונז אלענ עפ ך מוז ברידער, ג  אוי
ט עדער היינ דז פון י קען אונ עדענ  ג

קע די לי  האבן זיי וואס צוואה היי
ט. אונדז איבערגעלאז

ט בארייכערט ען די מי ארונג  דערפ
ארן, לעצטע די פון ק אין י  פון אנבלי
קע די  באזונדערס געפארן, דראענדי

 קאפער־ רי פון אטענטאט דעם נאך
ק, שוין ני  האט מען ווי חדשים 6 )
ט נאך ש אוויזן ני ען צו ב עפונ  די ג

ריי מערדער(, אלן, די ט  וועלכע אידע
דז האבן  בא־ דעמאלט אלעמען אונ

ר צו הויכט קע לי רייווי רונג פ שי אז  אנג
ט, און טקיי ריי ת־ג רבנו ר דארפן ק  מי

טיין כסדר ק וואך דער אויף ש  אייני
שלאמן. און ען גע רינג עד רכג טן דו  מי

סטזיין ־ פון ראל דער פון באווו די יי
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 ע1אנדענק=צערעמא טואדיציאנעלע אונדזער
| פואנט־קעמפער יידישע געפאלענע די לכבוד

| פר 10,3□ וג־טן»אי דעם זתטיק, פאוק»גען וועט (
פון אנוועזגחייט דער אין באניע פון עולם בית- פון מאגיומענט בנים |

I פערזענלעכסניטן מיליטערישע און צייווילע פראמינעגטע
I אדגאניזאציעם צאלדייכע פון און ן
טן דער | ט פארבאיד קאמבאטאנ ענדע שע אלע צו זיך וו ציעס יידי טו סטי ע אלע צו און אינ דער, זיינ טגלי  I אז מי

אלן זיי | ך ז רן זי קע די רעזערווי אזי עבן צו כדי דאטע, ד ע האיאריקער דער ג מאני רע ק־צע שטארקטן א אנדענ  1 פאר

ען, ן ק אין ספעציעל אנז שער דער פון אנבלי טי סעמי טי אנדע. אג I פראפאג
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 פון יארטאג
אויפשטאנד

 סומען אלע
מאי ־טן8 דעם

 אפיציעלער דער אויה
מאניפעסטאציע

אנג אין ה מענ א טן צוז ארטאג מי  י
ם, איבערן זיג פון  האט היטלעריז

רט וואס אופא״ק דער רופי  מי- צװײ ג
ען אנ טן גע. לי  קריגס־ און קאמבאטאנ

ת  צו רוף א פארעפנטלעפט קרבנו
ע אים אין אלע שלאסענ  ארגא־ אנגע

ם ע אצי קן צו ניז  און דעלעגאציעס שי
ק, פאריז, אין פענער טי  דעם פריי

טן8 ר 12 מאי ־ ע ף אזייג  אפי־ דער אוי
ע ציעלער ף מאגיפעסטאצי  שאנז אוי
עי. ש )מעטרא: עליז שארז (.5 ז

מערץ טן14 דעם שבת ״אופאס״, פון רוח! אויפן

 1ט1א0בא93סא ענע1געווע טחנטעו
נאף! אין מאנינעסטיוט

ע טויזניטער ענ ע/ עוו טן ג  קאמבאטאנ
ת און  דעם שבת, האבן קריגס־קרבנו
טן14 טפערט מערץ ־ סנווייז געענ א  מ

פן ­במ האבן זיי אופא"ק. פון רוף אוי
רט שעהן מערערע פון שך  מאניפעסטי

טער הינטער  פלאם פון פענער טויזנ
ע דער ביז מאדלען לא דע  פון סטאטו

ש שארז  עלי־ שאנז אױף קלעמאניםא ז
ארפן קעגן ועי קלוזיעס די אפוו  קאנ
קער דער פון מדי צדדי ע, דריי־ סי מי  קא

ט האט וואס  פעסטגע־ פשרה א לוי
ט א שטעלט קיי טעלי ש טער  ךן8ו חינ

ט 14,26  און פענסיעיס די פון פראצענ
טך רע ט רע טן, די פון ״  ווי קאמבאטאנ

ר קעגן מגערעכטער דע ם־ או רונג  רעגי
בי פאלייטיק ע די לג ענ עז עוו  קאמ־ ג

באטאנטן.

ר, רענע ט פעי דענ  או- פון פרעזי
 גע־ שארף רעדע זיין אין האט פא״ק,

קע די שטעמפלט אזי טיק ד  און פאלי
קט סגעדרי א־ פון צארן דעם אוי  מילי

ען ת. נ  אויך האט ער קריגס־קרבנו
טיקירט רונג, די קרי עגי  האט רואם ר

שט נאך איצט ביז ען ני עפונ  די אפג
ק. רי פון מערדער קאפערני

ע, דער אין צי אלו  איז וואם רעז
ע א דורך אצי עבן דעלעג בערגעג אי

ץ גע־וארן ערן עליזע־־פאלאץ א  וו
שטעטיקט קע בא אלגנדי מע פ טי  לעגי
ען אדערונג :פ

אג דעם האלטן —  פרע- פון צוז
םטער מיני רן צו מיער־  די רעםפעקטי

מדיי דער פון קאנקלוזיעם דדי צ ריי־  ד
ע קער סי ען קאמי ע עוו צוג ק רי  די צז

שטעליקייט  14,26 די פון הלינטעד
טן הסכם אין פראצנעט  ״ראפארט מי

אך ט ס אנ !ק

רן — אלאריזי עם די רעוו סי  פון פענ
ת די ע־ די פון עלטערן און אלמנו  ג

ע ע! און פאלענ סענ שא ר דע

רן —  די פון רעכט די רעספעקטי
שטענדלער !ווידער

ײנ־ און רעספעקטירן — א ק- רי  צו
א־ אלס מאי ־>טן8 דעם שטעלן אצי  נ

טן און נאלן ר ע עפיי  פון ױם־טוב ג
שער דער איבער זיג בארבאריי• נאצי

ש ע דער אין ׳סאלידארי  פאר אקצי
קונג דער די טיי אר רע פון פ ע  רעכט זיי
ען ע די צי ענ עז עוו טן ג  און קאמבאטאנ

ת ױפמערקזאמקײט די קריגס־קרבנו  א
ט פונעם דענ  רעפוב־ דער פון פרעזי

סטער פון די און ליק מיני ער־ פרעמי

 אוגיפארם אן און ,מי.ט היניטערלאנד
שער דער קעגן בארבאריי. נאצי
ע־ נקמה האבן געטא־קעמפער די  ג

מען ען די פאר נו אנ לי ם, מי שי  וואס קדו
ם די ט, האבן נאצי ק פייני ע ט ג אז  פארג

ט. און פארברענ
דז, פאר ע אונ ענ עז עוו שע ג די  יי

טן, ען וואם קאמבאטאנ ט זיינ  1939 זינ
ק לי רייווי  מלחמה דער אין אוועק פ

ם קעגן  שפעטער האבן און היטלעריז
טער שע די הינ אצי  שטעכל־דראטן נ

 דעם פארגעזעצט ״מאקי״ אין אדער
שטאנד שן קעגן ווידער ט ט דיי  אקופאנ

דז פאר — ק דער איז אונ  פון אנדענ
שעווער די  באזונדערם העלדן וואר

ק. באזונדערם נאעניט, לי היי
עדע שטיצט וואם פארבאנד, דער  י

טיוו א צי רן צו איני ע  געטא־ דעם פיי
שטאגד  כבוד אפגעבן דאם און אויפ

מפולע די ען איז העלדן רו עוו  פאר־ ג
ע־ שוסטער, מ. דורך טרעטן צע-ג  ווי
 זונ־ פארבאנד, פון םעקרעטאר נעראל

טן12 דעם טיק  ״פאלע אין אפריל ־
רט דעזאר״, אניזי רג  גע־ א דורך א

שאפטלעכן קאמיטעט. זעל

 מעמאדיאל בי.ים
״אומבאקאנטע פון

מארטירער״. יידישן
פן ף, פון רוף אוי אמען קרי״ ט צוז  מי

שער דער - פון ׳סעקציע פראנצויזי די  יי
 פרע־ די האבן וועלט־קאנגרעם, שען

טן ענ ד  ג. אפעל, ש. פארבאנד פון זי
 סאלא־ ל. קאםירער דער און שולץ

 מיט־ צאל גרעםערע א אויך ווי מאן
ך גלידער קט זי  פיי־ דער אין באטיילי

אחטאג ־יסטן38 צום ערונג  וואר- פון י
שטאנד שעווער ם געטא־אויפ  ״מע־ ביי
טן פון מאריאל מבאקאנ שן או די  יי

מען איז וואס מארטירער״,  פארגעקו
ק, שטי טן23 דעם דאנער אפריל. ־

ש. מ.

שלעווין כניטין
נישפא מער

ע־ װאקםנדיקער דער אויף  אויפג
ט טך דער פון בראכטקיי טאנ א מב א  ק

^רטן זיי וועלט.  שנעלער א אויף וו
ערע פון לייזונג מע זיי טי  רעכט, לעגי

שט הערט אופא״ק דער רואם ף ני  אוי
קן צו די ארטיי סט אץ פ  רע־ די פון גיי

שע קאני טן. פובלי היי פריי

ען האט מען עז  די פון שפיץ אין ג
טן םטאנ קער מאניפע אטא- צענדלי  םענ

טן, און רען א ט  האבן וועלכע דעפו
ט א מיט מט מערהיי שטי  פאר־ און גע

 קאמ־ די פון רעכט די פאר לאמענט
טן. באטאנ

שן שלא- די פון פירער די צווי  אנגע
ם סענע ע אצי אניז  האט אופא״ק אין ארג

 קא־ פון חברים ריי א באמערקט מען
טגלידער. פיל און מיטעט שן מי  צווי

ם: די זיי רי שארני, חב אן, ט מ צ  וויי
ט, כ עווי אלדג ץ ג שטי  )קאראל(, םאפיר

אן, מאלעך, מ פ ש, קוי ש־ ׳סאסיעוויט  קרי
ט טאל אן(, דער )מי ער, פ  ציווי־ מיי
ט קאראם, נער, אנ מ א אנדערע. און די

ען מאניפעסטאציעם ענלעכע  זיינ
מען ײ אנדערע פיל אין פארגעקו רו  ג

לאנד. אין שטעט קלענערע און סע

שע די ע יידי ענ עז עוו טן ג  קאמבאטאנ
ס מיט האבן ען צער גרוי מ ענו פג  אוי
קן דעם טי ציי ט פרי ער פון טוי  זיי

שובן סטן און קאמף פון חבר ח  באווו
מין שרייבער שלעווין. בני

שע עולם גרויםער א ך יידי ע  פ
שן, ט ע מענ ע זיינ טריי ר, גע ע ענ  ליי

שן  באמערקט האט מען וועלכע צווי
ע פיל ענ װעז ען פראנט־קעמפער גע ײנ  ז

מען עבן אים געקו כבוד. לעצטן א אפג
:קבר אפענעם זיין ביי רעדנער די

שטיין, מ. טווין, מ. שול מען אין לי א  נ
שע די פון  שוסטער מ. שרייבער. יידי
מען אין א אנד פון נ ארב  ד״ר און פ

סקי אוו ט אלס דאנ ענ ד עזי ר  דער פון פ
שאפט בריסקער מען אין און געזעל א  נ

ע- האבן ר.מ.וו.ע. םטן23 פון סג  ארוי
בן ט די הוי ענלעכקיי  ראל און פערז

מין פון  שרייבער, א ווי שלעווין בני
ט האט וועלכער עדינ  און פאלק זיין ג

שע די ר, יידי  ווידער איז וואס קולטו
רן פארארעמט א עוו ט ג ט. זיין מי טוי



ישראל אין באזון א אויף
ד א פאר ר פון יי ע  איז דור אונדז

עדע ע י שראל קיין רייז  ״הארץ* א י
ש שום קיין ווייל רייזע״. שעעני  גע

קן אין שראלדי  אים פאר איז לעבן י
שט ען מיר פרעמד. ני ען זיינ עוו  זעקם ג

 צענטראל־קאמי־ פונעם מיטגלידער
ער פון טעם ע־1פארבאנד אוגדז אנג ^ ) 

ט זיין דורך פירט דענ ם פרעזי ו צ ל י  א
, ר ע ל ע  אין באזוכט האבן וואם ב

 ״יאסק״־עקסקור־ א פון ראמען די
אכן דריי פון במשך סיע שראל. וו י

עגן וואלט איך ער וו ע אונדז  רייז
ט עקענ לן ג ציי ר צע דע אנ  וואם שעהן, ג

ען האבן מיר עז עגן געהערט און ג  וו
ט, פרעכטיקער דער גנ עגן יו אױפ־ וו

שיקט האט זוך,  מיט אויטאקאר אן גע
ר, א ע עג־ווייז דז כדי וו רן צו אונ  פי

ם באזוכן ע  וועלדער, 5 די פון איינ
פן פארפלאנצוט מען אוי א  אונ־ פון נ

ט אומפארגעסלעכן דזער דענ  ב. פרעזי
ט אונדזערע פאנס, ריינ  ״יאסק״ פון פ
ען ען זיינ עוו ט ג אמען אונדז מי  א צוז

דן £0 פאריז. פון יי
רכן פארן מיר שראל עמק דו  צע־ ,י
מענדלעכע פעלדער, בליטע ­פר או
ם, ארךפעלדער דסי  װעלכע אױף ק

 עס ליין• וואקסן שפעטער וועלן עס
ך דוכט דז, זי ען מיר אז אונ  אין זיינ

ע אנדי מ אר ץ. דער אין אדער נ  שוויי
קער א ממש איז דאס ענדי דן. בלי ע ך ג

דער די ,לינקס אויף רעכטם פון טגלי מי טעט־ שטיין, :קאמי  קאץ, קרייט
ןלילענ פרוי בעלער, בלייער, שראגא, י טי  דעם אנטהילן ביים פיכנזאן און ש

וועג. נייעם פון ט־אוול

שראל, אין בוי  ליידער איז דאס י
שט  אן פון ראמען די אין מעגלעך ני

ער אזא אין ארטיקל טונג קליינ  ציי
ער איז דאס ווי אונדז לן״. ״ ווי

ן י ת א י ״ ב ם םי ו ל ה

ען מיר ען זיינ עוו קט טיף ג  באיינדרו
 מוסטערהאפטן דעם אין באזוך פון

ת ם" ״בי דן(. פון )הזיז הלוחי אלי  אינוו
שראל ט 23 ציילט י דן( טויזנ אלי  אינוו

ען האבן מיר אפוקה. אין עז ט ג  מי
ע די ענ ת־ פריער )ווי אויגן אייג  א

ש. און מאלעך ש. חברים דזערע  ז
קעל( רפינ ע ווי גו לן בלינד  אין שפי

דן ווי באל, אלי  און העבט אן אינוו
מען, פוס  שאפן בילדער, מאלן שווי

רן, מען סקולפטו ט קו רע מי ע  פרוי־ זיי
ך קינדער און ען לן זי  היי־ א אין וויי

שער סביבה. מי
סטן אלי מען ספעצי  גא־ דער פון קו

רן וועלט רער אווונדע  מאדערג־ די ב
ען טע0 טונג כ רי ת פון איינ ם״ ״בי  הלוחי

טלען די און ען פון מי  די איבערדערצי
דן. אלי לן מיר אינוו  באזונדערס ווי
ען ר די דערמאנ ע שע זיי  אויפ־ חברי

 משה דירעקטאר דעם מצד נאמע
עמען בערמאן,  איבער־ האבן מיר וו

מע די געגעבן  טוי־ צען פון הילף־סו
ט ענ קן פארן פראנק ז אזי הויז. ד

ר ע ר ר ל א ו ן ו פ י ו ן א ע ז נ א  ו

ן ו ד פ ר א ב ר ו נ ם ב נ א פ

 פון שוין האט וואס , ל. ק.ק. דער
סט פריער עגן געווו ר וו ע ­בא אונדז

 זיי־ מיר אפולה, פארביי פארן מיר
ען  קו־ און גליל פון בערג די אין נ
פן מען ע. בארג אוי גלבו

פן  מיר שטעלן בארג פון שפיץ אוי
ף טאוול, א ביי זיך איז וועלכן אוי  ס׳

ט ר ע מוי ע אמען דער איינג  בער־ פון נ
ט א באך פאנס. נארד  שטיל־ מינו

שטארבענעם, דעם לכבוד שווייגן  פאר
רן אווונדע טן דעם מיר ב כ עדי אלד ג  וו

מער, פון  גע־ האט וואס סאסנע־ביי
טן צום ענדערט  פון קלימאט דעם גו

לאנד.

ר ע ר ר ו נ ײ ג נ ו נ ו ו

ען מיר אדן דאן זיינ על  דער צו איינג
ענונג ם א פון דערעפ ע ע־ ניי פג  אוי

טן ם צום פירט וואס שאסיי, בוי ע  ניי
שב שים״. ״מצפה מו קע די חר מי  ארו
ט עגנ ט ג שטיי  נא־ דוילדע פון נאך בא
לדע מיט בערג קעטע ר גראזן. ווי  מי

ך דראפען ף זי  בארג. א אויף ארוי
בט עס ווו דארט, ך הוי  דער אן זי
ר ע עג ניי שראל־פענער פלאטערן וו  י

שריפטן די און ת אין אויפ  און עברי
ש סן פראנצויזי ער באגרי  פאר־ אונדז

שע די באנד, צויז  פראנט־קעמ־ פראנ
ך. פון פער  דעם האב איך פראנקריי

דן כבוד שניי רצו בע ס־ דעם אי  וויי
ען  דעם דערקלערן צו און באנד בלוי

ט. פאר וועג דערעפנ
ר די ע ם פון איינוווינ ע שב, ניי  מו
ט וואס שטיי ל בא רוויי ט־ 7 פון דע  יוגנ

ט לעכע עמען קינדער 4 מי  אונדז נ
ף ש גלעזל א מיט אוי  וואסער. פרי
ס איך ער זיי באגרי  פאר ווארעם זיי

ער שן זיי אנערי סט פי אג און גיי זיי ז

ע ד טיוו ק ע פ ס א טו ג חו לונ ע ט ש ס  אוי

ר פון ע ל מ ס אל קיו פ ס ר ע ל א כוו
טן12 דעם ך האט אפריל ־  פאר־ זי

ט ק ס- רעטראספעקטיווע די ענדי  אוי
שן פאריזער פון שטעלונג די  קינסט־ יי

ל לער א פ ם ר ע י א ו ו  צענטער אין כ
ש״י. ען זי האבן וואס אלע די ר עז  ג

ט און ען באווונדער ם זיינ ײנ־ ביי  א
ק, שט איז כוואלעס רפאל אז דרו  ני

בן נאר עבלי כן זיין טריי ג  זיין אין זו
ט הערט ער אז נאר שאפן, ש ף ני  אוי

ע אין וואקסן צו שע זיינ  גע- פלאסטי
ען. קונג שטאלטי

קע די אזי חד און רייכע ד שי ר א  פ
שטעלונג, אחטיקע ס  טעמא־ זיין אוי

ק, ע טי שאפטן, זיינ  קאמפאזי־ לאנד
ער )פון פארטרעטן ציעס לנ סט־ ווי  גיי

כע טן, ריי ענלעכקיי ם( פערז  רבני
ס, סגע־ האט ער וואט שטיל־לעבנ  אוי

מיון און פאנ!טאזיע זיין אין חלומט  ד
 די פון ריי דער אין אים שטעלן
סע רוי קינסטלער. ג

ער א לנ ד ווי  אויפ־ כוואלעס האט יי
שמה זיין אין געהאלטן ארייכע די נ  גל

ציעס ע. שטאט דער פון טראדי  ווילנ
ען האבן מיר עז  שפיג־ וואס בילדער, ג
 מאלעריי זיין פון עטאפן אלע אפ לען
עגן, די און  אוועק־ אים האבן וואס וו

שטעלט שן אלם גע די  מאדערנעם יי
עזונ־ האט וועלכער קינסטלער, סג  אוי

ען ע, זיין זיי אין ג  אומעט נאסטאלגי
ד און ריי ע פיל מי!ט פ ט און פאעזי  מי

ער פארבן. פון גאמע רייכער א זיי

שוסטער מ.
שטעלונג די הגם ס. פ.  איז אויס

 רפאל פון הויז דאס איז פארענדיקט
 ליב־ די פאר אפן שטענדיק כוואלעס

 חשק האבן װאם קונםט, פון האבער
ע באווונדערן צו ווערק. זיינ

 שוין האבן מיר ווי דעש נאך אז צו,
 וועלדער 5 פארפלאנצט איצט ביז

עלן ר אריך מיר וו טע ען וויי רענג  ב
פבוי פרידלעכן דעם פאר הילף  אוי

ת פון שראל. מדינ י
ען מיר ווילן סוף צום און אנ מ  דער
עגן ש הארציקער דער וו עגעני אג ט ב  מי

שעTי די  פראנ־ דער אין קעמפער י
שער רן וועלכע ארמיי, צויזי ט פי  זינ
רן מערערע א קע א י  טעטי־ וויכטי

ט ער האבן און קיי ע זיי ענ  אייג
ע. אצי אניז לן זיי ארג ט- 120 ציי  מי

דער, רן גלי  ארבעט, סאציאלע א פי
שטיצט רכן גע שן דו צויזי אנ ר  אמבא־ פ

שראל. אין סאדאר ער י ט זיי דענ  פרעזי
ש, מאריס ט אלו  האבן מיר וועלכן מי

דז האט קאנטאקט א אנגעקנופט  אונ
ער מען. ווארעם זיי ענו פג אוי

בעלער אילעקם
 לילענ־ פרוי בלייער, בעלער, (1

 פיכמאן, קאץ, קרייטשטיין, שטיין,
! שראגא(.

ך, א טוו ם מי ע טן17 ד ני ־  יו
ט ק ף 203»פונ י 26 אוי ר ר א ענ ר

( ראטביטא מעטרא )

 פון ציאונג עפנטלעכע
טאמכאלא יערלעבער אונחןו
בו זי ן נ שן א בוי ז ג י בו ר ם א א ר ג א ר פ

י ן ד ט פ נ ו ק נ י י ן א ע י י ר ג א ן פ צ נ א ל ר פ ע מ י י  ב

ן ל אי א ר ש ן י ו ר א א י פ ע ד ל א ־ צ א ן פ ק ע ו ו  צ

ן ו ר פ ע ז ד נ ו ד א נ א ב ר א פ
ט פריי. איינטרי

ך,0 א ־ו ם־ ־ינו\ ן רנו ו ב ו ר ו א ו ר ב ט ן פ י א2 א ל2ו א ן ץ ו א פ ב פ ר ר ו א

 לעוד אג0גי1קולשד-גאנ געלונגענעד ו״ער
ד0שטע ״מיין אויסשטעלונג און בוו בעלעדס אילעקס

ט דער אין היי עזנ  גע- א פון אנוו
ם  איבער־ האט וואס עולם, קליבענע

סן דעם געפולט רוי  פאר־ פון זאל ג
אך, איז באנד, טוו טן11 דעם מי  פעב־ ־
מען רואר מ־ די פארגעקו אי ר־  קולטו

פון פרעזע ען ײנ ש ר ע ד ם ! צו ג ^ ע ל  אי
מי ר ע ל ט  חרוב האבן ״זיי אלבום ב

 דער צו און שטעט>״ מיין געמאכט
ענונג שטעלונג זיין פון דערעפ ס  אוי

טער אין בילדער 82 פון ר־צענ  ״קולטו
ארע״, פון ף מ טעמע. זעלבער דער אוי

ח ש ו ר, נ ע בו לז  פארזי־ דער טזו
ט צער ע די עפנ מפרעז  מאכט און אי
רן א דאן ע א־ אינוטערעסאנטן לענג  אנ
ש אין ליז עגן יידי  בעלערם א. וו
מאלעריי. זיין און בוך

ל פאעט באוווסטער דער ר א  ש
י ^ ע ש ז ב א ט מיט האט ר  טאלאנ

עלן דעם באלויכטן ריגינ שן א די  יי
 בעלערס א. פון פאלקס־אספעקט

בילד. און ווארט אין שאפונגען
רנו ר או " , ל א י י ט װ דענ פרעזי

 ישראל אן צוזאמענפאר
 נעראטועוועטע די פון
האלאסאפט פון

טן רן מי טע ענ רנ  דער פון זיך דע
אמענפאר פונעם דאטע  אין וועלט־צוז

שראל  הא־ פון געראטעוועטע די פון י
 מאכט ,1981 יוני ־יטן15 דעם לאקאסט,
 אין קאמיטעט פאריזער דער באקאנט

ער וועלכן ע־ האט פארבאנד אונדז  ג
ס, זיין געבן שלו  וועל־ אלע, די אז אנ

לן כע ך ווי קן אים אין זי לי טיי א  ב
לן זיך דארפן איי בן. צו ריי ש צו איינ

עגן ע וו ענוי  זיך אינפארמאציעס ג
ענדן רא אין וו ביו ע־ א״, רייז  ״אסעאני

פאריז• אין קאסטעלאן דע רי ,4
ערע בעטן מיר טגלידער אונדז  מי

עגן מעלדן צו אונדז פאל דעם אין  וו
ער ע. זיי רייז

אמענפאר פונעם ציל דער  איז צוז
רן צו לן דעם פראקלאמי  די פון ווי

דן געראטעוועטע  וועלט דער פאר יי
קן צו בי ק דעם פאראיי  אונ־ פון אנדענ

שטראפן און מארטירער דזערע  בא
מערדער. די דן- יי

שע די פון פארבאנד פונעם  יידי
ער באגריסט קינסטלער  ווארעם זיי

ער ט אונדז דענ ט און בעלער פרעזי  גי
טגלידס־קארטע די איבער אים  פון מי

שע די פון פארבאנד  און מאלער יידי
סקולפטארן•

ארט, דעם אין טפער־וו  א. האט ענ
ר ו נ ד ע ט ב ף דערצייל רנ־ א אוי  רי

קן פן די ט און או מאד מי עגן הו  זיין וו
עג דורכגעמאכטן ט וו  פאר־ האט ער זינ

ק אז און, שטעטל דאס לאזיט  דארפנדי
 האט טאג, אין שעה 15 ביז ארבעטן

ש אלס ער  מאלעריי פון פאלקס־מענט
שט ט ני אן געקאנ טראכטן. פיל ד

שן אין  בא־ די האט טייל ארטיסטי
רין קאנטע לע שפי ו שוי ו ו ־ נ י י י ר ג

2\ 1D טירט ף רעצי קן א אוי די ענ צ ענ ל  ג
פן ער, י. פון לידער מערערע או אנג  מ

ק, ה. ער, א. לייווי צקעוו טל־ ד. סו  טיי
ם, ער בוי כ־ אנדערע און וואלף לייז  די
עצט טער, בערגעז ש פון אי ף יידי  אוי

ש צויזי רך פראנ סקי. שארל דו שנ  דאבז
א ו ו ו ו נ ב כ װי ו נ ג ר ל א ט ג ר זינג  צ

אמען ט ז װD\1"\ 2 מי א א2\ ט \  מי
ט פיל מענ טי  דאן און ״מאטעלע״ סענ

ױפן אליין ם״. א שטײט װעג ״א  בוי
ט לסוף ט קאווקא זינג ל מי עפי  מע־ ג

קט און לידער רערע ט פארענדי מי

ען זיי אני״. ״מודה ט זיינ  גע־ באגליי
א ביים ווארן אנ י דורך פי ל ־ צ ל א ג ענבנורג. ר

ען איז דאס עוו ער א ג ע זיי  און פיינ
קספולע ע, איינדרו מפרעז  וועל־ בעת אי

ען עס כער  אונ־ און פארקויפט זיינ
בן שרי ארן טערגע רכן געוו  אויטאר דו

ק און עטלעכע אלבומען. פופצי
שטעלונג דער שייך רואם ס  איז אוי

ט אדורך זי  קרי־ די דערפאלג. מי
ער זיך האט טייק  אפגע־ ווארעם זיי

עגן רופען בעלערן. וו

ען ן2 בז ע ך \ י ן ו פ א ש ר א  פ

ם ע ם ר ו ב ל ך - א ו  ב

ן ו ע פ ל י ם2א ר ן ע ל ע ב

שאפן זיך קען מען  דעם פאר
 חרוב האבן ויי ״ בוך ־ אלבום

 ״ שטעטל אונדזער געמאכט
 ,26 פארבאנד, פון ביורא אין
רענאר. די רי

 איוווי אין צעועטאניע די
העלון ״23״ ד לכבוו

ק, טי אר, ־טן22 דעם זונ  איז פעברו
ט דער אין היי עזנ סן א פון אנוו רוי  ג

טן און עולם ענלעכקיי  פארגע־ פערז
פן קומען רי, פון בית־עולם אוי  איוו

ט ביים מענ אן פון מאנו כי אנו  יער־ די מ
ע לעכע מאני ק־צערע  די לכבוד אנדענ

שטערבלעכע ״23״  וואס העלדן, אומ
ען שיכטע דער אין אריין ויינ  אונ־ גע
אמען טערן אן־באט־ דער פון נ כי  מאנו

װ־רײמאן־גרופע. צא
קא, רעדנער, די אנ א ז  מאפי- דארנ

ט ני, דענ שעוו״ר פון פרעזי  און אוז
ט ברידעל, דעבי דענ פון פרעזי

ואנאוופסי ד׳ו פון רעפקראפ ועו
טערן ץ אונ ־ א. פון פארזי ע  ב

ר, ע אך, איז ל טוו  ־סטן25 דעם מי
מען מערץ ר א פארגעקו שע ציני  מעדי

קי ד״ר פון רעפעראט ש ו או נ אי  אויף ד
ט, ״די :טעמע דער קיי ­אי שלאפלאזי

אכן רע רז לונג״. איר און או היי
ף אין בער פון פארלוי  שעה א אי
ט, ט דער האט ציי  אפ־ זיך פרעלעגענ

שטעלט ף גע ת, די אוי בו  דער־ וואס סי
ט, צו פירן קיי ט א שלאפלאזי  קראנקיי
רט וואס שט דאטי ט פון ני  און היינ
ק א אויך פארנעמט וראם  ארט וויכטי
מטן ביים  מארסעל שרייבער בארי

 גע־ איר פון האט וועלכער פרוסט,
מלעך האט ליוטן, ט נע  דער דערמאנ

דאקטאר.
עוויזן האבן נאבן פן אנג אג־ אוי די

ף און נאז אכן, די אוי רז  דער האט או
שטעלט זיך רעדנער ף אפגע  די אוי
ך .ווי מעטאדן טן צו זי  זיך און הי

לן דן דארף מען וואס און היי מיי ס  אוי
מען. זאל שלאף דער כדי קקו רי  דאס צו
ק פיל אבער איז  פא־ די פון אפהענגי

טן ענ א, צי פ ר פון גו ע שן זיי  און פיזי
קן סטי שטאנד. גיי צו

אכן טפערט האבן נ ף געענ  א אוי
 בא- פארזיצער דער האט פראגן, ריי

סקי, ד״ר דעם דאנקט אוו  די ווי דאנ
קע צאל גרויסע עזנדי  האבן וואם אנוו

 וועלכע און זאל דעם איבערגעפולט
שאנקען האבן  מיט רעדנער דעם בא

טן לאנגע סמענ  אינ־ זיין פאר אפלאדי
טן קן און טערעסאנ  רעפע־ לעבעדי

ראט.

בן האבן אנאק״ר עהוי סג ־ די ארוי וי  גו
שפילט האבן עס וואם ראל סע  די גע

רטע רי מיג דן די באזוגדערס און אי  יי
ט ר מי ע קן זיי די רנ די עצי ל ד טיי  אין אנ

שן דעם קעגן קאמף אצי ט נ  אקופאנ
אונג דער פאר און ריי  פראנק־ פון באפ

ך, ען דאם ווי ריי ען זיינ עוו  ״23״ די ג
שאסן העלדן, רומפולע ­אפ אין דער

.1944 ריל
אר אויך ען האי ען זיינ עוו  אנ־ ג
עזנד שע וו ליטערי ע און מי ל  פאר־ ציווי

 פוי־ פון אמבאסאדעס די פון שטייער
רן, לען, א ד אונג אנ ל  איטא־ און ענג
ע, שטייער אויך ווי לי  דער פון פאר

װעלט א־ א און קאמבאטאנטן־  דעלעג
שער דער פון ציע  פארטיי קאמוניסטי

ט ר גאסנא. און לאראן פאל פון אנגעפי
שטייער דער שראל־ דער פון פאר  י
 לעצ- אין זיך האט אמבאסאדע דיקער

ט טען קט מאמענ שולדי ט ט פארן אנ  ני
קומען. קאנען
א באמערקט האט מען  מא־ מעלינ

אן, כי אן, פון אלמנה די נו כי אנו  די מ
אן מארסעל פון ברידער מ  פון און ריי

צווייג ר ע אנדערע. און פינג
ער ען איז פארבאנד אונדז עוו  פאר־ ג

רכן טראטן עט דו דנ  שולץ ג. פרעזי
 )וועל- שוסטער מ. סעקרעטאר און

פן האט כער סגערו מען די אוי ע  פון נ
ע די שאסענ  גאלד־ ח• העלדן(, דער

ט גורפינקעל זש. געוויכט,  דער )מי
אן(,  מאלעך, קרישטאל, י. קאהן, פ

 זילבער־ ס. שווארץ, ד. סאלאטאן, ל.
 אנ־ פיל און זילבערבערג מ. בערג,
דערע.



Dix m ille survivants 
de ■*Holocauste 

se sont réunis à Jérusalem
nest Michel, on ne compte plus au- 
jourd'hui que 150.000 déportés en- 
core vivants et leur moyenne d’âge 
se situe entre soixante et soixante- 
dix ans de sorte que, dans quel- 
ques années, la réunion deviendra 
impossible. C'est pourquoi les par- 
ticipants ont voulu «tém oigner» de- 
vant les nouvelles générations en 
remettant symboliquement leur «tes- 
tament» à un groupe de cinq cents 
fils et filles de déportés au cours 
des cérémonies de clôture devant 
le Mur des lamentations.

Un ordinateur et un fichier per- 
mettent aux congressistes de re- 
trouver la trace de parents ou 
d’amis. D ’autre part, au sommet 
d'une colline entre Jérusalem et Tel- 
Aviv, a été inauguré le 18 juin par 
Mme Simone Veil un monument por- 
tant les noms des 80.000 victimes 

(Suite page 2)

La réunion mondiale des survi- 
vants juifs de l’holocauste a été 
inaugurée le lundi 15 juin à Jéru- 
salem. Près de 6.000 rescapés des 
camps de la mort venant de vingt- 
sept pays différents se sont réunis 
pendant quatre jours avec un 
nombre presque équivalent de sur- 
vivants aujourd'hui installés en ls- 
raël. Une délégation française de 
350 personnes conduite par Mme 
Simone Veil, présidente de l’As- 
semblée des Communautés euro- 
péennes, participe à ce rassemble- 
ment.

«C'est la première, et sans doute 
la dernière fo is, que les survivants  
de la chasse aux ju ifs  sous le na- 
zisme ont l'occasion de se rencont- 
re r» a decalré Me Serge Klarsfeld, 
secrétaire général du comité fran- 
gais créé pour cette manifestation. 
Selon l’initiateur du projet, M. Er-
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M. Jean Laurain nouveau Ministre des Â.C.V.G.
M. Jean LAURAIN a été de 

nouveau nommé Ministre des 
Anciens Combattants.

Les anciens combattants ont 
trouvé dans le nouveau ministre 
un défenseur compréhensif à 
l’égard des problèmes qui les 
préoccupent.

Son premier geste a été de 
préparer un projet de loi, de ré- 
tablir la date de 8 Mai comme 
jour férié au même titre que le 
11 Novembre et a partir du 1er 
Juillet une augmentation des 
pensions d'invalidité.

Les numéros gagnants 
de notre tombola

Le 17 Juin a eu lieu à notre 
siège la soirée au cours de la- 
quelle a été tirée publiquement 
la liste des gagnants par un 
jury.

Notre camarade Léon ZIMET, 
au nom de la commission de la 
tombola à ouvert la séance.

Après avoir remercié en ter- 
mes chaleureux l’assistance il a 
donné la parole à notre prési- 
dent G. SZULC. Celui-ci a évo- 
que les réalisations et le but 
de notre action : planter des 
arbres en Israël et pour les 
oeuvres sociales de notre orga- 
nisation.

On procède au tirage des 
numéros gagnants, qui sont an- 
noncés par M. CZARNY et S.
WAJCMAN. Puis l’on projette 
un film sur la vie et la rééduca- 
tion des invalides en Israël, dans 
leur maison de rééducation ultra- 
moderne où nos camarades qui 
l’ont visité l’hiver dernier ont 
été chaleureusement reçu.

- 2.918 ־
- 17.280 - 
lit;

- 14.628 -

־ 2.864 -

Le numéro 1.402 : Un tableau
d'art;

Les numéros 1.478 - 
4.523 - 10.144 - 10.439 - 
18.385 : Une parure de

Les numéros 13.559 - 
14.746: Un transistor;

Les numéros 2.623 ■
3.129 - 15.823 - 16.212 et 16.949: 
Un service de table 12 couverts;

Les numéros 7.333 et 12.279: 
Un appareil photo;

Les numéros 7.519 - 8.521 - 
11.625 - 12.263 et 17.778 : Un 
service à thé brodé main ;

Les numéros 10.322 - 12.131 
et 18.056 : Une calculatrice de 
poche;

Les numéros 13.001 et 15.085: 
gagnent un moulin à café;

Les numéros 1.645 5.812 ־ - 
11.998 - 14.168 et 17.699: Une 
montre bracelet;

Les numéros 1.119 - 1.189 - 
3.462 - 4.704 - 8.511: Un briquet;

Le numéro 17.070 : Une pen- 
dulette ;

Les numéros 6.100 - 10.392 - 
12.692 et 14.112 : Un jeu de 
boules de plage;

Le numéros se terminant par 
691 et 634 : Un livre en fran- 
çais ou en yiddisch;

Les numéros se terminant par 
901 : Une boite de mouchoirs.

Voici les numéros gagnants :
Les numéros : 00580 et 13.226
Un voyage en Israël;
Les numéros 10.132 - 11.600 

et 12.140 : Un magnétophone 
à cassettes;

LES ANCIENS COMBATTANTS JUIFS ONT RANIME LA FLAMME

assisté d’autres anciens combat- 
tants, dont le président de 
!’Union des Engagés Volontaires 
et Anciens Combattants Juifs 
1939 - 1945 llex BELLER et Sa- 
lomon WAJCMAN, secrétaire gé 
néral de la Fédération.

Les anciens combattants sont 
venus en grand nombre rendre 
hommage au Soldat Inconnu et 
exprimer leur joie à l’occasion 
du 8 Mai, jour de la Victoire 
sur la barbarie hitlérienne.

Le 6 Mai 1981, la Flamme a 
été ranimée sur la tombe du 
Soldat Inconnu par la Fédération 
des Associations d’Anciens 
Combattants Juifs dans l’armée 
française des deux guerres.

En présence de persorsnali- 
tés civiles et militaires et d’une 
foule nombreuse, le président 
Henri GLASBERG, commandeur 
de la Légion d’Honneur, à of- 
fert l'Epée à M. Meir ROSENNE, 
Ambassadeur d’Israël à Paris,

Notre Volonté
Bulletin de !'Union des Engagés Volontaires et Anciens Combattants Juifs 1939 - 1945
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LE 31 MAI DERNIER AU CIMETIERE DE BAGNEUX

EMOUVANTE CEREMONIE 
EN HOMMAGE AUX COMBATTANTS JUIFS 

MORTS POUR LA FRANCE
Son déroulement était digne 

et le service d’ordre à la hau- 
teur. Nos camarades méritent 
bien des remerciements.

Nous publions en page 2 des 
extraits des discours prononcés 
par notre président I. Beller, par 
le secrétaire générai de l’U.F. 
A.C. Louis Beaudoin et par notre 
secrétaire général-adjoint Mau- 
rice Sister.

bes de fleurs et des couronnes 
au pied du Monument, la Mu- 
sique Militaire exécuta ia Mar- 
seillaise et le Chant des Par- 
tisans.

Avec l’hymne du Ghetto joué 
par la Musique Militaire, devant 
la foule visiblement émue, se 
termina vers 11 h 30 cette belle 
et émouvante cérémonie du Sou- 
venir.

Le soleil aidant, une foule 
nombreuse est venue assister le 
dimanche 31 Mai dernier, au ci- 
metière de Bagneux devant notre 
Monument à la traditionnelle cé- 
rémonie du souvenir, organisée 
par notre Union, en hommage 
aux combattants juifs tombés 
dans les combats contre les ar- 
mées hitlériennes.

Répondant à notre appel, nos

LES PERSONNALITES PRESENTES :

M M. Louis BEAUDOIN, Secrétaire  général de l'U.F.A.C. ; le 
Général VATINELLE, représentant le M in is tre  des Anciens Combat- 
tants: le Lieutenant-Colonel MOURIES, représentant le Gouverneur 
M ilita ire  de Paris ; le Général C AS SO U e; le D r MEUNIER, repré- 
sentant le M aire de Paris et C lsude-G érard M ARKUSe; ERREL, A t- 
taché de la Défense représentant !'Ambassade d ’Israël ; G INOUX  
M aire de M ontrouge : Mme KELLER, représentant le C.R.I.F. ; Pierre  
BUGEAUD, président de l ’Association des Combattants Prisonniers  
de Guerre de la Seine ; MAFFINI, président de l’U.G.E.V.R.E. ; 
GLOW ICZOW ER, président de l'U.E.V.A.C.J. de St-Quentin ; BEN- 
TATTA, représentant de l’U.E.V.A.C.J. de N ice-Côte d 'Azur ; Ch. 
STEINMAN, représentant l ’U.J.R.E. ; FI. BULAW KO, p rés ident de 
/'Am icale des Anciens Déportes Juifs de France ; GERSTNER, prési- 
dent du 12ème R.E.I.; Elie SOFFER, représentant la Fédération des 
Anciens Combattants Juifs*; SARKADI, représentant le 12ème R. 
M.V.E.

camarades sont venus nombreux 
exprimer leur détermination de 
garder vivace le souvenir de 
ceux qui donnèrent leur vie pour 
la France et pour la liberté.

Comme toujours et peut-être 
davantage encore, des person- 
nalités juives et non juives ont, 
par leur présence, donné un éc- 
lat particulier à cette manifes- 
tation.

La cérémonie commença 
exactement à l’heure prévue par 
l’allocution d’ouverture de notre 
président llex BELLER. Après la 
partie religieuse célébrée par 
M. le kantor BERL1NSKI et l’au- 
mcnier militaire M. CHOUK- 
ROUN, après le dépôt des ger-

Après l’ignoble saccage 
des sepultures juives à Bagneux

tionale de la déportation.
Elle proteste contre ces fa its in- 

qualifiables et vous demande de 
prendre des mesures énergiques afin  
que les responsables soient recher- 
chés et poursuivis, pour que de 
te lles ignom inies ne puissent plus 
se reproduire.

Veuillez agréer, M onsieur le M i- 
nistre, l'assurance de nos senti- 
ments les plus respectueux.

(Suite page 2)

Quatre-vingt sépultures du ci־Ministre de l'intérieur M. Chris- 
metière juif de Bagneux ont été tian Bonnet.

M onsieur le M inistre,
L'Union des Engagés Volontaires 

et Anciens Combattants Juifs, cer- 
ta ine de tradu ire  les sentiments 
d'indignation de tous ceux qui ont 
combattu contre le nazisme, s'élève  
avec véhémence contre les abomi- 
nables profanations des tombes 
ju ives au C im etière de Bagneux-Pa- 
ris/en à la ve ille  de la journée na-

■יי•
f i !

80 tombes ju ives ont été profanées le 25 a vril dernier 

au cim etière de Bagneux

saccagées, maculées, de croix 
gammeées, des slogans fascistes 
et des sigles néo-nazis, dans la 
nuit du 24 au 25 avril qui coin- 
cidait avec la «Journée Natio- 
nale de la Déportation». A l’ap- 
pel du C.R.I.F. (Conseil représen- 
tatif des institutions juives en 
France) notre Union s'est joint 
aussitôt.

Cette grande manifestation 
contre la provocation nazie s’est 
d’ailleurs déroulée devant le mo- 
nument érigé par notre associa- 
tion à la gloire des combattants 
juifs morts pour la France.

Dès que la nouvelle de cet 
acte barbare à été connue, nous 
adressions la lettre suivante au

INSCRIPTIONS ANTISEMITES 
A NIMES

L’évêque de Nimes exprime 
sa « révolté » après l’apparition 
dans le courant de la semaine 
de croix gammées et d’inscrip- 
tions néo-nazis sur les vitrines 
de deux magasins tenus par des 
juifs.
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N O T R E  C É R É M O N I E  D U  S O U V E N I R
LE DISCOURS DE LOUIS BEAUDOIN Secrétaire Général de l’U.F.A.C,

et courageux.
Les tomoes devant lesquelles 

nous nous inclinons donnent 
l’uiltime mesure au saensice no- 
rement consenti pour cSérendre 
ce qui, dans tes guerres cruel- 
ies que nos peupies ont con- 
nues, devrait être sauvegardé 
ou reconquis au prix du sang 
des héros.

C'est ce refus que ies corn- 
battants volontaires juifs ont 
voulu exprimer, tout spéciale- 
ment au cours de la guerre de 
1909-1945, pour protester et 
pour lutter contre ia perversion 
diabolique qui, n admettant entre 
les hommes aucune différence 
et ne leur reconnaissant aucun 
droit, prétendait supprimer ies 
uns et asservir ies autres afin 
d'établir un ordre tyramque ab- 
solu dont le racisme constituerait 
le fondement.

Les millions de juifs victimes 
de ce génocide délibéré, appel- 
ient par leur martyre I humanité 
entière à proscrire le racisme, à 
combattre l'antisémitisme, à con- 
damner !,intolérance, à lutter 
pour ia fraternité et la compré- 
hension mutuelle dans un monde 
où la communication doit rap- 
procher les hommes dans leur 
diversité plutôt que les séparer 
pour leurs différences.

Devant le spectacle de tant 
de profanations, d’attentats et 
de crimes, face à la vague in- 
quiétante des fanatismes et des 
terrorismes qui frappent et dé- 
truisent aveuglément, ia com- 
munauté française et internatio- 
nale des Anciens Combattants 
doit se montrer vigilante et soii- 
daire.

Vigilante pour empêcher le 
retour du passé, de ses excès 
et de ses égarements ; pour dé- 
fendre la liberté et les droits de 
l'homme contre l’arbitraire ou 
l’oppression. Solidaire pour con- 
struire la Faix en préservant 
l’humanité de l’apocalypse d’un 
affrontement général des moyens 
de destruction sans bornes qu’il 
faut absolument parvenir à li- 
miter.

Tel est le sens de l’action de 
nos organisations françaises et 
internationales d’anciens com- 
battants, unies dans une même 
volonté et dans un commun 
souci d’éveiller la conscience 
des peuples et celle de leurs 
dirigeants à la nécessité d’un 
désarmement fondé sur la con- 
fiance et le respect de ia vie.

Devant ces sépultures de 
combattants et de victimes des 
guerres, inspirés par l’exemple 
des volontaires que vous avez 
été, engageons-nous à oeuvrer 
pour l’édification d'un monde pa- 
cifique, fraternel et solidaire 
dans ia liberté que nous avons 
défendue.

N O S  V O E U X
Nous sommes heureux de pré- 

senter nos meilleurs voeux à 
notre camarade GRONOWSKI 
(Lerman) et son épouse, heu- 
reux grands-parents d'un petit 
JEREMIE.

Nous adressons nos plus sin- 
cères félicitations à notre cama- 
rade ZONELICHE et Madame, à 
l’occaion de la naissance de leur 
petite-fille FLORA.

N O S  P E I N E S
Nous adressons nos condo- 

léances les plus sincères aux fa- 
milles de nos camarades dis- 
parus :

BIR Bernard 
HANINA MAx 
HELDMAN Israël 
KLEIN François 
MESSER Abraham 
URMAN Moïse

souvenir avec émotion et res- 
pect de ceux qui sont tombés 
dans les combats pour lesquels 
ils s’étaient engagés résolument

en sachant la signification de 
leur choix et en connaissant le 
risque de leur acte volontaire

Chargé de l’honneur de re- 
présenter à cette cérémonie du 
Souvenir !’Union Française des 
Associations de Combattants et 
son Président National, René 
PEYRE, j’adresse à la Fédéra- 
tion des Associations d’Anciens 
Combattants et Volontaires Juifs, 
à son Président, à ses repré- 
sentants et à ses membres ici 
rassemblés, le salut des Anciens 
Combattants français et le té- 
moignage de leur solidarité. 
Permettez-moi d’associer à cet 
hommage celui de la FNCPG- 
CATM que je représente égale- 
ment ce matin.

Réunis dans ce cimetière, nos 
pensées nous portent à nous

L’ALLOCUTION DE NOTRE PRESIDENT S. BELLER

de la mort nazis, est toujours 
en guerre. La présence des mis- 
siles syriens a proximité de 
la frontière Israélienne renfor- 
ce l’inquiétude dans cette ré- 
gion du monde deja suffisam- 
ment vulnérable.

Israël a besoin de la paix 
pour vivre !

Qu’lsraël et ses voisins ara- 
bes s'entendent pour le plus 
grand bien de tous les peuples 
concernés, pour qu’enfin com- 
mence le règne de la paix tant 
rêvé !

En agissant ainsi, nous res- 
terons fidèles à nos idéaux de 
fraternité et à la paix entre les 
peuples.

Je  voudrais tout d’abord re- 
mercier les personnalités of- 
ficielles et les représentants des 
diverses organisations qui ont 
bien voulu répondre à notre in- 
vitation, et par leur présence 
rehausser l’éclat de notre ma- 
nifestation.

L’ALLOCUTION DE MAURICE SISTER Secrétaire-adjoint de !’UNION

L’évolution du conflit israélo- 
syrien, par la présence des mis- 
siles au Liban nous inquiète par- 
ticulièrement, mais nous gardons 
l’espoir qu'il sera finalement 
réglé par la voie pacifique.

Avec la communauté juive de 
France, avec l’ensemble des dé- 
mocrates, nous exigeons le châ- 
timent des criminels de guerre 
qui ont jusqu’ici échappé à la 
justice en Allemagne et ailleurs, 
la mise hors la loi des organi- 
sations d'extrême droite, Tinter- 
diction des publications diffusant 
des mensonges et outrageant la 
mémoire des victimes du na- 
zisme.

Permettez-moi! d’exprimer 
l’espoir qu’un nouveau climat 
s'installera en faveur des an- 
ciens combattants et victimes de 
guerre, avec le nouveau gouver- 
nement. La déclaration de M. 
Jean LAURAIN, le nouveau Mi- 
nistre des Anciens Combattants, 
proposant comme première ac- 
tion le rétablissement du 8 Mai 
comme jour férié est déjà un 
bon présage.

En proclamant notre déter- 
mination de rester unis afin 
d’empêcher le retour d’un passé 
aussi sinistre, en renouvelant 
notre engagement de rester fi- 
dèles au testament que nous ont 
légué nos héros, nous sommes 
sûrs que le caractère que nous 
donnons à notre cérémonie du 
souvenir répond à vos senti- 
ments.

N O S  D O N S

Nous exprimons nos vifs re- 
merciements, à tous les dona- 
teurs qui nous ont fait parvenir 
leurs dons :

ACHIN 200 Frs
CURTZER 100
DONNAT 100
DULA 50
FELENTAIN 110
GARBIN 100
GOLDBERG 100
GRUBSTEIN 300
ITIC 150
Mme JAKOBI 50
KATZ 300
LEBENTAL 300
LHEUREUX 50
MAGLANO 50
MOLLE 100
MYDLARZ 50
ROZENBLIN 100
SENATOR 100
VASSILIEFF 100
VILLEVIELLE 300
ZAJDMAN 100

et leur sacrifice, notre pensée 
va vers les dizaines de milliers 
de combattants glorieux du 
Ghetto de Varsovie et d’autres 
Ghettos. Tout en sachant que 
leurs chances de survie étaient 
pratiquement nulles devant l’éc- 
rasante supériorité d'armements 
dont disposait leurs bourreaux, 
ils se soulevèrent et infligèrent 
des pertes considérables à l’en- 
nemi. Par leur héroïque com- 
portement, ils mirent fin à la 
légende selon laquelle les juif se 
laissaient conduire comme des 
moutons à l’abattoir.

Le Directeur : I. CLEITMAN
Commision paritaire n" 1092 D73

Imprimerie W. W., 61, rue du 
Fg-St-Denis, 75010 Paris

En mai-juin 1940 les combat- 
tants juifs se trouvaient dans tous 
les secteurs opérationnels. Les 
régiments de marche qui comp- 
taient en majeure partie des 
juifs, se distinguèrent par leur 
comportement courageux. Ils op- 
posèrent une résistance fa- 
rouche à l’envahisseur. Toutes 
ces unités furent citées pour 
leur bravoure.

Les champs de bataille de la 
Somme, des Ardennes, de l'Ais- 
ne, des Vosges, d’Alsace, jusqu'

Ils ont versé leur sang pour 
qu'il n’y ait plus jamais de ra- 
cisme, plus jamais d’antisémi- 
tisme. Malheureusement les faits 
sont là I Ils nous montrent que 
la bête nazie relève la tête.

Nous associons à cet hom- 
mage les glorieux insurgés du 
ghetto de Varsovie et d’autres 
ghettos, les morts de la brigade 
juive dont le sacrifice volon- 
taire a ouvert la voie aux com- 
battants pour l'indépendance 
d'Israël ; tous ceux juifs et non- 
juifs de toutes les armées al- 
liées qui donnèrent leur vie pour 
la défense d’un idéal commun.

C ’est rester fidèles à nos 
morts que d'approuver l’U.F.A.C. 
lorsque la grande asociation 
française d’anciens combattants 
demande que le 8 Mai soit férié 
au même titre que le 11 No- 
vembre. C ’est donc rester fi- 
dèles à nos morts que d’apr- 
prouver les motions de l’U.F.A.C. 
pour un désarmement complet, 
afin que la paix dans le monde 
soit préservée.

au lointain Narwik en Norvège, 
furent jonchés de centaines, si- 
non de milliers de jeunes com- 
battants tombés en héros.

Leurs frères d’armes, qui 
eurent la chance de survivre pri- 
rent le chemin de l’exil. Ils con- 
tinuèrent sous d'autres formes 
certes, leur combat derrière les 
barbelés des camps de prison- 
niers en Allerrpgne. D’autres, 
s’engagèrent dans les rangs de 
la résistance française et pour- 
suivirent la lutte contre l’oc- 
cupant sanguinaire.

C ’est à tous ces combattants, 
avec ou sans uniforme, que nous 
rendons hommage aujourd'hui.

En évoquant leur heroîsme

Notre Union a dès les pre- 
miers jours de sa création as- 
sumé la mission de perpétuer le 
souvenir des héros juifs enga- 
gés volontaires dans l’armée 
française de la guerre 1939 - 
1945 tombés au champ d hon- 
neur.

Au pied de ce Monument re- 
posent côte à côte, soixante dix 
de nos camarades que nous 
avons ramenés des champs de 
bataille. Ils sont morts les armes 
à la main en comoattant contre 
les envahisseurs fascistes, en- 
nemis de la France et du peuple 
juif. Ils sont le symbole de cen- 
taines de milliers d autres, qui 
sont tombés dans tous les coins 
de France, dans l’armée régu- 
lière, dans les stalags, dans la 
résistance, dans les maquis.

Chaque année, à la même 
date, nous nous rassemblons ici 
pour exalter leur courage, nous 
souvenir et exprimer notre ferme 
volonté de lutter contre le re- 
tour des horreurs du nazisme, 
restant ainsi fidèles au testa- 
ment de nos héros et de nos 
martyrs.

36 ans après la fin de cette 
terrible guerre, le nazisme et 
l’antisémitisme sont toujours vi- 
vants. Le crime de la rue Co- 
pernic, comme la dernière pro- 
fanation des tombes juives ici- 
même, au cimetière de Bagneux, 
nous oblige à rester vigilants.

En exaltant la mémoire de 
nos héros et martyrs, nous ne 
pouvons oublier que l’Etat d’Is- 
raël, où vivent des centaines de y 
milliers de rescapés des camps!!

C ’est dans cet esprit que 
notre Union est toujours pré- 
sente dans toutes les actions 
menées par le monde combat- 
tant lorsqu’il s'agit de défendre 
non-seulement nos droits légi- 
times mais aussi dans la bataille 
contre fa résurgence du fas- 
cisme et de l’antisémitisme et 
pour les droits de l’homme.

10 MILLE SURVIVANTS 
DE L’HOLOCAUSTE 
REUNIS A JERUSALEM

(Suite  de la page 1 )

juives du nazisme en France (76.000 
déportés, 3.000 internés dans des 
camps situés en Frace et 1.000 fu- 
sillés). La liste a été composée se- 
Ion la décision prise dans le «Mé- 
morial de le déportation des juifs 
de France» réalisé par M* Klarsfeld.

Notre Union a été réprésenté par 
son membre du comité M. Georges 
Gurfinkel, à toutes les manifesta- 
tions, ainsi qu'à la grande récep- 
tion organisée par la Fédération 
mondjale des résistants, combat- 
tants et des déportés juifs.

Après le saccage à Bagneux
...ET CELUI DU SECRETAIRE 
GENERAL DE LA FEDERATION 
DES A. C. P. G.

Monsieur le Président,
C ’est avec un profond sen- 

timent d'indignation et de com- 
passion que nous avons appris 
le saccage des 80 sépultures 
juives au cimetière de Bagneux 
dans la nuit du 24 au 25 avril.

Au nom du Bureau Fédéral de 
notre Fédération, je tiens à vous 
faire part de notre sympathie et 
de notre solidarité dans la con- 
damnation de tels actes crimi- 
nels inspirés par un fanatisme 
avoué pour une idéologie que 
nous avons combattue.

Comme vou le savez j'aurai 
l’honneur de représenter l’U.F. 
A.C. à la cérémonie annuelle de 
votre Association au cimetière 
de Bagneux et c’est avec un 
plaisir nuancé d’émotion que je 
rencontrerai le 31 mai les diri- 
géants et les militants de votre 
Association.

Louis BEAUDOIN 
Secrétaire Général

(Su ite  de la page 1 )

LE M ESSAGE DU PRESIDENT 
DE L’UFAC

Voici les messages que nous 
ont adressés le Président de 
l’U. F. A. C., notre ami René 
PEYRE et notre camarade Louis 
BEAUDOIN, Secrétaire Géné- 
ra! de la Fédération Nationale 
des Combattants Prisonniers de 
guerre.

Mon cher Président,
De retour de province, j’ap- 

prends les odieux incidents sur- 
venus sur les tombes des dé- 
portés juifs au cimetière de 
Bagneux.

L’U.F.A.C. indignée adressera 
aux autorités compétents la pro- 
testation qu'exige une telle igno- 
minie.

Vous trouverez dans ces 
lignes, l'expression de ma vive 
sympathie et de la solidarité de 
l’U.F.A.C.

Croyez, mon cher Président, 
à l'assurance de mes sentiments 
les meilleurs.

Le Président René PEYRE
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 נזאנונ^נט בײם נװרגך אגרױם־ן ג\3 אןן ון3י\:2\־זגןברגוכ1פג פגן אנװנװנחײט דנור אין
באניט־ אױף גבגדגז ײרישער פון

װ5 ־צערעמאניע אײמ־רזסםפולע״אנדענס נ  ױ נ

מ « ע3נ ח וועלט־הױג ־טז2 ה8 העלדז ײ
יע־ וױ מער — עולם גרױסער א

:דאטעס פאלגנדיקע אײך רעזערוױרט
פדי A0 \ב\־אבעד2א ־טן25 דעם \,2וי3װב .1

אדאנדינגטאן ־גון9 ן1פ גזגורי דער אין

&אחאמלוננ אעעמיומן יערלעכע
אױיגננד צװננלף נאװענבט־ר -בון29 רנום \,2װנבױ .2

כאנסעם יערלעכער גרױםער אונדזעי
לא£איעט - קאנסארד פון לן8ז די אין

 צחאמענפאו נון אפקלאנג שטאוקעו
ירושלים אין הפליטה שארת די נון

 זונט>ק געקומען א׳ז — יאר 0דע
 באגיע, אױף מאי, טן0~י31 דעם פרי,
t אפצוגעבן כד׳׳ u jגעפאלענע ר- —־ 

 קאמף א׳ן פראגט־קעמפער ײרישע
ו־ו׳טלןגיר־דײטשלאנד. קעגן

 קאמבא־ ײדישע די מיט צחאטען
 אלמנות, און ט^דקט־מענטשן !טאנטן׳

 מיל׳טע' און צױױלע געקוטען (ייגע
׳דעגטן ©ערזענלעכקייטן, רישע  פרעז

 יידי- נטךארגאניזאציעס8קאמב*ט פון
 האבן וועלכע ג-־שט־ײדישע, און שע

 באעדן צו תוב זייער פאר געהאלטן
 ׳פרײװיליק־אנגאזשירטע, יידישע די

 העבט די אין געווער מ-ט האבן וואט
 פראנק- ון3 דינםט אין געשטעלט יך1

 וארן גע! באעאלן איז זי ווען רייך
וטלער־דייטשלאנד.גה דורך

 צו אן הויבן אזייגער 10 פאר שוין
 פערזענלעכקייטן: אפיציעלע די קומען
שינו,  מער און דעיפוטאט געוועזעגער ו

על,יואט1 גענעראל מאגרוזש, פון .! 
 קאמבאטאנטך נייעם פון פארשטייער

שא! מיגיסטער ארען, ז  מעניע, ד״ר ל
 געגע־ מער, פאריזער פון פארשטייער

 דער פון מורי קאלאנעל קאסו, ראל
 ה. רעזשיאן, מיליטערלשער ערשטער

 דער אטאשע, מיליטערישער ערעל,
 אמבא־ ישראלדיקן פון פאחטרעטער

ע! סאדאר, סי ען, לי אדו  גענעראל־ ב
א, פ. אופא״ק, פון סעקרעטאר ש  ביו
 ארגאני־ סענער דער פון פרע־ױדענט

 פרױ קריגס־געפאנגענע, די פון זאציע
 א. קרי״ף, פון דירעקטארין קעלער,
ערן אוו  ״אר־ פון וויצע־פרעזידענט ו

אן, שארל אלף מ טיינ  גענעראל־סעק־ ש
קא, אנרי ״אוניאף/ פון ועטאר  בנלאוו

 יידי־ די פון נד בא ר פא פון פרעזידענט
טיין, ק. דעפארטירטע, שע ש אפיר  ס

 פארבאנד פון גענעראל־ןסעקרעטאר
, יידישע די פון  סד־ ע, געזעלשאפטן

 די פון פעדעראציע דער פון פער,
 ביידע פון טן0קאמבאטא, יידישע

קי, ד״ר וועלט־מלחמות, ס  ערן־ ראנאוו
 פרע־ און פארבאנד פון פרעזידענט

 מרוו״ע, טן23 פון אמיקאל פון זידענט
 טן22 פון אמיקאל פובעם סארקארי
שטנער, פ. רמוו״ע,  רע־ טן12 פון גער

ער אי״אי אוו ש ט אווי  פון פרעזידענט גל
 קאנטען, סען פון סעקציע אונדזער

 אוג־ פון וויצע־פרעזידענט בענטיאטא,
 ד״אזיר, קאט אויפן סעקציע דזער

אן מאדרע, מ שיל און ניי  פע־ די מיט ז
 ־סטן23 און טן0־22 -םטן,21 פון נער

רמוו״ע.
 די געווען אויך זיינען צאלרייך
יזישע די פון פאוטרעטער  פראנצו

­פא פון קאמבאטאבטךארגאניזאציעיס
 כמעט און אומגעגנט איר פון און ריז

 גע־ יידישע די פון פארשטייער אלע
סאסיעטעס. און זעלשאפטן

 צוג, דער פארמירט וועירט באלד
 אנ־ דער אונטער אפ מארשירט וואס

 ג. אפעל, ש. פרעזידענט פון פירונג
 פון מאנומענט צום וימעט ל. שולץ,

ידישער ידישער דער וואס גבורה, י  י
 אויפ־■ האט קאמבאטאנטךפארבאנד

 די רוען עס וועלכן אין געשטעלט,
 קעמ־ צענדליק זיבן א פון ביינער

 צאל־ די פון אהערגעבראכט פער,
שלאכ׳ט־פעלדער• רייכע

:בעלער א\לעכ,ש
 אויסעגעוויינלעכער אן ביי

 פון פרעזידענט דער עפנט שטילקייט
 צערעמא־ די קאמבאטאנטן-פארבאנד

 ער וועלכער אין רעדע, זיין מיט ניע
 אלע און פערזענלעכקייטן די באגריסט

אנוועזנדיקע.
זעצט צייט, דער אין יאר ״יעדעס

 ביי זיך מיר פארזאמלען פאר, ער
 עקזאל־ צו כדי מאנומענט, אונדזער

 גע־ אונדזערע פון קאמף דעם !טירן
 חברים אונדזערע דערמאנען פאלענע,

 אובדזער אויסדרוק צום ברענגען און
 דער קעגן קעמפן צו ווילן שטארקן

 און נאציזם פון ווידער־אויפוואכונג
 אדום אזוי בלייבנדיק אנטיסעמיטיזם,

 העל־ אונדזערע פון צוואה דער טריי
מארטירער. און דען

 אוג־ פון אנדענק דעם ״באערנדיק
 קיינמאל מיר טארן קעמפער דזערע
 ישראל, מדינת אין פארגעסן נישט

 טויזנטער הונדערטער לעבן עם ווו
 לא־ נאצישע די פון געראטעוועטע

גערן.

 קאמבא־ יידישע צאל גרויסע א
 און וועלט־קריג לעציטן פון טאנטן

 הא־ וועלט־מלחמה ערשטער דער פון
 מאי טן6 דעם מיטוואך, האיאר בען,

 פון קבר אויפן פלאם דעם אנגעצונדן
 צוזאמענ־ אין סאלדאט אומבאקאנטן

 פון טאג דעם מאי, ־יטן8 מיטן האנג
 באר־ היטלערישער דער איבער זיג

באריי.

איז, פלאם-צערעמאניע דאזיקע די
 ארגא־ ,1945 זינט יאר, יעדעס ווי

ט ארן ניזיר  פעדערא־ דער דורך געוו
ע די פון ציע ש  קאמ־ געדועזענע יידי

 עיס פרעזידענט וועמענס באטאנטן,
אובערג, אנרי קאפיטאן איז  אין גל

 אונדזער פון פארטרעטער די וועלכער
 און )קאסירער( טשארני מ. פארבאנד

אן ס. מ צ  )גענעראל־סעקרעטאר(, וויי
 וױכ- א גענומען האבן אפעל ש. און

אנטייל. טיקן
ט דער אין היי  מילי־ פון אנוועזנ

 העכע־ גענעראלן, )מערערע טערישע
צירן( רע  פערזענ־ ציווילע און אפי

 קאמבא־ פון פארשטייער לעכקייט,
 קרי״ף פון טאנטךארגאניזאציעם,

ט שילד(, דע אלען )פרעזידענ ט א  ר
סירא, רענע אויבער־ראבינער פון

 לא־ פארשארפטער דער אויף אפ זיך
ש די אויף גע  ישראלדיקע ־ ליבאני

 בא- די אוים ער דריקט גרענעצן,
שע די פון אומרואיקונג ע־ יידי עז  געוו

פארענדיקט: ער און קאמבאטאנטן נע
 געפאלענע, אונדזערע ״באערנדיק

קן ער אוים מיר דרי  הייסן אונדז
ש,  זאל קריג דאזיקער דער אז ווונט

קן, ויך ל פארענדי  ישראל מדינת וויי
ך נויטיקט  קאנען צו כדי שלום, אין זי

זיכערקייט״. אין לעבן
 מען וואס פענער, צאלרייכע די

 מאנומענט, אונדזער פאר פארבויגט
 צו ברענגט מען וועלכע קירענץ, די

 דער ברודער־קבר, אונדזער באדעקן
״סאנע־ די און םאלוט מיליטערישער

ען ליי ער ) ט ט וויי (2 ויי

 מאיר ישראל־אמבאסאדאר דער האט
 פאר- ריי א פון ארומגערינגלט ראוען

 גלאז־ א. פרעזידענט פון שטייער
ערג, שן נ  פרעזידענט אונדזער זיי צווי

א! ס. בעלער, אילעקס מ צ  אנגע־ וויי
שער דער פלאם. דעם צונדן  מיליטערי

 געשפילט דערביי האט ארקעסטער
״מארסעליעזע״. די און ״התיקװה״ די

שן מן דעם צווי פארזאמלטן גרוי

ך האבן עולם ער געפונען זי  פיל זיי
 פארבאנד. אונדזער פון מיטגלידער

 ש. :אױבךדערמאנטע די אויסער
 און פארבאנד פון )פרעזידענט אפעל

 מיט צוזאמען פאראנטווארטלעכער
 ד״ר ארדענונג(, דער פאר טשארני

קי, ס אוו אנ ט, ו  שום־ מ. ערן־פרעזידענ
 גענעראל־ פארטרעטנדיקער שער

 האט וועלכער קאהן, ר. סעקרעטאר,
 פעדע־ דער פון קראנץ דעם געטראגן
ש. מאלעך, ש. ראציע, קעל, ז  גורפינ

ש. קויפמאן, ב.  ‘הא )וואט קרישטאל ז
מעט, ל. פענער(, די געטראגן בען  זי

ר, סאדאווסקי, ח. ע  סאסעוויטש, ציוויינ

ערג, מ. שמארץ, ר. ערב  גער־ פ. וילב
אנדערע. פיל און קאראט שטנער,

קע די  פלאם-צערעמאניע רירנדי
רושם. שטארקן א געמאכט האט

 דער פון וועלט־צוזאמענפאר דער
 פארגעקו־ א־ז וואיס שארית-הפליטה,

שן מען טן14 צווי טן18 און ־  אין יוני ־
ם  אפ־ שטארקן א געהאט האט ירושלי

 וועלט־עפנטלעכקייט• דער אין קלאנג
 אונדזער פון באריכט דעם לויט

ש ח׳ קאמיטעט-מיטגליד שארו  גור־ ז
ך האט וועלכער פינקעל,  באטיי־ זי

 אונדז האט און צוזאמענפאר אין ליקט
 מאניפעסטא־ אלע אויף פארטרעטן

 צו־ אין גענומען אנטייל האבן ציעס,
ט זעקס איבער זאמענפאר  גע־ טויזנ

ם. פון ראטעוועטע נאצי־גיהינו
ען זיי  לענ־ 27 פון געקומען זיינ

 וועל־ געראטעוועטע׳ די אויך ווי דער,
שן ישראל. אין לעבן כע  א זיי צווי

 ״צװײטן פון געקומענע צאל גרויסע
 און געליטענע פון קינדער — דור״

געראטעוועטע.
 פון דערעפענונג פייערלעכע די

 פא׳ר־ איז וועלט־צוזאמענפאד דעם
טן15 דעם מאניטיק, געקומען  יוני ־

 דעם פון אנטייל מיטן /,ושם ״יד אין
בון. יצחק מדינה־פרעזידענט נ

 קב- גרויסער פייערלעכער, דער
 פארגע־ איז געסיט די פאר לת־פנים

ק, קומען טי טן14 דעם זונ אין יוני ־

ען איז פ׳ארבאנד אונדזער עוו  ג
טן7 דעם פארטראטן ש. דורך מאי ־  ז
 רי פון םינאגאגע דער אין קרישטאל

אר, לא דע קטו  אפגע־ איז עם ווו ווי
ארן מערקט  דע־ פון טאג דער געוו

 ״מע־ ביים שפעטער און פארטאציע
שן אומבאקאנטן פון מאריאל די  יי

 שום־ מ. אפעל, ש. דורך מארטיוער״
שטיין קאראל, טער, ש. און סאפיר  ז

קעל  פלאם דעם אנצינדן בעתן גורפינ
קאמבאטאנטךמיניםטער. דורכן

 דאנערשטיק,
יוני ו-טן8 דעים

 מלו- פון אנװעזנהײט דער אין
 און מיטעראן פראנפוא כה־פרעזידענט

 דאנערשטיק, איז מיניסטארן, די פון
טן18 דעם  אפגע־ פייערלעך יוני ־

ארן מערקט  מאךװאלער- אויפן געוו
 טאג, דער ,1940 יוני ־טער18 דער יאן
 גע־ האט גאל דע גענעראל וועלכן אין

שן צום אפעל אן מאכט צויזי אנ  פר
שן קעגן קאמף צום פאלק  אקו־ נאצי
 נאמען אונטערן באקאנ!ט פאנט,

ך! 18 דע ״ל׳אפעל א שו ז
 )מיט־ אפעל ש. חברים אונדזערע

מאךװאלע- פון קאמיטעט פונעם גליד

 די פגן פארבאנר דנוך
װ. ט־ גננ ש די נו, ײ ט ר גוי ר א פ נו  ד

 רי פג\ בגעכטער אגן רן
ט־ננ ױד ב ר א פ ע רן ך  ײ

ןרי_יך2פראנ פ\־ן
לי ־יטן16 ,דעם דאנערשטיק  1981 יו

 אנ־ די פאר קומט אזייגער, 18,03
 יאר־ ־סטן39 צום דענק־צערעמאניע

 פון אבלאווע גרויסער דער פון טאג
עוו. פון אנדענק־טאוול ביים 1942  ג

היווער, וועלאדראם ארד ד״  גרע־ בולוו
 אונטערן אקעם(, ביר )מעטרא: נעל

 ׳קאמבאטאנטן- פון ערן־פאטראנואזש
שאן מיניסטער  אנטייל מיטן לארען, ז

 שאטי־ אלע פון פערזענלעכקייטן פון
ען  פון פעדעראציעם די פון און רונג

שטענדלער דעפארטירטע  פון ווידער
 פון און לאגערן די פון אמיקילן די

שע צאלדייכע  גע־ ארגאניזאציעם, יידי
סאסיעטעס. און זעלשאפטן

דן פאריזער די  אומ־ דער פון און יי
ען געגנט  איינגעלאדן פריינטלעך זיינ

 אפצוגעבן כדי צאלרייך קומען צו
נאציזם. פון קרבנות די כבוד

 זיי )ספארט־פאלאץ(. הספורט״ ״היכל
ען ארן באגריסט זיינ  פרוי דורך געוו
ל, סיימאן טין די וויי  ,פון פרעזידענ

שן  פון און פארלאמענט אייראפעאי
 ה׳ תל־אביב פון בירגערמייסטער

 דעם דורך נאטירלעך און להט שלמה
 די פון וועלט־פארבאנד פון פארזיצער
 גראיעק. סטעפאן קעמפער אנטי־נאצי

קע א געד״אלטן האט וועלכער  רירנדי
רעדע.

 אויפגע- איז טעג זעלבע די אין
ארן שטעלט  קמ. 25 דענקמאל, א געוו

ם, פון שלי ען עם וועלכן אויף ירו  זיינ
ארן אויסגעקריצט  פון נעמען די געוו

ט 80 אומגעבראכטע די דן טויזנ  יי
 טויט־ נאצישע די אין פראנקרייך פון

שן לאגערן,  קינ־ טויזנט 11 זיי צווי
דער.

 דענקמאל פון אנטהילונג דער בעת
 אויבער־ דער ארויסגעטרעטן אויך איז

 סי־ שמואל פראנקרייך פון ראבינער
 אנ־ דער אין צערעמאניע די ראט.

הייט לן די פון עדות די פון וועזנ  ״גרוי
ך האט /,האפענונג פון און  פאר־ זי

 אין שלום פארן תפילה א מיט ענדיקיט
וועלט. דער אויף און מזרח נאעגטן

אן, טגליד(, בלום איזי רי מי ערך  ב. )
 שטאבא־ ח. פאן, דער מיט קויפמאן

ש, ט  האבן וימעט און מאלעך, ש. וני
 זענען זיי פארבאנד. אונזער פארטרעטן

ען אויך עזנד געוו  טריאומף־ ביים אנוו
ער דער בעת טויער  קאמבאטאנטן־ ניי

פלאם. דעם אנגעצונדן האט מיניסטער

 אויח מאי -טן8 רעם
אופא״ק מיטן עליזעי שאגז

ער ען איז איינדרוקספול זיי  געוו
 אר- מאי ־טן8 פון מאניפעסטאציע די

אניזירט כן ג ר  גאנצן אין אופא״ק דו
 אראנדיסמאנען אלע אין און לאנד

עי שאנז אויף פאריז. פון  איז עליז
ען 11.30 שוין רוי־ א פארזאמלט געוו  ג
ער־ און קאמבאטאנטן־ עולם סער  וויד

שטענדלער.
ך רירט אזייגער 12 פונקט  דער זי

 פענער הונדערטער שפיץ אין צוג
 מינוט א נאך פערזענלעכקייטן. און

שווייגן  פרעזידענט דער לייגן שטיל
 מער דער און פעיר רענע אופא״ק פון
 בלומען שיראק, זשאוק פאריז פון

סאלדאט. אומבאקאנטן פון קבר אויפן
שן באמערקט הא>ט מען  עולם צווי

דן. סך א  פארבאנד אונדזער פון יי
שארני, אפעל, ש. : געזען מען האט  ט

מעט, קרישטאל, שוטטער,  גאלר־ זי
ט, כ עווי ארץ, ג  אנ־ פיל און מייער שונ

חברים. דערע

 פון יארצייט ו-טער דעד צו
שטארבענע אונתערע  פאר

קאמיטעט-מיטגלידער
 די פיעטעט מיט דערמאנען מיר
ט ערשטע  אי־ אונדזערע פון יארציי

 אומפארגעסלעכע און בערגעגעבענע
ען וואיס קאמיטעט־מיטגלידער,  זיינ

ארן ארויסגעריסן  אונדזערע פון געוו
ען  יאר. א פון משך אין ריי

רי, ל שא" א  דעם )געשטארבן ב
(;1980 פעברואר ־יסטן23

טן11 )דעם אפעלאויג, אנ־י ־
(;1980 אפריל

מאי -טן2 )דעם בלום, שמואל
1980)1
ר א ד׳̂ ד ש, אי ט װןי א ר א  )דעם ג

(!1980 מאי ־טן6
לי ־טן22 דעם  יאר א ווערט יו

ט פעליקם געשטארבן ס׳איז זינ
הערשקאוויטש.

שטעלט רעדנער דער ווי דעם נאד

פלאט-מחמיע ױרנױקע ױ  
אנוועזנד: געװען זעבעץ מירimspms ù"3 זעמעו



טאננאלא אונוזעו פח ןפנטמנע,ציאונג וי
 איבערגעגעבנקייט דער דאנק א

ט און קיי  מיטגלי־ די פון צוגעבונדנ
אציע, אונדזער צו דער  קא־ ארגאניז
ער מיר נען  מ>ט פעסטשטעלן וויד

ט, קיי  טאמבאלא־קאמ- די אז צופרידנ
 מיט אדורך האלאר אויך איז פאניע

 אריינגע־ נעמלעך, האט׳ זי דערפאלג.
 אלטע מיליאן זעקם איבער בראכט
ענען עם און פראנק  געוויסע פאראן ז
חובות.
אונג די  מי!ט־ פארגעקומען איז צי
 אונדזער אין יוני ~טן17 דעם וראך,

ט דער אין לאקאל היי  די פון אנוועזנ
 און צענטראל־קאמיטעט פון טוער

ערע מיט מיטגלידער ען, זיי  ביי פרוי
גלעזל. א

 קא־ דער אט אוונט דעם געעפנט
 נא־ אין זינועט, ל. מיטעט־מיטגליד

 קאמיטיע, י טאמבאלא דער פון מען
באדאנ־ הארציק גאכן וועלכערהאט,

קע, ד׳ קען  איבערגעגעבן אנוועזנדי
ולץ. ש ג. פרעזידענט דעם ווארט דאם

 דעם אונטערגעשטראכן האבנדיק
 וועל־ די אין ביימער פלאנצן פון ציל
שראל, פון רער  צום העלפט וראם י

 ישראל, מדינת פון אױפבוי פרלדלעכן
ך שטעלט  אונ- אויף אפ שולץ ג. זי

 איז וואט ארבעט, םאציאלע דזער
 אפרו־הות אונדזער מיט געבונדן ענג
 באטראכט וועריט וואס לעווענם, אין

 מא־ און בעסטע די פון אייגע אלם
הייזער דערנסטע  פראנק־ אלן אפרר

רייך.
 — טאמבאלא דער פון הכנסה די

 מעגלעכ־ א גיט — שולץ פארענדלקט
סצוברייטערן קייט  פאר חילף די אוי

 איבער־ יאר דאס האבנדיק ישראל,
 פלאנ־ פאר פראנק טויזנט 50 געגעבן

מער, צען  פארן פראנק טויזגט 10 ביי
אלידן די פון הויז אינוו שראל־ אין י

 &?ן ווו וזױז ואס - ואז״ לארע ״לע
לענן צום פוייד די אפגעפינען סאן

 האב איך ווי יאר אכט איבער
הויז אונדזער באזוכט נישט  אין אפרו־

ך האט אלץ ווו לעווענס,  געענדערט זי
 איך ווו און יאר 15 דאזיקע די אין

אין דא האב  שווע־ א נאך לעווענס( )
 די געפונען צוריק קראנקהייט רערע
 אויס־ דאן האב איך לעבן. פון פרייד

 הימן א אין אפטימיזם מיין געדריקט
 געדרוקט דאן איז וואם הויז, צום

ארן לן״. ״אונדזער אין געוו  פאר־ ווי
 מיטן הימן דעם איך האב ענדיקט

ת צוויי פאראפראזירן אן פון שורו לי  יו
 פאעמע: א טוווימט

ך ווילט ״עם כן זי  העכער־העכער, גריי
הויז״. א שטאק ה^דערט צו

 שטאקך ״הונדערט קיין צו נו!
 אבער דערגרייבט נישט מיר האבן

 טישלעך מייט פארק פרעכטיקער א
 דער־ אין באסיין א מיט שטולן און

 פאנ־ א שפריצט עם וועלכן פון מיטן
מען עם און טאנע  גאל־ דארט שווי
 אויגו פארן פרייד א פישעלעך, דענע

 מיט ביימער פונאנדעדגעוואקסענע
ט, געדיכטע קיי  באשיצן וועלכע גרינ

 באקװעמלעכ־ און אויסבעסערונגען די
 גאלדיק־ די הויז, אונדזער פון קייטן

 באהעלן וואם שטראלן ־ זון ווארעמע
 שאד איין נאר איז ווינקעלע, יעדעם

 — נישט קאנען מיר אויב וואם
 דער־ כאטש — הויז אונדזער פון

 דער פון ביסעלע קליין א האלטן
ט, דאזיקער קיי עלן אפשר איז שיינ וו

םן דערפון קינדעח אונדזערע געני
ער דא האבן מיר &.ם. ק זיי  ווירדי

 א מיט מאי ־טן8 דעם אפגעמערקט
 אויסוואל דעם און באנקעט שיינעם

אן. פון טעו  האט פאלן ביידע אין מי
 אוים־ צום געברענגט דירעקטאר דער

 געמאסטע־ און טאקט מיט פיל דרוק
 און געפילן אונדזערע וועחטער נע

עמאציעס.
סקורניק מ.

 פארשטארקן צו אויך אבער אפוקא,
 מיט־ די לטובת ארבעט טאצלאלע די

 אנטוויק־ פאר פארבאנד, פון גלידער
 און קולטור-אובעט שייגע די לען
 טרעפט מען ווו לייען־־זאל, דעם פאר
חברים. מער אלץ טאג '■עדן

ספירונג ׳טעכנישער דער מיט  אוי
ך האבן  פון חברים די פארנומען זי
 כישארני, : טאמבאלא־קאמיטיע דער

אן, מ  סא־ נואלעך, שטאבאוויטש, ווייצ
ארץ, סעוויטש,  סקור־ מ. וועלער, שוו

 לילענ־ פרוי די פרוי, זיין מיט ניק
 האבן וועלכע אנדערע, און שטיי!
 טאמ־ פיל אזוי פארקויפט בלויז נישט

ען דאס ווי באלא־קארנעטן,  ח. זיינ
 אליין פארשפרייטנדיק סיאדאווסקי,

 טוי־ 7 פון סומע דעד פאר קארנעטן
 פאר־ אויך האבן נאר פראנק, זענט

ט שן שיינע אזעלכע גריי  גע־ מיט טי
טראנקען.

אונג דער נאך עוויזן איז צי  גע־ ג
ארן  דאקומענ־ אינטערעסאנטער אן וו

עגן טאר־פלל קן וו  פון לעבן ברויזנדי
אלידן די אינוו שראל־ ער אין י  טאג־ זיי

ען טעגלעכע לונג ארוויי ע מיט פ ער  זיי
ען  דא זעט מען ׳קינדער. און פרוי

 זיי אבער הענ!ט, אן פיס, אן מענטשן,
מען,  מיט מאלן פוטבאל, שפילן שווי

ען פים, די שט האבן זיי וו  קיין גי
 און לעבן זיי ווארט איין מיט הענט.
קן טן אלע אויף מיט וויר  ווי געבי

שראל־ביר־ געזונטע פולשטיענדיק  י
גער.

ען ליי געוותע־ די פון ליסטע די )
שער דער אויף נונזעח וע  פראנצויזי

ט (.1 ויי

ט־ איך ׳orw '0ךא ™ .ורגזן ר . .

פון העכערונג די
פענסיעס מיליטערישע די

 9 ל. ארטיקל פונעם טמך אויפן
 פענ־ מיליטערישע די פון קאדעקס פון

ען מלחמה־קרבנות, און סיעס  די זיינ
 פרא־ 80 ביז 10 פון פענטיעם קליינע

ארן געהעכערט צענט טן1 פון געוו  ־
אן. 1981 יאנואר
זע־ פואצענט 10 פון פענסיעס די

ארן געהעכערט נען עוו  פונק־ 2 אויף ג
:טען

 פונק־ 3 אויף פראצענט 15 פון די
טען!

!פונקטן 4 אויף פראצענט 20
קטן! 5 אויף פראצענט 25 פונ
1 אויף פראצענט 45 ביז 35 פון

 לכבוד אנדענק־צערעמאניע די
העלון ״רשע געכאלענע ד

ט פון )סוף (1 זיי
 וואט ארקעטטער, דער — מאר״ א רי

 הימן דעם אויטגעפירט צוו״א האט
 פרע־ פון רעדעם די געטאט, די פון

ט ^ענ  גענעראל־ פון בעלער, א. ז
 משה פון אופא״ק, פון סעקרעטאר

 וויצע־גענעראל־טעקרעטאר שוסטער,
 דע־ אפיציעלע די און פארבאנד פון

עגירונג דער פון לעגאטן  דער און ר
 גע- בולט האבן ט0מא מיליטערישער

 ארץ דרך דעם אויסדרוק צום בראכט
ען מיד וואט כבוד, און  שולדיק זיינ

 וואט העלדן, און קעמפער אונדזערע
פארגעסן. נישט קיינמאל טארן מיר

 אין דעדעס, איינדרוקטפולע די
ען עס וועלכע  גע־ עקזאלטירט זיינ

ארן שע די פון העראאיזם דער וו  יידי
שירטע אז ק־אנג  קאמף אין פרייווילי

שן קעגן פן און דייטשלאנד נאצי  גערו
בן צו  די קעגנאיבער וואכזאם בליי

 אנ־ ראםיזם, טעראריזם, פון געפארן
 קריגט־באוואפענונגען, טיסעמיטיזם,

ק שטארקן א געמאכט האבן  איינדרו
קע. די אויף  אויס־ האבן זיי אנוועזנדי

 קאמבא־ געוועזענע די אז געפירט,
טווירקן דארפן טאגטן  אלע מיט מי
 שלום דעם פארזיכערן צו כדי כוחות,

באדראט. איז עד ווו אומעטום,

 געלייגט האבן עם
ב!לזמען>רענץ

 את־ בלומען געלייגט האבן עם
 איבער־ האט וואס פארבאנד, דזער

 דעם לייגן צו כבוד דעם געגעבן
 פון גענעראל־סעקרעטאר דעם קראנץ

 פאר־ בײם ״מיטיעל״ דער אופא״ק,
שאווער א. פרעזידענוט באנד, גלאוויט

 קאמבאטאנטן־ דער פון נאמען אין
 פאר־ דער םעךקאנטען, פון טעקציע

שע די פון באנד  געזעלשאפטן, יידי
שע די פון פארבאנד דער  דע־ יידי

שע די פארטירטע, שאפטן: יידי  געזעל
 ״קאנטק״, אומגעגנט״, און ווארשע7/

 ״מינסק־מאזא־ ״ברעסט־ליטאווסק״,
 ״רא־ ״פראגא׳/ ״שעדלעץ״, װיעצק״,

 ״פי־ פאריז״, פון פרײנט ״די /7דאם
אא״װ. פראנס״ לא א דעליטע

 אן אוימ דריקט פארבאנד דער
 אנװעזנדיקע אלע דאנק טלעכןüעפ

 יחידים, געזעלשאפטן, ארגאניזאציעם,
 האבן פאר קאמיטעט, פון חברים די

 אופן זיין אויף יעדער מיטגעווירקט
 פאר־ מוטטערהאפטן צום פאסטן און

קער דער פון לויף  אנדענק־ רירנדי
איז וועלכער פאר צערעמאניע,  גע־ ס׳

ען  פרעזידענט פאראנטווארטלעך וו
אפעל. ש.

 פון טדט צום
ליססנער אברחם
אכן פאר א מיט צוריק  אין איז וו

 ליסטנער, אברהם געישטארבן פאריז
 פראן־טירער ״ען בוך פון אויטאר דער

ף שווי ט״... ז אנ ק א שער א ) ר  יידי
 פראגרעסי־ א דערציילט״. פארטיזאן

 שפאנישער געװעזענער :א טוער, ווער
 גע־ אויך האט ליססנער א. קעמפער.

 דער אין אנטייל אקטיוון אן נומען
שטאנד-באוועגונג שן קעגן ווידער  נאצי

 די פון איינער אויך איז ער אקופאנט.
 מא־ דער פון לעבנגעבליבענע לעצטע

אן־גרופע. נוכי
אנדענק. זיין כבוד

 פראצענט 80 ביז 50 פון און פונקט
פונקטן. 2 אולף
ך מיט שטעלט פונק׳ט 1  א פאר זי

­חד 3 פאר פראנק 9,11 פון העכערונג
 פראבק 18,23 פונקטן 2 פאר שים
 הע־ א פונקטן 3 !חדשים 3 פאר

 חדשים 3 פאר פר. 36,47 פון כערונג
 פאר פראנק 45,58 — פונקטן 5 און

חדשים. 3
ען מיר  פון אגהייב אין שוין זיינ

לי חודש  װערן פענםיעם די און יו
טן אויטגעצאלט נאך קן לוי  פריערדי

שענעראל" ״פעיערי דער אין בארעם  ז
ך נויטיקט זי ,אז מען דערקלערט  זי

 אוים־ כדי חדשים, עטלעכע אין נ$ך
טן פענסיעס די צוצאלן  אינ־ נייעם לוי
 דער פאר צוריקצאלונג א מיט דעקם,

צייט• אפגעלאפענער

 פון חעכעחבג נײע די
פדאצעגט 5פיגן

 קאמבא־ נייעם דעם שייך וואס
 געמאלדן, ער האט טאנטן־מיניסטער

טן1 פון אז לי ־ עלן אן יו  מי־ אלע וו
 קאמבאטאנ־ און פענסיעט ליטערישע

 אויף װערן געהעכערט טעךרעטרעטן
 העכערתג דאזיקע די פראצענט. 5

 טויזנט 200 מיט מיליאן 2 נוגע איז
קאמבאטאנטן. געוועזענע

ך שרייבט העכערונג די  איין זי
ענדונג דער פון ראמען די אין  אנוו
 דריי־ דער פון קאנקלוזיעם די פון

 ״רא־ װעגן קאמיםיע צדדימדיקער
 גלייכגע- האט וואס פארט־קאנסטאך,

 די פון הינטערשטעליקייט א שטעלט
פראצענט. 14,26 פון פענטיעם

דאך...״ און ״אומוגלױבלעך
ק־פארלאג, גאלדקארן, יוסף פון  לייווי

תל-אביב.
ק א  וועלכן פון בוך, טיף־רירנדי
ך קען לייענער דעד סן, נישט זי  אפריי
 בוך, דאס עם. איז פארכאפנדיק אזוי
שן, 18 פון באשטייט וואם  רעפארטאז

דן אזוי ווי שילדערט ען יי  גערא־ זיינ
ארן טעוועט  פינסטערע יענע אין געוו

ען טעג שעוועט האבן נאצים די וו  געבו
לן, אין ­מסי און הילף דער אדאנק פוי
פאליאקן. פון נפש רת

 ״אומגלויב־ טיטל דער אויך דערפון
 אי־ וואס בוך, א — דאך״ און לעך

דן אזוי ווי בעראשט  געפירט האבן יי
 גע־ די אין בלויז נישט קאמף דעם
 ארישער דער אויף אויך נאר טאס
ט שע פון הילף דער מיט זיי  פוילי

 טאקע זיך האבן פיל ווו און מענטשן
ק א געראטעוועט•  אינ־ אן בוך, רירנדי

ען. צו ווערק טערעטאנט לייענ

 נון נאוזאגלו!* יוולנננ אלגעוג״נע
ו̂באנו מיטיעל נ״ם-קאגבאטאשו-נ

ער  אויטגעזען האט יוט־טובדיק זיי
ער םער ו  קאטבאטאגטך פון זאל גװי

ק, פארבאנד, טי  דעם נאכמיטאג, זונ
 פארגעקומען ס׳איז ווו אפריל, ־טן26
 טארזאמלונג יערלעכע אלגעמייגע די

 קלאנגען די אונטער ״מיטיעל״. פון
שע שיינע פון  גע־ פאלקס־לידער, יידי

 ״ראריא־קאטעט״. א אויף שפילט
ך האבן מיטגלידער אונדזערע  פאר־ זי

שן, שײךגעדעקטע די ארוט זאמלט  טי
בלומען. מיט באצלרט
 1 פערסטונסקי, פרעזידעניט דער

מגערינגלט  קאמיטעט־מיוט- די פון וו
 ער פארזאמלונג. די עפנט גלידער,

 צו בעט און פרייגט אלע באגרייסט
שווייגן מינוט א ט מ• באערן  די שטיל

 וועמענס מיטגלידער, פ*רשטארבענע
ערן נעטען  ווי־ דורכן געלייענט ס׳וו

 וועלכער סאסעוויטש, צע־פרעזידענט
טן19 פון דאטע די אפ אולך מערק  ־
שעווער פון ,1943 אפריל  געטא־ וואר

 די דאן באגריסט ער אויפשטאנד.
געםט. טארזאמלטע

אט1ק a םעקרעטארין די  באקומט וי
 בעט זי באריכט. צום וואחט דאס

 אפ־ מיט באדאנקען צוערשט מ׳זאל
ער די לאדיסמענטן  איבערגעגעבע־ זיי

ארץ, :קאמיטעט־מיטגלידער נע  שוו
עווין,  ארטעג־ פרוי און םא&עוױטש ל
ט האבן פאר שטיין  שיינע די צוגעגריי
שן. טי
ך הויבט טאג־ארדענונג די  אן זי
 באגריסונגס־ דעם איבערלייענען מי!טן
 ״פאר־ פון ערן-פרעזידענט פון בריוו

 דריקט ער דאנאווסקי. ד״ר באנד״
 אויך ווי ווערטער ווארעמע אין או•ם,

 די דאנאחםקי, מאדאם פון נאמען אין
 ״וויכטיקער דער פאר אנרעקענונג

 ״מי־ פון ארבעט״ פרוכטבארער און
על״. ט■

 בא־ דער געלייענט דאן ס׳ווערט
ס־בריוו טונג  וויצע־גענעראל־ פון גרי

 וועלכן אין שוסטער, מ• סעקרעטאר
 איבערגע־ ערנסטע די א׳פ שאצט ״ער

 בראש קאמיטעט פון ארבעט געבענע
 אין סאסעוויטש וויצע־פרעזידענוט פון

 פרעזי־ מיטן צוזאמענארבעט דער
פערסטונסקי. דענט

סונגען די נאך  די אפ גיט באגרי
 דעם פון באריכט דעם טעקרעטארין

 פארגאנגע־ פון מיטיעל־אקטיוויטעט
אר. נעם  אז אונטער, שטרייכט זי י
 פון טעטיקייט טפעציפישע די חוץ

 געבונדן ענג אויך זי איז ״מיטיעל״
 פון טעטיקייט אלגעמיינער דער מיט

קאמבאטאנטן־פארבאנד.
 מאני־ אלע אין אנטייל נעמט ער

 אגדענק־צערעמאניעם פעסטאציעט,
 אונ־ קולטורעלע אדער באניע, אויף

 פארבאנד דער וואם טערנעמונגען,
איין. ארדנט
 אי־ גיט פעלדמאן קאטירער דער

 פאר־ מיטן לאגע פינאנציעלע די בער
 בא־ ווערט ער בילאנם. דעם שטעלן

 ראזעמ־ דוד פריינט דורכן שטעטיקט
 קאנטראל־ דער פון מיטגליד בערג,

קאמיטיע.

 פאר־ דל טארוופן איבערייט בעתן
 ק׳כלעך געשטאקע דל געטט !א״לטע

1iSגעטראנקען. 1־
ערן טארז^מלשע די  איינגעלאדן וו

 ענ~ אלע נו^ע װאם ארוליטצו־זאגן ו-ך
 דיטקוסיע דעד אין מיטיעל. פון a׳j׳

ט: די .«נטייל נעמען ג  אוו טאו פויי
pu/ ,ארץ  בלא- וויינאפעל, פרול שוו

^עלדנזאן. און עי
 פרעזידענט דער אן קומט שפעטער

 בא־ ער שולץ. ט1פרלי ״פארב^נד״ פון
 פרעזל־ דעם און געטט אלע גר׳יטיט
עגן קי,0טונ0פער דענט  ער וועלכן וו

ען א>ז ער אז אגט,1  פון איינער געוו
 מלטיעל, פון גדלנדער ערשטע די

 א זילער געוולדמעט האט ער וועלכן
כוחות. און צילט טך

ט ולץ ש פרעזידענט דעד  אז צו, גי
ער א־ז מיטלעל ״דעד  פאר וולכטלק זיי
״פארבאנד.״.־ פון עקזליסטענץ דער

 א נעטט פערסשגסקי פרעזלדענט
ט און ווארט ט אז טאר, לייג  פריינ

 פונ־ די איבערנעמען זאל טאטעוויטש
 און מיטיעל פון פרעזלדענט פון קצלע

 אויםגע־ װערט פערטטונםקי פריינט
ט  לאנ־ בײ ערן־פרעזידענט אלט ווייל

טן.1אפלאדיםמענ גע
ך גלט קאמיטעט געוועזענער דער  זי

 אל־ ווערט ער אבער דעמיסלע, אין אן
 קאג־ נייעם א נאך מליט בערגעוויילט

קרוק. שארל דלדאט:
ער די  האט פארזאמלונ געלונענע זיי

 קלאנגען די אונטער פארענדיקט זיך
שע פון פאלקס־לידער. יידי

 אויסגעדריקט האבן געסט אלע
ער ט זיי קיי  דאנקבארקייט און צופדידנ
קאמיטעט, דעם

קודיאט ב.

י ו
ע ש ר m ײ m  

d א'רע״3 ״גראן אי\
ער א  אויס־׳ איינדרוקספולע זיי

ך מלט שטעלט שטעלונג  ״די פאר זי
שע  אין פאר קומט וואט קונטט״, יידי
ען דאט פאלע״. ״גראן  קעגנ־ 149 זיינ

 וואם חפצים, זעלטענע און שטאנדן
 פא־ פון קאלעקציעם די פון קומען
ער מוזיי ריז ען זיי קליני". ״  גע־ זיינ

ארן זאמלט  שטראום, איואק דורך געוו
 דרי־ דעם נאפאלעאן אין מוזיקער א

אזיץ אין שפעטער און הויף טענס  ב
 דע נאטאניעל באראנעסע דער פון

ראטשילד.
טע די  אויס־ דער פון טייל צוויי

ך מיט שטעליט שטעלונג  די פאר זי
 אויף 1849 אין מצבות אפגעפונענע

ארד  פאריז, אין םען־זשערמען בולוו
ך האט עם ווו  בית־עולם א געפונען זי
טן12 פון אנהויב אין  יארהונדערט ־
ארן אפגערייניקט איז וואם און עוו  ג

ען בן האט בעל״ לע ״פיליפ וו טרי או  פ
דן די .1306 אין קעניגרייך זיין פון יי

« Chefs-d’oeuvre de l'Art 
Ju if» au «Grand Palais».

נאנאן אנערע די
אגשע־ ״קאנאר װאכנצײטונג די

 מאל צוויי מאי חודש אין האט נע״
 געוועזענעם דעם באשולדיקט שווער

 אז פאפאן, בודזשעט פון מיניסטער
ארן די אין האט ער  1944 ־ 1942 י

שן די געהאלפן ט  אקופא־ די אין דיי
ארן דן. 1690 דעפארטירן ביים ציע־י  יי

 פון דעפארטאציע־דאקומענטן ביידע
 ביים פאפירן אפיציעלע דאזיקע די

דן דעפארטידן  פרעפעק־ דער פון יי
שיראנד פון דעפארטעמעניט פון טור  ז
די  אונ־ די טראגן בארדא( פון געגנט )

פאפאן. פון טערשריפן
 קלארס־ סערזש אדוואקאט דער

 !אזעלכע פארעפנטלעכט האט פעלד
 ״,,״זיכערקײט־דינםט פון דאקומענט

קן פאדערן רואם שי דן די אריבערצו  יי
 דארט פון און דראנסי קיין בארדא פון

שוויץ. קיין אוי

 קאמוניקאט
 אװןער פון ביוראנז רי

 רי 26 ארגא^יז־אציע
 צוריב װצרן רנו^אר, די
 גנו- דין ןאונזן2ווא די

 יורי בון-3ו פון שראנ\ן
אויגוגזבו. ו-בון5 ביון

שטאנד־באוועגונג די  פון ווידער
 געלעגנהיייט דער ביי האט אקיטען

 ״בא- דארטיקער דער אז דערמאנט,
 דעם צוליב האט פרייאונגס־קאמיטעט״

 פא־ באשטימען קעגן פראטעסטי׳רט
 דעם לאנדן די פון פרעפעקט אלם פאן
.1944 אויגוסט טן0־22

 פון רעזיסטאנס־ארגאניזאציע די
 אויפן וועט פורקאד, מארי־מאדלען

 אפע־ זיין פארשן פאפאן פון פארלאנג
רע.

 פון פראצעס אין א\רטייל
יולי ־טן8 דעם פאריישאן
 זעצט וועלכער פאריסאן, ראבערט

 ווו גאז־קאמערן, די לייקענען צו פאר
דן, פארגאזט האבן נאצים די  איז יי

 פא־ פארן געשטאנען מאי ־טן30 דעם
ער  בא- שווער האבן פאר געריכט ריז

שן דעם ליידיקט די  היסטאריקער יי
 באשולדי־ פאליאקאוו, לעאן פראפ.

 און ״מאניפולירן אין אים קענדיק
 שטעלן וואט דאקומענטך, פאבריצירן

 קרעמא־ די פון עקזיסטענץ די פעסט
טאריעס.

 צע־ האבן עדות וויכטיקע ריי א
מדונגען די קלאפט  אנטי- פון פארלוי

פאריטאן. פראפעסאר טעמייטישן
 ווערט געריכט פון אורטייל דער

לי. ־טן8 דעם דערווארט יו
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LES OBSEQUES D’ISI BLUM

N' 175 Octobre-Novembre 1981 Trimestriel

Notre assemblée rendra 
l’hommage mérité à I. Blum

ou pour la défense de la paix, 
que ce soit dans l'action contre 
l'antisémitisme, la xénophobie ou 
contre le réarmement allemand 
ou l’aide à Israël, notre Union 
reste le fidèle interprète des as- 
pirations profondes des anciens 
combattants juifs.

Pour toutes ces raisons il faut 
que nos camarades participent 
aux débats de leur assemblée 
générale, il faut qu’ils disent leur 
avis sur toutes les questions qui 
y seront posées.

Ils contribueront ainsi au dé- 
veloppement et à la marche en 
avant de notre grande et belle 
Union.

Vous viendrez tous le 25 oc- 
tobre, vous viendrez nombreux 
pour rendre aussi l'hommage mé 
rité à notre regretté camarade 
Isi BLUM qui fut de toutes vos 
doléances, de toutes vos reven- 
dications et de toutes les réali- 
sations de notre association.

fin mai, en faveur de plusieurs 
sujets en attente (8 mai, rapport 
constant), tout en s'inquiétant de 
l'absence de toute mesure nou- 
velle dans le projet du budget 
1982.

Après l'éloquent hommage 
rendu au monde combattant par 
le maire d'Issy-les-Moulineaux, 
M. René Peyre, président de 
l'U.F.A.C., a commenté les réso- 
lutions adoptées par l'assemblée 
générale. Exprimant à son tour 
sa satisfaction de voir appli- 
quées les premières promesses 
faites par «le candidat François 
Mitterrand, dans sa lettre à l’U. 
F.A.C-, le 23 avril 1981», (dont 
la célébration du 8 mai, jour 
férié, pour laquelle l’UFAC fai- 
sait campagne depuis cinq ans), 
M. Peyre n’en a pas moins ex- 
primé quelques critiques, rela- 
tives notamment à la revalorisa- 
tion des pensions militaires chez 
!es fonctionnaires, à l’absence 
de concertation pour le projet 
de budget 1981 et au rétabli- 
sement de la proportionnalité 
des pensions.

M. Jean Laurain, qui « croit 
(Suite page 3)

Dans quelques jours, diman- 
che le 25 octobre, aura lieu l’as- 
semblée générale de notre 
Union.

Le bilan d’activité de l’année 
écoulée qui sera présenté à nos 
camarades est positif et encou- 
rageant.

L’attachement des anciens 
combattants juifs à leur Union 
n’est pas un fait du hasard. Ils 
se sont rendu compte tout au 
long des années que toute l’ac- 
tivité de l’organisation est orien- 
tée vers un seul objectif: servir 
au mieux tous ceux qui ont coin- 
battu et souffert pour la même 
cause.

Si notre Union jouit d’une telle 
popularité et d’une telle estime 
parmi la grande masse des an- 
ciens combattants juifs et victi- 
mes du nazisme, c’est qu’ils 
voient en elle le véritable dé- 
fenseur de leurs intérêts.

Que ce soit dans la lutte pour 
leurs droits (naturalisation, pen- 
sion, carte de combattant, etc.),

Les assemblées générales de 
l'U.F.A.C. sont toujours d'un très 
haut niveau. Cette année en- 
core les assises annuelles se 
sont tenues le 3 et 4 octobre, à 
Issy-les-Moulineaux, ses débats 
se sont déroulés dans une at- 
mosphère de sérénité, d'effica- 
cité et de solennité.

Le ministre des A.C. et V G. 
Jean Laurain qui a assisté à la 
clôture de l'assemblée a d’ail- 
leurs tenu à assurer «le monde 
combattant que tous les enga- 
gements seront tenus».

«Les hommes, qui s'unissent 
pour sauver les baleines, ne 
sauront-ils pas s’unir pour sauver 
la paix ?», a déclaré M. Moreau, 
vice-président de l’UFAC, chargé 
de présenter la motion relative 
à l'action internationale des an- 
ciens combattants. Celle-ci «ex- 
horte les grandes puissances, 
et singulièrement les deux plus 
grandes, à renouer le dialogue», 
à seul fin d ’arrêter l’escalade 
dans la course aux armements.

M. Morizot, autre vice-prési- 
dent de l ’UFAC, s'est félicité 
des premières mesures prises 
par le gouvernement, depuis la

d’amis sont venus lui rendre 
hommage, malgré la période de 
vacances.

Plusieurs allocutions furent 
prononcées devant sa tombe, 
l’une par M. Charles STEINMAN, 
secrétaire général de l’U.J.R.E. 
et au nom de la « Presse Nou- 
velle » le journal progressiste 
en langue yiddisch, une autre 
par M. Julien LAUPRETRE, mem- 
bre du Comité Central du Parti 
Communiste Français. Ils ont en 
termes choisis et amicaux retra- 
cé la vie d’Isi BLUM, ses quali- 
tés de militant chevronné et son 
dévouement furent rappelées et 
mises en valeur.

Puis ce fut le tour de notre 
camarade llex BELLER, président 
de notre Union qui prononça la 
dernière allocution retraçant les 
mérites d’Isi BLUM en tant que 
secrétaire général de notre as- 
sociation et militant dévoué qui 
contribua eficacement au rayon- 
nement de notre Union.

De nombreuses couronnes et 
fleurs ont été déposées sur la 
tombe de notre regretté cama- 
rade Isi BLUM.

Après l'office, le président du 
C.R.I.F., M. Alain de Rothschild 
a demandé« une fois de plus que 
la lumière soit faite sur les au- 
teurs, les inspirateurs et les 

complices de l’attentat et que 
soient publiés les résultats de 
l’enquête menée depuis un an».

M. Finel, président de !’Union 
libérale israélite de France, en- 
touré des porte-drapeaux des 
organisations de résistance et de 
déportés juifs, a dévoilé la pla- 
que à la mémoire des victimes 
de cet acte terroriste. Après la 
prière des morts, chantée par 
un partie de l’assistance, le pub- 
lie a défilé devant la synagogue 
pour «un moment de réflexion ». 
Mme Simone Veil, de son côté 
a déclaré : « Le souvenir est la 
seule façon d'éviter le retour 
de certaines drames».

O

Rappelons que le MRAP. avait 
de son côté organisé le jeudi 
1er octobre une impessionnante 
manifestation silencieuse depuis 
la Place Victor Hugo et tout le 
long de la rue Copernic, ou près 
de 2000 personnes ont défilé 
sous différentes banderoles 
Parmi eux plusieurs ministres et 
des personnalités éminentes.

Nos camarades G• Szulc, Ch. 
Golgevit et Ch. Stabowicz ont 
répresenté notre Union.

Rappelons aussi qu'une céré- 
monie religieuse a eu lieu di- 
manche 11 octobre à la Grande 
Synagogue de la Rue de la Vie- 
toire.

lieu le Mercredi 19 Août 1981 
à 16 H. au cimetière de Bagneux.

Une foule nombreuse de ca- 
marades, de personnalités et

Nos adhérents, des Juifs de 
tous les jours ,se sont identi- 
fiés à Isi, iis étaient fiers de ses 
capacités, de sa simplicité, c'est 
pour cela qu'il était tant aimé.

Le pcète dit”: « il y a des 
morts qui s'en vont, mais il y en 
a qui restent dans le coeur de 
ceux que l'on aime.»

Chère Clara, Cher René, Cher 
Pierre, Chère famille, je sais 
qu'ii n'existe pas en ce moment 
de réconfort possible dans le 
terrible malheur qui vous frappe. 
Sachez cependant que tous nos 
camarades, des centaines d'an- 
ciens combattants juifs sont 
avec vous dans votre malheur, 
que le souvenir de Isi nous ac- 
compagnera le reste de notre 

vie.

Plusieurs milliers de person- 
nés, à l’intérieur de la synago- 
gue de !'Union libérale de la rue 
Copernic et à l’extérieur, ont sui- 
vi dimanche matin, 4 octobre en 
silence, la cérémonie organisée 
à la mémoire des quatre victimes 
de l’attentat, qui s'est poursuivie 
par l’inauguration d'une plaque 
commémorative.

Le président de la République 
était représenté par le général 
Jean Saulniers, chef de la mai- 
son militaire et par M. Jacques 
Attali, conseiller spécial. Le pre- 
nier ministre avait délégué M. 
Jean Peyrelevade, directeur-ad- 
joint, M. J. Clément et M. Jean- 
Michel Rosenfeld.

On remarquait la présence de 
M. Jacques Chirac, Maire de 
Paris ,de l’ambassadeur d'Israël 
M. Méir Rosenne, de l'ambas- 
sadeur du Portugal, de M. Ro- 
bert Badinter, des représentants 
des églises catholique et pro- 
testante. Le grand rabbin du 
Consistoire Central, M. Jacob 
Kaplan, le grand rabbin de Pa- 
ris, M. Alain Goldmann, le pré- 
sident de la communauté juive 
de Vienne, récemment atteinte 
par un attentat contre sa syna- 
gogue, M• Lionel Stoléru qui 
venait transmettre un message 
de M. Valéry Giscard d’Estaing, 
ainsi que de nombreux députés 
de Paris, se pressaient aux cô- 
tés des responsables des insti- 
tutions de la communauté juive 
de France. Parmi eux nos cama- 
rades I. Beller, président de 
notre Union et le trésorier L. Sa- 
lomon, nos représentants.

Le 14 Août 1981 disparaissait 
Isi BLUM-CLEITMAN, secrétaire 
général de notre Union depuis 
37 ans. Ses obsèques ont eu

La plus belle arbre de notre 
forêt est tombé.

Le premier et le meilleur de 
nous tous n'est plus !

Notre cher camarade Isi 
BLUM nous a été enlevé.

Au nom de notre belle orga- 
nisation les Anciens Combat- 
tants Juifs, au nom des cen- 
taines de nos membres, je salue 
notre Isi pour son dernier dé- 
part. Il m'est difficile de trouver 
les mots pour exprimer mes sen- 
timents du moment.

Comment saiue-t-on un être 
cher qui fait partie de soi-mê- 
me ? Avec qui nous avons col- 
laboré pendant les trois quart 
de notre vie ? Trop proche est la 
douleur, trop pauvres sont mes 
mots.

de beaucoup de qualités : Un 
homme tranquille, un bon orga- 
nisateur.

Dès son plus jeune âge, il 
s'est toujours trouvé du côté 
des pauvres et du côte des vie- 
times.

Il aide, il organise, il dirige.
Je le revois en 1939 déambu- 

lant avec ses chaussures écu- 
lées dans le sable du camp--ca- 
serne de Barcarès, avec son 
éternel sourire sur les lèvres, 
encourageant et aidant ses ca- 
marades.

En Mai-Juin 1940, dans les 
rangs du 22ème R. M. V  .E. il 
prend part aux batailles de la 
Somme où des centaines des 
nôtres ont laissé leur vie.

Quand le traître Pétain signa 
l'armistice avec Hitler, Isi fut 
entrainé comme prisonnier de 
guerre en Allemagne hitlérienne 
où il passa 5 longues annés dif- 
ficiles au Stalag III B. Il fut là- 
bas Homme de Confiance et l'un 
des dirigeants de la résistance. 
Après son retour de captivité, 
il est l'un des initiateurs qui cré- 
èrent notre organisation.

II fut un temps où des «pe- 
tites gens» essayèrent de bri- 
ser notre Union. Isi, en tant que 
secrétaire général, comprit très 
vite que devant l’antisémitisme 
renaissant, la meilleure arme 
était de rester unis. C ’est grâce 
à son intelligence que nous som- 
me encore aujourd’hui une or- 
ganisation unitaire.

C'est aussi Isi qui eut l'idée 
de construire une maison de re- 
pos destinée aux Anciens Com- 
battants. Il a donné beaucoup 
d'années de sa vie pour ériger 
les Lauriers Roses à Levens, qui 
est à ce jour l'une des Maisons 
de repos les plus prestigieuses 
de France où des milliers de 
convalescents, juifs et non juifs 
ont amélioré leur santé.

n  L a n c m i e c  C Ë N e a n u  d e  l u f h c

Importantes manifestations 
du souvenir 

à la synagogue Copernic

La nature a comblé notre Isi

L’allocution de notre
président llex Beller
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E M O U V A N T  H O M M A G E  A ISI  B L U M
L'allocution de Maurice Sister

A
A

juifs et la liaison fraternelle avec 
le monde combattant. Sa forma- 
tion intellectuelle et morale, son 
ardent patriotisme, le plaçait aux 
côtés de ceux qui s’opposaient 
à la résurrection du nazisme en 
protestant contre la renaissance 
de la nouvelle wehrmacht.

Qui de nous, ne se souvient 
de toutes ces actions organi- 
sées contre le réarmement de 
l’Allemagne où Isi BLUM a joué 
un grand rôle. Il s'est donné 
corps et âme aux côtés du reg- 
retté avocat André BLUMEL et 
de bien d'autres personnalités 
connues. Il était de toutes les 
batailles contre le racisme ,l'an- 
tisémitisme, contre la xénopho- 
bie, comme ce fut le cas dans 
la liftte contre l’expulsion de 
notre regretté Jacob GROMB- 
KENIG, rédacteur en chef de la 
Presse - Nouvelle et vice-prési- 
dent de notre association.

Etant son collaborateur et son 
ami de longue date, j'ai pu ap- 
précier ses méthodes de travail, 
ses qualités de journaliste et de 
rédacteur, ainsi que son intégri- 
té, l'intérêt de la collectivité 
étant la priorité des priorités.

Isi BLUM représentait pour 
tous ceux qui l'ont connu un 
homme de coeur, un esprit ou- 
vert, fin et cultivé. A la tête de 
notre Union, il servait non seule- 
ment la cause des combattants 
juifs, mais encore celle qui est 
chère au coeur des juifs et sur- 
tout à ceux qui ont connu la 
barbarie nazie, la cause de la 
paix en Israël ainsi que pour 
tous les peuples.

Au cours de ces 50 années 
d’intense activité politique, so- 
ciale et culturelle, Isi BLUM est 
resté fidèle à son peuple et fut 
un internationaliste convaincu. 
Grand ami d'Israël il a toujours 
été soucieux de l'avenir d’Israël, 
il vivait dans la perspective 
d'une détente accrue et dans 
l'espoir que la paix s’installe 
avec ses voisins arabes. Chaque 
occasion était bonne pour aider 
ce pays.

Isi BLUM portait en lui le 
rêve, les souhaits et l'espoir des 
masses populaires de voir se 
réaliser tôt ou tard une société 
plus humaine et égalitaire où il 
ferait bon vivre en paix.

Fidèles à son esprit, nous 
avons voulu lui rendre cet hom- 
mage et dire ce qu’il représen- 
tait pour notre Union, pour nos 
adhérents et en même temps 
exprimer nos condoléances at- 
tristées à son épouse, à ses fils, 
ses petites-filles et à tous les 
membres de sa famille, leur dire 
combien ils peuvent être fiers 
d’avoir eu un époux, un père 
comme lui. Evoquer la vie d’Isi 
BLUM, c’est retrouver toute la 
France dans ce qu’elel a de 
meilleur, d'universel et d’humain.

Nous avons perdu en Isi 
BLUM un grand ami, un ami res- 
pecté, un ami irremplaçable. Son 
souvenir restera longtemps gra- 
vé dans nos coeurs, dans le 
coeur de tous les anciens com- 
batants juifs et de tous les an- 
tifascistes et antiracistes.

C'est en poursuivant sa tâche, 
en continuant la lutte contre nos 
ennemis communs, que nous 
rendrons le meilleur hommage à 
notre inoubliable Isi BLUM. 
Ainsi, nous resterons dignes de 
so mémoire.

L’Union des Engagés Volon- 
taires et Anciens Combattants 
Juifs est en deuil, son secré- 
taire général Isi BLUM, l’un de 
ses fondateurs, n'est plus parmi 
nous, il nous a quitté le 14 Août 
dernier. Sa disparition nous a 
rendu infiniment tristes, elle a 
profondément affligé et boule- 
versé ses camarades, mais aussi 
ses innombrables amis.

Né à Odessa, élevé chez une 
tante en Bessarabie où régnaient 
à cette époque les boyards rou- 
mains, Isi BLUM a fait le dur 
apprentissge de la mort avec le 
sang et les larmes, lorsque les 
gardes de fer de Cuza organi- 
sérent des pogromes. Il rencon- 
tra ensuite la haine à son ar- 
rivée à Paris en 1934-35 lorsque 
les bandes d'action française 
attaquèrent les démocrates.

Engagé Volontaire étranger 
dès les premiers jours de la 
guerre en 1939, il manifesta un 
amour profond pour son pays 
d'adoption. Sa patrie s'était la 
France des dreyfusards, la 
France aux nobles traditions hu- 
manistes, et c'est avec la même 
passion qu'il haïssait l'anti- 
France qu'incarnaient les discip- 
les de Charles Maurras et les 
nervis fascistes.

Son comportement sur le front 
de la Somme fut exemplaire et 
lorsqu’il fut pris les armes à la 
main avec les survivants du 
22ème R.M.V.E., par les Aile- 
mands le 6 juin 1940, il savait 
que la guerre n’était pas termi- 
née pour lui. Avec volonté et 
courage, il s’engage totalement 
dans la lutte au Stalag ill B. Son 
comportement admirable en tant 
qu’homme de confiance d’une 
baraque réservée aux prison- 
niers juifs, lui valut le plus grand 
respect non seulement de tous 
ceux qui l'ont connu, mais aussi 
des Allemands devant lesquels 
il défendait ses camarades sans 
faillir à sa tâche.

Dès la capitulation de l’AI- 
lemagne nazie il revient à Paris 
où il est parmi les fondateurs 
de notre Union.

Il occupe dès le début une 
place importante dans la direc- 
tion, on lui confie le poste de 
secrétaire général, poste clé qu' 
il a détenu durant 37 ans. Il a 
été l'âme de notre association, 
car sans lui elle ne serait cer- 
tainement pas devenue ce qu’ 
elle est aujourd’hui. Doté d’une 
intelligence assez rare, d'un dy- 
namisme à toute épreuve, bon 
organisateur, d'une capacité de 
travail extraordinaire, désin- 
téressé et d'un dévouement sans 
borne, BLUM a été tout au long 
de ces années de toutes les 
initiatives et réalisations de notre 
Union, à commencer par le Mo- 
nument érigé au Cimetière de 
Bagneux en hommage à nos hé- 
ros, la publication de deux 
livres «Au service de la France» 
et «Le Combattant Volontaire 
Juif». Puis ce fut la réalisation 
de notre Maison de Repos «Les 
Lauriers Roses» à Levens.

Dans chaque iniiiative, Isi 
BLUM recherchait la perfection 
et les méthodes les plus ef- 
ficaces, il savait recruter toutes 
les bonnes volontés ne négli- 
géant rien pour créer l'ambiance 
de camaraderie, pour maintenir 
l'unité des anciens combattants

A la matinée commémorative
Louis BEAUDOIN, secrétaire gé- 
néral de l'U.F.A.C. et secrétaire 
générale de la Fédération Na- 
tionale des P.G.A.C., SOFFER 
(qui a lu un message du Capi- 
taine GLASBERG, président de 
la Fédération A.C. Juifs des deux 
guerres mondiale, Dr. P. HIR- 
SCHMAN au nom de l'U.J.R.E. 
et de la « Presse Nonvelle » 
Joseph RAYBEAUD, senateur 
Maire de Levens (la commune 
où se trouve notre maison de 
répos «Les Lauriers Roses», 
Henri BULAWKO au nom de 
C.R.I.F. et en même temps que 
Président des anciens déportés 
Juifs et Maurice SISTER au nom 
de notre association. Tous les 
orateurs ont retracé en termes 
émouvants la vie de l’homme et 
militant que fut Isi BLUM. De 
nombreux messages des organi- 
sations et personnalités ont été 
lus. Puis un programme musical 
approprié (Chopin, Beethoven, 
et de Albinoni, exécuté par le 
pianiste Elie GOLDENBERG et 
le jeune violoniste Vladimir VIN- 
NITZKI, a clôturé cet hommage 
poignant rendu à Isi BLUM.

Dans la salle on a pu voir 
parmi les nombreux représen- 
tants: MM. André DAVERGNE 
de fa Direction Nationale de 
l'A.R A.C., MAFFINI, Président de 
l'U.G.E.V.R.E., Charles STEIN- 
MAN, Sécrétaire Général de 
l'U.J.R.E., le Dr. DANOWSKI 
notre président d'honneur et au 
titre de président de l'Amicale 
du 23ème R.M.V.E., Paul GERST- 
NER, Secrétaire de l'Amicale du 
12ème R.E.E. et bien d’autres

septembre dernier.
En présence de son épouse, 

de son fils  René et sous la pré- 
sidence de notre co-président 
Godel SZULC, plusieurs person- 
nalités ont pris la parole : MM.

De très nombreux parisiens, 
camarades et amis se sont ras- 
semblés à l'appel de notre as- 
sociation pour rendre un vibrant 
hommage à notre ancien sec- 
rétaire général Isi BLUM, le 23

Le Présidium et une vue partielle de la salle.

MESSAGES ET CONDOLEANCES
Au nom du MRAP et en mon nom 

personnel, je vous exprime la pro- 
fonde émotion que nous ressentons 
après le décès de notre ami Isi 
BLUM.

C'est un militant de très grande 
valeur, apprécié de tous, que per- 
dent à la fois votre Associatoin, 
l ’ensemble de la communauté juive 
et les forces démocratiques fran- 
çaises.

Il fut parmi les fondateurs du 
MRAP.

Albert LEVY

Le Lieutenant-Colonel L'HOPITA- 
LIER vous prie d'agréer ses sin- 
aères condoléances à !'occasion du 
décès de mon ami Isi BLUM.

Profondement touché par dispa- 
rition Isi BLUM. Avons perdu mili- 
tant exemplaire ,homme de coeur et 
ami fidèle.

Henri BULAWKO

C ’est une perte cruelle que vous 
subissez en sa personne dont le 
dynamisme et le dévouement à l'é- 
gard de votre association étaient 
d'un exemple magnifique pour tous. 
Nous-mêmes perdons en lui un fi- 
dèle ami qui nous manquera et son 
souvenir sera perpétué parmi tous 
ceux qui l’ont connu et approché.

Joseph MARK 
Délégué Général du K.K.L. de France 

(Fond National Juif)
Maurice STERN 

Membre de !,Exécutif du K.K.L.

Je suis chargé par tous les ca- 
marades de la Section Côte-d'Azur 
de vous dire que nous nous as- 
socions très sincèrement à l'hom- 
mage qui sera rendu par vos soins 
à son oeuvre ainsi qu'à l'homme 
qu'a été notre regretté Isi BLUM. 
Nous vous assurons de notre ferme 
désir de vouloir continuer à l'épa- 
nouissement de l'UNION des ENGA- 
GES VOLONTAIRES et ANCIENS

(Suite en page 4)

Au nom de FNDIRP vous adres- 
sons fraternelles condoléances pour 
perte cruelle qui frappe votre as- 
sociation en la personne Isi BLUM, 
militant dont dévouement et com- 
pétence au service des grandes 
causes humaines. Isi BLUM restera 
un exemple. Nous vous assurons 
notre solidarité attristée.

Charles JOINEAU 
Secrétaire générale FNDIRP

L'Association Nationale des An- 
ciens Combattants de la Résistance 
très peinée à l'annonce du décès 
d'Isi BLUM, tient à saluer la mé- 
moire de ce camarade que nous 
avons connu, notamment à l'U.F. 
A.C., et à qui nous portions une 
grande estime.

Elle vous assure, en cette dou- 
loureuse circonstance, de ses sen- 
timents de fraternelle sympathie.

Pour le Bureau,
C. FOURNIER-BOCQUET 

Secrétaire Général

Isi BLUM a été un des fondateurs 
de /’Union des Combattants Juifs. 
Depuis il n'a cessé de faire pros- 
pérer cette Union où ce groupaient 
ceux qui avaient combattu dans 
!’Armée Française. Il a été à l ’ori- 
g/ne de la construction de la Mai- 
son de LEVENS où beaucoup de 
nos camarades ont pu trouver la 
détente et le repos que nécessitait 
leur état de santé.

Notre cher camarade a bien mé- 
rité de la France, son pays d'adop- 
tion, et du Peuple Juif qu'il a dé- 
fendu en toutes circonstances.

LE Président 
H. GLASBERG

J’avais pour Isi BLUM une grande 
affection. J'admirais en lui le cou- 
rage du combattant, la ferveur du 
compagnon des luttes pacifiques. 
J'aimais l'ami délicat et fidèle. Son 
souvenir demeurera toujours en nous.

Pierre PARAF 
Président d'Honneur du MRAP

Monsieur le Président 
et Cher Camarade, 

le vous prie de trouver dans ces 
lignes l ’assurance de toute ma sym- 
pathie et de celle de notre Bureau 
National, devant la disparition de 
ce grand militant Ancien Combat- 
tant que fut notre camarade Isi 
BLUM.

Je vous prie de croire, ainsi que 
tous les camarades de votre Union, 
à mes sentiments de solidarité et 
d'amitié.

Le Président 
René PEYRE

Je vous prie d'agréer les condo- 
léances sincères de notre Fédéra- 
tion auxquelles j'associe le souvenir 
personnel que je conserve de notre 
ami Isi BLUM, grande figure de la 
Résistance et du combat pour la 
liberté.

Louis BEAUDOIN 
Secrétaire Général de la 

Fédération Nationale 
des Combattants 

Prisonniers de guerre

Avec Isi BLUM disparait une fi- 
gure du mouvement ancien combat- 
tant ju if qui à la tête de votre or- 
ganisation a joué un rôle de pre- 
mier plan au sein du mouvement 
ancien combattant français. Tous 
ceux qui ont eu le privilège de le 
connaître ont pu apprécier ses ca- 
pacités de dirigeant, sa fidélité à 
notre cause commune ainsi que ses 
qualités humaines.

Notre association gardera de lui 
un souvenir impérissable et s'as- 
s oc/e au deuil qui vous frappe.

Le Président national de l’ARAC 
C. LUCIBELLO

Apprenons avec émotion décès 
Isi BLUM. Rendons hommage au 
r.om de tous les membres du CRIF 
au militant dévoué. Sincères condo- 
léances.

Alain de ROTHSCHILD 
Président
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Calcul du montant
de la pension 

d’invalidité de guerre
Nous publions ci-dessous des tableaux qui permettront 

à nos lecteurs, au vu du taux d’indice correspondant à 
leur pension, de calculer le montant de celle-ci.

Le montant annuel de la pension est fonction du nombre 
de points d’indice multiplié par la valeur du point (39,55 F 
au 1er juillet 1981).

Le nombre de points est porté sur les pièces officielles 
délivrées par le ministère des Anciens Combattants.

PENSIONS DE 10 A 80 %

°/0  d’invalidité Nombre de points

10 44
15 66
20 88
25 110
30 143
35 167
40 190
45 214
50 238
55 262
60 286
65 310
70 334
75 358
80 382

Entre 10 et 80°/o d’invalidité, il n'existe pas de diffé- 
rence entre les pensionnés, le nombre de points d’indice 
est identique pour les déportés et les internés, qu’ils soient 
résistants ou politiques, pour les « P.R.O. ». Cependant, 
les déportés et internés résistants bénéficient, en plus, du 
taux de grade. La différence est relativement peu impor- 
tante, sauf bien entendu, si le grade est élevé (nos tab- 
leaux ne tiennent pas compte du taux de grade).

A partir du taux de 85% , le bénéfice du statut est ouvert 
pour les invalides remplissant certaines conditions.

Dès lors, il y a une différence importante relativement 
au montant de la pension selon que les invalides sont bé- 
néficiaires, ou non, du statut.

Une règle différente est observée pour les déportés po- 
litiques. Ils n’ont pas le statut (sauf exception) mais leur 
pension est calculée selon les conditions et les règles ap- 
plicables aux déportés résistants (loi du 9 juillet 1970).

Les internés et les P.R.O. ont rarement droit au statut.

PENSIONS DE 85 A 100 %

SANS STATUT AVEC STATUT

Nombre Nombre
%  d’invalidité de points %  d’invalidité de points

85 489 85 625
90 522 90 745
95 574 95 872

100 628 100 1000

PENSIONS DE PLUS DE 100%

SANS STATUT AVEC STATUT

Nombre
%  d’invalidité de points

100 +  1” 928 
par degré 
en plus 19

Nombre
%  d’invalidité de points

100 + 1״ 1139
par degré 
en plus 41

RETRAITE DU COMBATTANT TAUX ENTIER (33 POINTS) 

1 305,15 PAR AN

Contre la résurgence 
de !,idéologie fasciste et nazie

(M otions adoptées â !’Assemblée de l’U.F.A.C.)
criminels soient jugés rapide- 
ment.

L'Assemblée Générale de l’U. 
F.A.C. préoccupée par l’impunité 
dont bénéficient les auteurs de 
nombreux attentats dont celui de 
la rue Copernic, demande que 
la recherche de ces criminels 
soit activement poursuivie.

Constatant le caractère perni- 
cieux de la propagande nazie sur 
la jeunesse mal informée, l’As- 
semblée demande que ces me- 
nées soient interdites, notam- 
ment que soient interdits tous 
ouvrages, disques et jouets ten- 
dant à la banalisation du na- 
zisme et de ses crimes.

Elle insiste pour que des me- 
sures soient prises notamment 
dans les établissements d'en- 
seignement et à l ’armée pour 
permettre à la jeunesse de pren- 
dre connaissance des crimes de 
guerre et des enseignements de 
la Résistance.
RENE CASSIN AU PANTHEON

L’Assemblée Générale de l’U. 
F.A.C. réunie les 3 et 4 Octobre 
1981 ressent avec une très vive 
satisfaction le fait que le 10 dé- 
cembre prochain date d’anniver- 
saire de la déclaration univer- 
selle des droits de l'homme, la 
dépouille de René Cassin entre- 
ra dans le Panthéon.

La France rendra ainsi l’hom- 
mage mérité à ce grand homme 
qui était aussi un des nôtres.

Ancien combattant de la 
grande guerre, il fut dès Juillet 
1940, le proche collaborateur du 
général de Gaulle à Londres ; 
défenseur acharné des droits de 
l’Homme ; prix Nobel de la Paix, 
René Cassin servit avec con- 
fiance sa patrie et l’amitié entre 
les peuples.

L’Assemblée Générale recom- 
mande aux groupements afilliés 
de prendre toutes initiatives ap- 
propriées afin de perpétuer son 
souvenir auprès de notre peuple 
et de sa jeunesse.

nistre de l’intéeieur pour que 
soient réprimées les activités ra- 
cistes, antisémites et nazies.

Elle se réjouit du jugement de 
la 17ème chambre correction- 
nelle de Paris condamnant les 
falsifications historiques de Fau- 
risson et tous ses complices qui 
niaient le génocide hitlérien et 
l'existence des chambres à gaz.

Elle demande que soient ac- 
célérées les poursuites pour cri- 
mes de guerre engagées contre 
Touvier et Leguay ainsi que l'ex- 
tradition de Barbie afin que ces

L’Assemblée Générale de l'U• 
F.A.C. réunie les 3 et 4 Octobre 
à Issy-les Moulineaux, exprime 
son indignation devant les agis- 
sement racistes, antisémites et 
neo-nazis, les actes de violence, 
perpétrés par les groupements 
terroristes, fascistes et néo-na- 
zis contre le monument de Jau- 
rès a Carmaux.

Elle prend acte avec satisfac- 
tion des déclarations du Pré- 
sident de la République et des 
directives données par le Mi-

A !’Assemblée Générale
de I U.F.A.C.

23 106 millions de francs (soit 
une augmentation de plus de 
20 %  par rapport à 1981). Sur 
ce chifre, le montant des pen- 
sions, diverses, versées aux 
ayant-droit, atteindra 22 333 
millions de francs, soit 96,65% 
du budget total.

Les premières mesures de rat- 
trapage du rapport constant, à 
elles seules, représenteront une 
dépense supplémentaire de 2550 
millions de francs. Enfin le mi- 
nistre a indiqué qu’ «au prin- 
temps 1982, il y aura majoration 
de l’indice de référence des pen- 
sions».

Telle fut la conclusion de ces 
deux émouvantes journées de 
l’amitié organisé par l'UFAC.

Les délégués de notre Union 
Michel CZARNY, Maurice SIS- 
TER, Karol SAFIRSZTEIN, Ge- 
orges GURFINKEL et Max ZYL- 
BERBERG ont tour a tour suivi 
tous les travaux et commissions 
avec intérêt pendant les deux 
jours.

Rappelons aussi que les délé- 
gués ont observé une minute de 
silence à la mémoire de Isi 

BLUM•
M. CZARNY

( Suite de la page 1 )

beaucoup à la vie associative»,
c'est-à-dire à la prise en charge 
des problèmes par les intéressés 
eux-mêmes, se réjouit d'assister 
à cette assemblée générale, car 
il « considère l’UFAC comme 
!’interlocuteur le plus valable ». 
Faisant référence à son tour à 
la lettre d’avril 1981, le ministre 
réaffirme que «tous les enga- 
gements seront tenus», même si 
certains, pour des raisons finan- 
cières doivent prendre quelque 
retard.

La préparation du 8 mai 1982, 
fête de la liberté et de la paix, 
marquant la « réconciliation 
européenne », bénéficiera d’un 
crédit spécial de 2,3 millions de 
francs. L'UFAC, comme elle le 
souhaite, participera à la com- 
mission chargée de l’organisa- 
tion de cette journée commé- 
morative, comme elle sera in- 
vitée à la commission chargée 
de la préparation du budget (dès 
le prochain collectif du prin- 
temps). A ce propos, M. Jean 
Laurain a indiqué quelques chif- 
fres. Les crédits proposés s'élé- 
veront, pour l’an prochain à

NOUS ETIONS PRESENTS:
(avec le drapeau), Maurice SO- 
SEW ICZ et Henri WELLER, ont 
représenté notre Union à Mont- 
pamasse pour l’anniversaire de 
la libération de Paris.

Ils ont assisté le soir à la ré- 
ception offerte par M. Jacques 
CHIRAC, Maire de Paris.

LE 6 SEPTEMBRE 
A L'APPEL DU C.L.P.

La cérémonie commémorative 
de la libération de Paris orga- 
nisée par le Comité parisien de 
libération a eu lieu cette année 
le dimanche 6 septembre à 18 
heures, place du 18-Juin à Pa- 
ris. Deux allocutions ont été pro- 
noncées : par M. Prat, chargé 
de mission au Cabinet du mi- 
nistre des Anciens combattants 
et par M. A. Tollet, président 
du C.P.L.

Plusieurs camarades de notre 
Union ont participé à cette cé- 
rémonie émouvante parmi eux : 
Golgevit, Garbarz, Kaufman, 
Szwarc et autres.

AU STRUTHOF 
LE 27 SEPTEMBRE

Les cérémonies au Struthof 
qui se déroulent habituellement 
avant les vacances ont eu lieu 
cette année le 27 septembre. 
Elles revêtirent une ampleur par- 
ticulière, réunissant des milliers 
de personnes et personnalités.

sident de la République avec 
tous les autres anciens com- 
battants.
...ET LE 23 AOUT

Le 23 Août, nos camarades 
llex BELLER, Boris KAUFMAN

14 JUILLET A L’ELYSEE 
Notre Union était représenté 

le 14 ju ille t à la réception don- 
née à l’Elysée par nos deux ca- 
marades Maurice SISTER et Mi- 
chel CZARNY, invités par le Pré-

Notre
Assemblée 
Générale 
annuelle

aura lieu  le  D im anche 25 Octobre 1981 
à 9 h. 30 du m atin

à la mairie du IXe arrondissement, 6, rue Drouot

(Métro : Richelieu-Drouot)

A l’ordre du jour :

1. Allocution de notre président;

2. Rapport d’activité ;

3. Compte rendu financier

4. Débats et élection du nouveau Comité.



V E N E Z  N O M B R E U X  A U

B A N Q U E T  
A N N U E L

qui aura lieu

le DIMANCHE, 29 NOVEMBRE 1981 à 13 HEURES 

dans les Salons de

L’HOTEL CONCORDE-LAFAYETTE
(Porte Maillot)

Vous passerez une après-midi agréable dans 

une ambiance d’amitié avec l'orchestre ATTAL

Réservez vos places à « Notre Volonté »

26, rue du Renard, 75004 Paris

40 ANS

A 0}  )i A ^  •9

E LE 8 M A I

d'une longue série d’opérations 
faisant suite aux internements à 
Pithiviers et Beaune-la-Rolande, 
qui ira en s'aggravant.

Le temps qui passe ne doit 
pas atténuer le souvenir des 
persécutions hitlériennes. 40 ans 
après, l’Amicale des Anciens Dé- 
portés Juifs a organisé 
un rassemblement autour du Mé- 
morial de Drancy, le dimanche 
18 octobre à 10 h. 30.

Ils furent très nombreux 
dresser face aux alsificateurs de 
lutter contre l’oubli et de nous 
dresser face aux alsificateurs de 
l'histoire et aux nostalgiques ra- 
cistes et antisémites.

— Il n’y aura pas d’ouverture 
du procès du Maréchal Pétain, 
ni transfert de ses cendres à 
Verdun, a déclaré M. le ministre 
Jean LAURAIN.

prisonniers de guerre dans les di- 
verses situations qu’ ils eurent à 
connaître entre 1939 et 1945, sur 
lesquelles l’auteur, le professeur 
DURAND, projette un éclairage 
d'historien et d'humaniste.

Préfacé par Armand LANOUX, 
ancien prisonnier de guerre, secré- 
taire générale de !’Académie Gon- 
court, l’ouvrage se termine par une 
postface du président fédéral, Ge- 
orges LEPELTIER, ouvrant une 
perspective sur l’action de la grande 
communauté des prisonniers de 
guerre après leur retour dans la 
patrie retrouvée.

N O S  V O E U X

Nous sommes heureux d ’ad- 
resser nos plus chaleureses fé- 
licitations à notre camarade Bo- 
ris KAUFMAN, membre du Co- 
mité, et son épouse, heureux 
grand - parents d'une petite 
FANNY. Aux jeunes parents, 
nous souhaitons beaucoup de 
bonheur.

A notre camarade SZTABO- 
WICZ, membre du Comité, et 
son épouse nous adressons nos 
plus sincères félicitations à l’oc- 
casion de la naissance de leur 
petit-fils FLORENT. Nous pré- 
sentons également aux jeunes 
parents tous nos voeux de bon- 
heur.

DRANCY:
Drancy est, avec Struthof, un 

des hauts lieux de la persécution 
allemande en France.

Il y eut d’autres camps, en 
zone nord et en zone sud, mais 
Drancy eut le triste privilège 
d’être désigné comme «l'aroti- 
chambre de la mort». C ’est de 
là que partirent vers les camps 
d’extermination près de 80.000 
Juifs, hommes, femmes, enfants, 
vieillards.

Ce que fut leur existence dans 
ce camp installé dans des bâ- 
timents inachevés Georges 
Weller le rapporte dans «L’Etoile 
jaune à l’heure de Vichy» (Fay- 
ard).

L'histoire commence le 20 
août 1941, quand les 11e et 12e 
arrondissements de Paris, es- 
sentieilement populaires, sont 
mis en état de siège• 3 477 Juifs, 
pour l'instant seulement des 
hommes, sont raflés et transfé- 
rés à Drancy. C ’est le début

« La captivité —  histoire des pri- 
sonniers de guerre français 1939- 
 -est réalisée par le profes ־1945
seur Yves DURAND, agrégé d'his- 
toire, et éditée par la Fédération 
nationale des combattants prison- 
niers de guerre et combattants d'AI- 
gérie, Tunisie, Maroc.

C'est un ouvrage de formât 25 
x19 de 550 pages, divisé en 7 par- 
ties et 23 chapitres illustrés par 
350 photos, dont quelques-unes iné- 
dites, et comportant plus de 300 
témoignages d’anciens prisonniers 
de guerre.

Présenté sous couverture carton- 
née avec jaquette, son prix est de 
150 F (franco).

La rédaction de l’ouvrage a né- 
cessité cinq années de recherches 
et de travail au professeur DU- 
RAND, maître-assistant d’Histoire à 
l’université d’Orléans, et de nom- 
breux concours divers.

*

L’originalité de ce livre repose sur 
les témoignages authentiques des

N O S  P E I N E S

Nous présentons nos condo-
léances les plus attristées aux
familles de nos camarades dis- 
parus:

BIMBAD Fischel 
GOLDSZTEIN Srul 
KANAR Joseph 
SCHNEIDER Max 
SWIECZKA Symcha 
WAJNAPEL Lazare

combattants eux-mêmes et en 
continuant par la revalorisation 
de l’enseignement de l'h isto ire  
contem poraine et de i’ instruc- 
tion civique à l’école.

Dans les jours qui précé- 
deront chaque année le 3 mai 
!es médias seront fortem ent sol- 
lic ités  pour expliquer à i opinion 
publique et sourtout à la jeu- 
nesse, au moyen d 'a rtic les de 
presse, d ’ém issions de radio et 
de té lévision, les raisons de 
cette fête- Dans les associations 
de jeunesse, des débats, des 
expositions et des v is ites de 
hauts lieux de la Résistance 

te ls que le M ont-Valérien, seront 
organisés.

Je souhaiterais, de plus, que 
le 8 mai prenne à Paris une 
dimension plus large, celle d ’une 
fête internationale de la liberté 
et de la paix. Les cérémonies 
du 8mai doivent perm ettre d ’as- 
socier la jeunesse européenne 
dans un même élan vers la paix.

Nous proposerons que des 
délégations étrangères d ’Anciens 
com battants et de jeunes des 
pays concernés par la guerre de 
1939-1945 puissent se rencon- 
tre r à l ’occasion de cette fête.6»

Ces mêmes préoccupations, 
on les retrouve dans le débat. 
Sans doute convient-il de dire
— ce n'est pas si fréquent — 
qu’un hommage a été rendu aux 
associations par M. Laurain qui 
a d’abord souligné l’exemplarité 
de leur combat, puis a déclaré 1 
« Je crois pouvoir, en votre nom 
à tous, féliciter et remercier les 
associations d'Anciens combat- 
tants d’avoir mené le combat 
que nous savons pour la fidé- 
iité, le patriotisme, l ’attachement 
aux valeurs essentielles de notre 
nation. »

revêtirent cette année encore 
une grande importance.

LE MEMORIAL DE THANN 
ENCORE DETRUIT

M. Laurain à qualifié cet acte 
de «honteux et lâche», ajou- 
tant qu’il constitue une «insulte 
à la mémoire de tous ceux qui 
ont fait le sacrifice de leur vie 
pour que nous puissions au- 
jourd’hui vivre libres».

dité des convitions et la probité de 
caractère, vous adresse Madame, 
ainsi qu'à vos enfants et à !'Union 
des Engages Volontaires et Anciens 
Combattants Juifs, ses très sincères 
condoléances et vous prie de croire 
qu'il partage votre deuil.

Mr. VINCIGUERRA, Président de 
la Tramontana.

*  *  *

MM. SORRENTINO et MION, Mem- 
bres de la Commission Paritaire de 
Surveillance des «Lauriers Roses».

Mr. André DAVERGNE de la Direc- 
tion Nationale de ÏA.R.A.C.

Mr. Maurice DELCROS et Pierre 
CARDIN de la Section de Bagneux 
de l'A.R.A.C.

Jacqueline PONS, fille  de notre reg- 
rette président et Alain: ROTBART.

Le Directeur : Maurice SISTER 
Commision paritaire n° 1092 D 73

Imprimerie W. W., 61, rue du 
Fg-St-Denis, 75010 Paris

encore apporté le tris te  exem- 
pie. Le caractère pédagogique 
de cette décision est évident car 
il importe de prém unir les jeu- 
nés générations contre ces ré- 
surgences. Les jeunes doivent 
sans cesse réapprendre le res- 
pect des dro its de l'homme dont 
la célébration ne do it jamais 
être suspendue et dont l'appren- 
tissage, fû t-ce au travers des 
erreurs de l’homme en général, 
do it sans relâche être repris» .

Tout comme M. Laurain, mi- 
nistre des A.C.V.G.:

« La célébration du 8 mai sera 
l’occasion de souligner, face à 
la jeunesse française, i ’éternelle 
actualité du combat pour la dé- 
mocratie, pour les d ro its  de 
l ’homme, pour le respect de la 
personne humaine. En cela elle 
est profondément complémen- 
ta ire des in itia tives prises par 
M.  le m inistre d'Etat, m inistre 
de !’Intérieur, pour accoitre la 
répression des auteurs du re- 
nouveau du fascisme en France.

Susciter la prise de cons- 
cience et la vigilance des jeunes 
générations pour leur donner les 
moyens de constru ire la paix 
dans la liberté et la justice sera 
la motivation profonde de !a 
célébration du 8 mai qui do it 
être une magnifique leçon d’édu- 
cation civique.

En liaison étro ite  avec mes 
collègues de !'Education natîo- 
nale, du temps libre, de la jeu- 
nesse et des sports, je fera i en 
sorte que la jeunesse scolaire 
et l'éducation populaire partici- 
pent pleinement à cette com- 
mémoration. Cela suppose la 
m obilisation générale de tous 
les moyens d'in form ation et 
d'explication, en commençant 
par les témoignages des Anciens

Le 10 Octobre
Rappelons que la cérémonie 

organisée par le Comité natio- 
nal du Souvenir des Fusillés du 
Mont-Valérien à eu lieu le sa- 
medi 10 octobre 1981 à 15 
heures, au Mémorial de la 
France Combattante du Mont- 
Valérien.

Cette cérémonie du souvenir 
et de fidélité à la mémoire des 
4 500 fusillés, aux idéaux pour 
lesquels ils donnèrent leur vie,

Mr. FISCHMAN, président du 22ème 
R.MV.E

Exprime en son nom personnel et 
au nom du 22ème R.M.V.E. ses con- 
doléances les plus sincères à l'épouse 
et aux enfants du regretté Isi BLUM, 
ancien combattant exemplaire du 
22ème R.M.V.E. ainsi qu'à /’Union 
des Engagés Volontaires et Anciens 
Combattants Juifs.

Mr. Chalom BERLINSKI 
Premier Ministre Officiant 
du Temple Victoire

C'est avec émotion et une grande 
tristesse que je viens d’apprendre le 
décès de Monsieur, Isi BLUM.

Depuis la libération, chaque an- 
née, en célébrant les cérémonies du 
souvenir, j'a i pu apprécier se droi- 
ture, ses qualités d'homme d'action, 
son contact humain et toute la sym- 
pathie qui s'en dégageait.

Il laisse un grand evide.
Je vous serais reconnaissant de 

transmettre à son épouse durement 
épronuvée, ainsi, qu'à toute sa fa- 
mille, l'expression de mes sentiments 
les plus attristés.

M r Georges WELLERS, 
Profondement attristé par le décès 

de son ami Isi BLUM dont il admi- 
rait toujours l'nitelligence, la soli­

O  t A  o V * A ־־  J 'O o t'-X ÿ *.
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Par 481 voix contre 1 et 2 

abstentions, le parlement s’est 
prononcé: dès 1982, le 8 mai 
sera fête nationale. Enfin ! Tant 
et tant d'années de lutte se 
voient récompensées, et l’on 
comprend la satisfaction du 
monde combattant telle qu'elle 
est exprimée par l'U.F.A.C.

« L ’U.F.A.C., qui de 1976 à 
1979 a pris en charge la célé- 
bration de la v ic to ire  de 1945 et 
obtenu en 1980 le rétablissem ent 
des cérém onies o ffic ie lles sup- 
primées par le Président Valéry 
G iscard d'Estaing, salue avec 
une très grande satisfaction 
cette décision du Parlement qui 
perm ettra au Gouvernement de 
proclam er avec solennité îe ca- 
ractère de fête nationale du 8 
mai.

L'U.F.A.C., d 'autre  part, a tou- 
jours demandé que la jeunesse 
so it pleinement informée du dé- 
roulement de la Seconde Guerre 
mondiale et de la valeur sym- 
bolique du 8 mai 1945, marquant 
la chute du régime nazi qui avait 
tenté d 'im poser par la violence 
son hégémonie à !'Europe et au 
au monde entier.

Aussi, l'U .F.A.C. apprécie-t- 
elle la décision du Gouverne- 
ment de cé lébrer avec éclat le 
8 mai 1982 avec le concurs des 
Anciens combattants et de la 
jeunesse et de lui donner une 
dimension internationale à Paris.

L'U.F.A-C., invite d 'ores et dé- 
jà, ses associations, ses unions 
départamentaies et tous les An- 
ciens combattants et V ictim es 
de guerre à partic iper en mas- 
se à la prochaine célébration 
du 8 mai. »

Sans doute est-il dommage 
que le 8 mai soit simplement 
ajouté à la liste des fêtes léga- 
les énumérées par l’article 
L. 22-1 du Code du travail, mais 
les députés ont simplement re- 
pris une proposition de loi déjà 
adoptée par le Sénat, ce qui 
rend définitive la décision, prise.

Les rapporteurs l’ont d’ailleurs 
fort bien dit :

*< Le retour à la commémora- 
tion du 8 mai revêt un caractère 
d 'actualité  brûlante en raison 
des m anifestations de renais- 
sance du racisme et du nazisme 
dont les derniers jours  nous ont

(Su ite  de la page 2)
région en suivant la ligne de con- 
duite qui nous a été donnée.

C. JUTNER 
Président de notre section 

sur la Côte d Azur.

* * *
Nous prenons une grande part au 

deuil qui vous frappe et vous adres- 
sons, tant au nom de notre Prési- 
dent Monsieur Jules BRAUNSCHVIG 
qu'au nom de Monsieur Gérard IS- 
RAEL, Secrétaire général adjoint, et 
de !'Alliance Israélite Universelle, 
nos plus vives et sincères condo- 
léances que nous vous prions de 
bien vouloir transmettre à la fa- 
mille.

Pour Jacques LEVY 
Directeur absent 

Mme M. Th. LEVAILLANT 
Secrétaire

* * *
Depuis 1964, un an avant l'ouver- 

ture des « Lauriers Roses » nous 
avons eu l'honneur de collaborer 
avec Isi à la grande réalisation so- 
ciale de !’U.E.V.A.C.J.

Le sens de la responsabilité,. le 
dévouement, la compétence, Thon- 
nêteté morale, politique, le respect 
d’autrui, toutes ces expressions se 
confondent entre elles lorsque l'on 
prononce son nom.

Par sa vie exemplaire, il nous 
semble toujours présent, ne serait 
ce qu'en nos coeurs.

Nathan SAPIR
Directeur des «Lauriers Roses» 

et Pauline SAPIR

« La Captivité — histoire des 
prisonniers de guerre 
Français 1939-1945»

au Noni-ïcilérien

Messages et condoléances
NOUS AVONS REÇU DES 
MESSAGES DES. . .



1m ק 1 גנר ױ
פואנט־קעמפעו ע״ויש גשו. ר 113 כאדבאנו טן אדגאו
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­חג הונדעדטער עולם, גרויסער א
 זיי~ פריינט און פערזעגלעכקייטן !

 אויגופט, ־טן19 דעט מיטוואך, גען
 געקו־ צייט - וואקאנט דעד טראץ

 אונ־ כבור לעצטן עט 1 אפגעבן טען
 געגעראל־טעק־ בלום, אתי חבו־ דזער

קאמבאטאנטךפארבאנד. פון רעטאר
 קאווא ;אין קבר אפעגעם זיין ביי

 ״*בן פ^רבאגד(, בייט ״מיטיעל״, פון
 פער־ די ארו׳טגעהויבן און גערעדט

 גע אומפארגעטלעכע און !עגל/״כקי׳ט
 שטײנ־ שארל בדום איזי פון 0ש«»ל

 ״אד פון עקדעטאד0געו.עראל־ ,1נו«
 ״נײע דער פון נאמען ן א׳ און ניאך׳

 מיטגרינ־ אירע פון איינער פרעטע״,
 געגד האט א׳־ם גאו בו׳ער. און דעד
 אין ׳ועסר3לא׳ ליען ןשי ווארט א טען

 קאפוניס־ דעד פון ק. צ. פון נאפען
 האבן רעדנער ביידע פארטיי. טישער

 ל־־ געשי וועדטער ווארעמע זייער אין
 אלם בלום, איזי פון לעבן דאם דערט

 טוער געזעלשאפטלעכן פראגרעטיוון,
 איבערגעגעבע־ אומדערמידלעכן און
 גע־ פאר קעמפער אנטי-גאצישן נעם

שלום. און רעכטיקײט
 אילעקס חבר אוגדזער האט דאן

 גע~ פארבאנד פון פרעזידענט בעלער,
 וועל־ אין רעדע, רירנדיקע א האלטן

 גרויסע די דערמאנט ד,אט ער כעד
 אלם פארשטארבענעט פון פארדעסטן

 פארבאנד פון גענעואל־פעקרעטאד
 פון אייגהייט דער פאר מיליטאגט און
 קאמבאטאנטן, געוועזענע יידישע די
 דער־ סאציאלע גרױםע די פאר ווי

אין רעאליזירונגען און גרייכונגען

 ■הכבוד יראת און צער גרוים מיט
 טרוי־ די געעפגט פאר איך דערקלער

 אונדזער געווידמעט ער־אקאדעמיע,
 גענעראל־פעקרע־ און חבר טייערן

קו *י«יזי טאר  אוועק־ איז רואם -ו,1ב
 ־טן14 דעם אונדז פן געווארן געריטן

יאר. היינטיקס אדגוסט
 בא־ און באגרייסט ער ווי גאכדעם,

 פריינט- די פון פארשטייער די דאנקט
 אוים דריקט און ארגאניזאציעס לעכע

 שווער־ זיין מ׳־׳טגעפילן טיפסטע די
 זון זיינע קלארא, פרוי געטראפענע

 גאנצער דער און ׳פיער און רענע
ער: דערקלערט פאמיליע,

 אין קריג דער אוים ברעכט עם ווען
 אלם בלום איזי זיך אנגאזשירט ,1939

 פראנצויזישער דער אין פרייוויליקער
 היט־ קעגן קעמפן צו כדי ארמיי,
 געטאן עם האבן עם ווי פונקט לעריזם

 יידן. אנדערע טויזנטער און טויזנטער
 גע־ ער ווערט אנדערע מיט צוזאמען

 ער ווו געפאנגענשאפט, אין נומען
 שטעכל־דירא־ די אוגטער שמאכט־אפ

 און ליידן פון יארן שווערע 5 טען
 לייגן יארן דאזיקע די ווידערשטאנד.

 לעבן גאנץ זיין אויף חותם טיפן א
געזונט. און

 די ווען אלירטע די פון זיג נאכן
 א־ אום זיך קערן קריגס־געפאנגענע

 ארגאני־ די געגרינדעט ווערט היים
 רעכט די פארטיידיקן זאל וראם זאציע

 איי־ פרייוויליקע, געוועזענע די פון
חבר דער איז אקטיווסטע די פון נער

 און בעלער א. פרעזידענט אונדזער
 טאמ־ דער )פאר שטאבאוויטש ח.

 איבערגעגעבן האבן באלא־קאמיסיע(
 קאמיטעט־זי־ דער פון אנהייב פארן
 דע־ דער אקטאבער ־יטן5 פון צונג

 באשטאגד אין ל. ק. ק. פון לעגאציע
 גענעראל־דעלעגאט מארק, יוסף פון
זיין פון און פראנקרייך אין ק.ק.ל. פון

 פראנט־ פרייוויליקע די פון דינסט
 יישוב. יידישן פארן ווי קעמפער,

פראג־ אין רעדע זיין ברענגען )מיד
צויזיש(.

דער פאר זיך אנטשולדיקן מיט

פארבאגד פון זאל גרויסער דער
 קאמבא־ געוועזענע יידישע די פון

 ארייג־ קליין צו געווען איז טאנטן
 גע•־ זיינען וואם אלע, די צונעמען

 טרויער״אקאדעמיע דער צו קומען
בלום. איז לכבוד

 זיך געשטאנען, פיל טאקע זיינען
 פארשטיי־ רעדגער, די צו צוהערנדיק

 ״אופאלף, :ארגאניזאציעם די פון ער
 געוועזענע יידישע ארא״ק, קרי״ף,

 איזשעוו״ר, ״אוניאן״׳ דעפארטירטע,
 פון פעדעראציע די קק״ל, מרא"פ,

 ביידע פון קאמבאטאגטן יידישע די
!ועלט־מלחמות.

 שולץ, ג. חבר פירט פארזיץ דעם
 געשטאלט די אתים הויבט וועלכער

 אומ־ דעם חבר, אומפאדגעסלעכן פון
 סעקרעטאר. ־ גענעראל רערמידלעכן

געביטן, אלע אויף איניציאטיוון זיינע

 קור־ אין ווערט וועלכער בלום., איזי
 געגעראל-סעקרע־ אלס באשטימם צען
 פרייוויליקע יידישע געוו. די פון טאר
 אויף .1939־45 פון פראנט־קעמפער און

 ביזן ער בלייבט פאסטן דאזיקן דעם
לעבן. זיין פון טאג לעציטן

 איזי פון אגפירובג דער אונטער
 אייגע פארבאגד אוגדזער ווערט בלום

 מאםךארגאײזא־ שטארקטטע די פון
 אלע אין זיך באטייליקט וואם ציעם,
 פראגצויזי־ די מיט צוזאמען קאמפן

 פאר קאמבאטאגטן־ארגא־יזאציעם שע
 וויכטי- א ווערט זי רעכט. אונדזערע

 רא־ קעגן קאמף אין פאקטאר קער
 פאר און אנטיסעמיטיזם און טיזם

שלום. דעם איינהאלטן
 איזי חבר פון אימפולס אוגטערן

 א ״פארבאגד״ אונדזער שאפט בלום
 דינסט אין ווערק דויערהאפטע רייע
 פארן ווי מיטגלידער אוגדזערע פון

 זייגען דאם ווי ישוב. יידישן גאנצן
 אוב־ און באניע אויף מאגומעגט דער

לעוועגם. אין אפרו־הויז דזער
 געווען איז בלום איזי חבר דער

 פרייגט אלע ביי געאכט און געשעצט
 אים אין האבן וועלכע חברים, און

 פריינט• הארציקן א געזען שטענדיק
 בעם־ די געפוגען שטענדיק האט ער
 פראב־ אוגדזערע לעזן פון אופנים טע

 שטילן סיכסוכים אויסצוגלייכן לעמען,
געמיטער. דערהיצטע

 שווערער א איז פארשווינדן זיין
 און פארבאנד אונדזער פאר פארלוסט

פריינט. זיינע אלע פאר

 נייע א שטערן מאריס ערךפרעזידענט
 פאר פראנק טויזנט 50 פון שפענדונג

ישראל. אין ביימער נייע פלאנצן

 האבן ל. ק. ק. פון פארשטייער די
 אנער־ זײער אויסגעדרוקט פונדאםנײ

 לטובת ארבעט אונדזער פאר קענונג
ישראל.

בלום
 פער־ און טוער חברים, צאל גרויסער

 אוים־ האבן נישט פאר ןעגלעכקײטן
 די פאר ווי געמען, זייערע גערעכנט

 אויפן בלומען געשיקט האבן וועלכע
בלום. איזי פון קבר פרישן

 דאט באניע, אויף מאנומענט דער ווי
 אויך ווי לעוועגט, אין הויז פראכטפול

 אגטיסעמי־ ,נאציזם קעגן קאמף יין5
שלום. פאר טיזם,
 געשעצט געווען דערפאר איז ער

 בעט ער אלעמען. דורך געאכטעט און
 שטיל־ מיגוט א מ«ט אפצומערקן דאן

 דער וועלכן נאך אנדענק, זיין שווייגן
 פון מיטגליד און פיאגיסט באקאנטער
-i ך<׳/5su י ׳,y פארבאנד, jyג ר  ,ע

 טרוי־ שאפעגס פון טייל א אויס פירט
מארש.‘ער

געגעראל־סעקרע־ ;!ו^י
 אוים דאן דריקט אופא״ק פון טאד
­מש דער מיטגעפיל און טרויער זיין

 אייג־ דעם אונטער שטרייכט ער פחה.
 פאר- אין הערשט וואט היייטס־גייסט,

 בלום איזי ווי אזעלכע אדאגק באנד,
 זאך. לייכטע קיין נישט איז דאס און

 ליידן אלגעמיינע די דערמאנענדיק
 ווידערשטאנד דעם און לאגערן די אין
רעדנער: דער זאגט נאציזם, צום

 געווען זיינען חברים יידישע ״די
 דאס און גערודפט, באזונדערס גאר
 שטוים־ מין א געווען אויך איז

 האט און אלעמען אונדז פאר קראפט
קאמף״. געמיינזאמען צום אנגערעגט

 א. חבר ווארט א דאן באקומט עם
 וועג־ עמאציע פיל מיט במאוויוק^.

 זא־ פארזאמלטע די צו זיך ער דעט
 פון גאמען אין נישט ״װען גענדיק:

 יידי־ די פון אמיקאל דעם און קרי״ף
 וועלכע דעפארטירטע, געוועזענע שע

 סיי איך וואלט דעלעגירט, מיך האבן
 ווי אייך, צווישן היינט דא געווען ווי

 אוג־ פרייגט. פערזענלעכער א בלומס
 און גרויס זייער איז טרויער דזער
אנדענק״. זיין ווירדיק זיין דארפן מיר

 איניציא־ די דערמאנט בולאווקא ה.
 וועלכע צווישן פארבאגד, פון טיוון
 געמײנ־ די ישראל, אין וואלד דער

 די פון אנבליק אין אויפגאבן זאמע
 רי םינאגאגעם די אויף אטענטאטן
ווין. אין און קאפערניק
איפ פרייניט  א דאן לייענט >ד,יס.
ג, א-נחי פון מעסאזש ד ע ב ז א ל  ג

 יידי־ געוועזענע די פון פרעזידענט
 וועלט־ ביידע פון קאמבאטאנטן שע

מלחמות.
 ״אוניאך פון נאמען אין רעדט דאן

פאןל ד״ר פרעםע״ ״נייע דער פון און
חירשמאן

 גרויםער א איז טויט בלומס ״איזי
 איז ער אלעמען. אונדז פאר פארלוסט

 איי־ באוועגונג, אונדזער אין געווען
 ״נייע דער פון בויער די פון נער

 אונדזער געווען איז ער פרעםע״,
חבר. נאענטער אונדזער פריינט,
 געדענקען, תמיד אים וועלן ״מיר

 אנדענק, זיין טריי בלייבן וועלן מיר
 זעלבן אין קאמף דעם פארזעצנדיק

גײםט׳/
ה און פארזיצער דער ש ס־ מ שו

ר ט  מע־ פיל איבער דאן לייענען ע
 ארגאניזא־ ־ קאמבאטאנטן פון סאזשן
 פריינט, און פערזענלעכקייטן ציעם,

 חבר פון מעסאזש א וועלכע צווישן
, י. י ק ם נ ו ט ס ך ע  װיצע־פרעזי־ פ

 האט וועלכער פארבאנד, פון דענט
 גע־ זיך געזונט־צושטאנד זיין טראץ
זיין ברענגען )מיד זאל אין פונען
 םענא־ דער ווארט א באקומט עם

ה לעווענס פון טאר־מער ע אז ש  ז
א, ב עי גע־ ספעציעל איז וועלכער ר

 9.30 אקטאבער ־יטן25 דעם זונטיק,
 געוועזענע יידישע די וועלן פרי,

 פאר־ פון מיטגלידער קאמבאטאנטן,
 מאל, יעדעם ווי טרעפן זיך באנד

 יער־ זייער אויף נאכמער האיאר און
 פארזאמלוגג, אלגעמיינער לעכער

 פון זאל גרויסן אין פאר קומט וואס
דרוא. רי ,6 מערי, ־טער9 דער

 בא־ צו אויך כדי קומען, וועלן זיי
 אומפארגעם־ אונדזער ווירדיק עדן

בלום. איזי חבר לעכן
 עפעקטיווער זייער מיט וועלן זיי

 ברעגגען אמאל ווידער אנוועזנהייט
 צוגעבונדנקייט זייער אויסדרוק צום
 זײנען זיי ארגאניזאציע. זייער צו

גרוי־ דער מיט פארבונדן איר דורך

 ״איזי זאגט: ער פאריז. קיין קומען
 פיגור, גרויסע א געווען איז בלום

 פארבונדן געווען איז לעבן וועמענם
 האט ער וועלכער פאר זאך דער מיט

 פאל מיט אים, מיט צוזאמען געקעמפט.
 דעם פארפלאנצט מיר האבן מאנע,

 ״לארבער- װײל ראז״ ״לאריע בוים
 הא־ איז — דויז און רום בלעטער,
 דויערהאפטע, דאס איז דאיס פענונג׳/

 איזי פון אנדענק אין בלייבט וואס
בלום.

 פריינט דאן שפילט געפילפול זייער
ג ע. ר ע ב נ ע ד ל א  פון םאנאטע א ג

 צו זיך הערט עולם דער בעטהאווען.
שטילקייט• טיפער אין

 איינדרוקם־ אן סוף צום האלט עם
 שוסטער. מ. חבר דער רעדע פולע

 קלארא פדוי דער צו זיך ווענדט ער
 משפחה־מיטגלידער, אנדערע די און

 ״טייערע זאל: אין זיו געפינען וואס
 טייערע זין, זייגע מיט קלארא

 טרוי־ אין איז פארבאנד דער פריינט,
 איינער גענעראל־סעקרעטאר, זיין ער,
 איז בלום, איזי גרינדער זיינע פון

אונדז״. צווישן נישטא מער
רע־ דירנדיקער זיין פון לויף אין

 דעם בלום א. ארוים ער הייבט דע
 דעם און פערזענלעכקייט מענטש,

 אומ־ אזעלכע האט וועלכער קעמפער,
 בלויז נישט פארדינסטן געהויערע

 פרא־ פארן אויך נאר פארבאנד, פארן
­בכ פאריז אין ישוב ײדישן גרעםױון

 פאר־ צו לייכט נישט אים איז עם לל.
 שטיקן וואם טרערן די צוליב ענדיקן

האלדז. אין אים
 טרויער־אקאדעמיע, ווירדיקע די
 ד,ויכן א גאר פון געווען איז וואם
 קאג- א מייט פארענדיקט ווערט נידוא

 פון אדאזשיא אן און באך פון צערט
 טאלאניט מיט אויסגעפירט אלבינאני,

 ־טער1) פידלער יונגן פון געפיל און
קאנםערװא־ פאריזער דער פון פרייז

 און וויניצקי וולאדימיר (יעארט
גאלדענבערג, עלי םטפיאני פון

גערירט. שטארק האבן וואס
 פו־ שטיל זיך גייען פארזאמלטע די

 בליק לעצטן א ווענדנדיק נאנדער,
 )אײנ־ בלום איזי פון פארטרעט צום

 וראם באנד(, שווארצן א מיט געהילט
 ווארעמען, זיין מיט אלעמען באגלייט

בליק. טיף־מענטשלעכן

ע־ צו קאמבאטאניטו־משפחה, טעד  נ
ל מען טיי  לטובת אקצ־עם די א׳ן אנ

ע אלע פון א׳־גטערעטן די ענ עז  געוו
, טן ^נ א ב מ א  ד,*ט אוטא-ק דער וואט ק

פן ב^וו^גדדט  פארגע־־ וואט גאר אױ
טען טן3 פון קאנגדעט קו ן ־  טן4 או

א, א-ן אקט,?בער לינ מו סי־לע־ ף א׳  אוי
ען אין פארבאגד אונדזער עלטן וו עוו  ג

ע דורך פארטרעטן  קאמיטעט־מיט־ זייג
דער רנ/ גלי א ש  ק«ראל ער,0שום ט

,^ טי ש פיו צ׳ ® רפינקעל ;  זיל- און גו
 א בדעגגען מיד שא;!ס.(. בער^ערג

כט לענגערן א ־ די און ב^ר׳ אלו עו  ר
ף ציעט שע די אוי צויזי טן. פראנ זיי

ק  אלגעמייגער דער אױף קומענדי
דער ד* מעלן פארזאפלונג טגלי  זיך מי

ײגן קעגען צ ר ע ב ף אי פל אוי ז0 װי אי ' 
ך טעט די ריי טיווי  פארבאגד פון אק
ף י און געב^טן אלע אוי ו  ער אזוי ו
ען האט מ ענו  אלע כמעט צו שטעלונג ג

 וואס די צו באזונדעם פראבלעטען,
ען נ ע זיי ג  נעא־ קעגן קאמף דעם נו

טיזם, נאציזם,  און ראסיזם אנטיסעמי
ט, דעד אין שלום פאר על ם וו  שלו
שראל. א-ן י

ד דער טגלי לן נאר וועיט וואם מי ע  וו
 אין ווארט א באקומען קאנען וועט
ע, דער סי סקו גן סיי די ע  אפ־ דער וו

גן טיי ארבעט, געטוענער ע פ- די וו  אוי
 אונדז פאר זיך שטעלן וואם גאבן
טן צום געענדערטע די נאך ־ גו אצי  ב

ען ג דער מצד אונג רונ  די צו רעגי
עזענע ר־ און קאמבאטאנטן געוו ע ד  ווי

ען אבער שטענדלער, ו  קאמף דעד ו
ט און אכזאמקיי ק איז וו ־ שטענדי י  נו

טיק.
ך מיד פארוואיס אט זי ״ לן ע  אלע וו

ק, טרעפן טן25 דעם זונטי  אקטאכער ־
ף ערלעכער דער אוי ער י מיינ  אלגע

פארזאמלונג.

I יעדלעכע ד ! 
I ארגעמ״נע 
 ! נאוזאגלוע 1
 ( אונדזעו ט! 1
פאובאנד !
I 1 ־0ךע \2ט־י1ןג פאר
I ׳1981 טן־25 1
! פרי 9,30 1
 1 ־טן9 פו\ !זערי רער אי\ 1
^ן, | דינו אנ | דרגא רי 6 אר
א( )מעטרא | ע־דרו שעלי I רי

| :ארדענדנג ־ טאג |
דערעפענונגט־רעדע .1 |

| ׳טעטיקייט־באריפט .2 |

עלער .3 | צי אנ באריכט פינ

ע .4 | סי סקו | די

מונג .5 1 | .רעזא־ דעד פון אפשטי
ע | צי 1 לו

לן .6 | א 1 קאמיטעט. דעם פון וו

שט פארפעלט אלע, קומט 1  | ני

ען אונדזער 1 עכ ערל  י

1 צוזאמענטרעף 1

:iiiiHiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiEiiiiiiugiiitiiiiiiiiiniiiiiiiiiiir̂!גאלדגעוויכט ח.

 נישט טארן און נישט קענען מיר
בלובם איזי ,ח אין פארגעסן

ג סצו אוי ט פון מעסאזש פונעם ) דענ צע־פרעזי פערסטונסקי( י. פארבאנד פון ווי

 בא־ צו זיך בדעה נישט כ׳האב
 דאס קדושים״, מות ״אחרי מייט נוצן
 ער אז איז, יא ווייסן אלע מיר וואם
 אר־ אונדזער פון מוח דער געווען איז

 זיינען מיר וועלכער מיט גאניזאציע,
 ער וועלכער פאר און שטאלץ אזוי
 ענ־ערגיע צייט אפגעגעבן: אלץ האט
 האבן זאל זי כדי אינטעליגענץ, און

­חשי און אנזען ווירדיקן מער וואם א
 פראנצויזי־ אלגעמיינעד דער אין בות

 אין ווי באוועגונג, קאמבאטאנטן שער
פאריז. אין געזעלשאפט יידישער דער

 אז דערמאנען, אויך דארפן מיר
 אונדז צווישן בלום איזי דאנק א

אונ־ אויף געקוקט נישט מיר, האבן

 בא־ מיינונגען, פארשידענע דזערע
 איינהייטלעכע, אן פירן צו וויזן

 האבן צו און טעטיקייט פרוכטבארע
 בליי־ וועלן וועלכע דערגרייכונגען,

יארן. לאנגע אויף בען
 פאר־ הייסט איזין, פארגעסן נישט

 גיייסט זיין אין ארבעט אונדזער זעצן
טאלעראנץ. און איינהייט פון

 מיינע אויסצודריקן מיר דערלויבט
 קלארא, פדוי זיין מיטגעפילן טיפסיטע

 איבערגע־ פיל אזוי מיט האט וואם
 ארומגע־ ווארעמקייט און געבנקייט

איזי. מאן איר רינגלט
אנדענק! זיין כבוד

 שורץ 1 מן ועוענושנגס-ועדע
טוויעו-אסאועגגיע דעו ארו

פרגינט, אן! חגורים טייערע

 שפענדונג נייע אינער גיט פארכאנד
ס.ס.ל. פארן פראנס פויזנס 50 פון

פארבאנר אוגתננר פגן גרגמז\!יאל ־טן2רג)ןפג5.בניא אין

 סרױןר־אקאדעמיע רירנריתע און ורדיסע
אזנדזעו בלום איד חנו אזמפארגעםלעכן לכונו̂
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ס1₪בא יעולענן
פון זאלן די אין פאר קומט וועלכער

״קאנקאח־־ראפאיעמ״ האטעל
 נזאיא ארבו3 :מעטרא

 אבגנזאספנןר ח־ברישטד א אין פארברצנגען װעבו איר

 נ\גגנור1\נ2אר פןן אנפױיל װיבון נאכנדיפואג גאנצן א

ד ן1פ נ א ל א ל א בו א ר

פידל־נזחיק פון פראגראם צוגעפאסטן א אין

 גאגרעבעצט איז פלעצער צאל די
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נײע ױ
 רעזיסטאנס׳/ לא דע זשורנאל ״לע

 סעפ״עמ־ פון אנאק״ר פון ארגאן דער
 בארבעלע", דע ל;ט ״לע »!,01 בער

 פר^נצױזישע די פון צײטוגג די
 דעפאר־ סענער פון קריגט־גע^אגגענע

oivaya, ״&ך0רעזי פאטיריאט ״לע 
 צײ־ אנדערע פיל און טנדאיר״פ פון

 ו$רמאציע־ב׳ולעטעען3א׳־נ און טונגען־
 צופרי־ זײער אױם מער אלץ דריקן

 װאס מאסמיטלען, רײ 8 0לג קײט1רע
 באװתן שו׳ן ה$ט רעגירתג נײע די

 געװעזענע די שײך װ$ס אגצונענ׳ען
 דער קריגט־קרבגות. און !-טן6ט8ב.0>ק>!<
 איז פעבט׳עס ןײערע פון 0ד*ק1א׳

:179 אויף 170 פון געשט׳גן

 דער אין כל קודם זיך האנדלט עס
 5 אויף פענסיעס די פון ג1העכ*רו

 געװײגלע־ אגדערע די )חוץ פר^ענט
 ער־ די הײסט ה$ט רועכערונגען(, כ*

 פרא־ 14,26 די פון אױטצאלתג שטע
 ״רא־ פתעם )העטערשטעליק צענט
 רעגירוגג די װאם .סט»ן״<,1(5ק; פ$ר

 אזױ געבנדיק אנגענומען, ה$ט מארוא
 צד־ דרײ דער ׳םאטיסטאקציע ארום

 באר־רעגי־ )די קאמיסיע דימדיקער
 גע־ יא יארן פון במשך האט רונג

 שטענ־ אבער געוואלט נישט װאלט,
אפגעװארפן(. עס דיק

 דער פון רעגירוגג די האט דערמיט
 גררי- ערשטע די פאריכט ענדערונג

 געװא־ באגאנגען איז װאם עוולה, םע
 )די מלחמה־קרבבות די לגבי רען

 אױסגע־ דארפן פראצעגט 5 צװײטע
 און 1982 הארבםט אין װערן צאלש

 אין פראצענט 4,26 איבעריקע די
1984.)

 דערגרייכוגג, גרויסע צװײטע די
 גע־ די בלויז אן נישט גײט װאם

 גאנ- דעם גאר קאמבאטאנטן, װעזעגע
 די איז דאס פאלק, פראנצותישן צען

 אינ־ אלם מאי ־יטן8 פון אנערקעגונג
 אי־ זיג פון ױם־טוב סט׳טוצ־אגעלן

נאצתמ. בערן

װערן, דערמאנמ אויך דארף עם
 קאמ־ דעם צוריקאײגשטעלן מיטן אז

 האבן )מיר מיביםטערױמ ־ באטאנטן
 גע־ יארן מערערע זינט שױן פריער

 שטאשס־סעקרעטאר א בלויז תאט
 קריגס־ און קאמבאטאנטן־ די פאר

 קאמבא- פון חשיבות די את קרבגות(
געשטיגן. פיל זײער טאנטן

 געװארן צוגעזאגט איז דאםגלײכן
 די דערטײלן דאס פארשגעלערן צו

 גרעסערע מיט קאמבאטאנשן־קארטע
 די פאר גוט אזוי פארלײכטערונגען,

 קא־ רײ א פאר װי ערשטעגדלערTװ
 און קריגם־געפאנגענע פון טעגאריעם

אלזשיריע. אין קרע פונעם די פאר
 גע־ פארבליבן נאך זײבען אוודאי

 אײנ־ דאם אבער פראבלעמען, װיסע
 צװײ דיאלאג פרײנטלעכן אזא שטעלן

 קאמבאטואגטךמעיסטער נײעם שען
 מל־ אלע פון ארגאניזאציעס די און

 גרויסע אויף עדות זאגן חמה־קרבגות
 געלײזט ביסלעבװײז זאלן זײ שאגסן
װערן.

 ראסיזם קעגן קאמוז דער
אנטיםעמיטיזם או,ן

 צופרידגשטעלגדיקע אנדערע אן
 דער פון שטעלונג די איז דעדשײנוגג

 קעגן קאמף דעם שייך װאם רעגירונג,
 און נאציזם אנטיםעמיטיזם, ראםיזם,

קםענאפאביע.
 קומט געביט דעם אויף אויך

 די פון צופרידנקײט די אויסדרוק צוט
 זיײ אין קאמבאטאנטן־ארגאניזאציעם

פרעםע. ער

 איז 1981 סעפטעמבער ־סטן27 דעם
 געשטארבן ס׳איז זינט יאר א געװארן
 פריד־ יוסוש חבד טײערער אונדזער

אן,  אונדזער פון ערן־פרעזידענט מ
פארבאנד.

 א מיט מענטש א פרידמאן, ױםף
 גע־ איז אינטעליגענץ, און וויסן סך

 און פראנקרייך אין באקאגט גוש ווען
 גע־ זשורנאליסט, אלם ישראל אין

 קאמבאטאנט פרייוויליקער וועזענער
 פון מיטגרינדער מלחמות, ביידע פון

דער פון גענעראל־םעקרעטאר קדי״ף,

 אינערן- פון דעקלאראציע דער פון
 זיין אין דעפער גאסטאן מיניסטער

 זשארזש פון פראגן די אויף ענטפער
 פארזאמ־ נאציאגאלער דער אין סאר

 לאנגע נאך מאל ערשטן צום לונג.
 גע־ איגערן־מיניסטער אן האט יארן,

 פאראורטיילן צו חוב זיין פאר האלטן
 אנטיסעמיטיזם דעם יולי ־יטן10 דעם
 פאר־ פראגקרייך אין נעא־גאציזם און

 דעם אפיציעל שפעטער ווערנדיק
אפצייכנס. נאצישע פון פארקויף

 גרויזאמען דעט אנבאלאגגט וואם
 וואם קאפערניק, רי אויף אטענטאט

 די בלויז נישט אויפגעטרייסלט האט
 עפנט־ פראנצויזישע די אויך גאר יידן,

 דערוווסט זיך מיר האבן לעכקייט,
 ענד־ איז דאסיע דער אז איציט, ערשט

 די אין געווארן איבערגעגעבן לעך
 זאך די אבער יוסטיץ. דער פון הענט

 דער־ האט פשוט, אזוי נישט את
 װײל אינערן-מיניםטער, דער קלערט

 גע־ נישט איצט בת איז אפערע די
 דער־ האט ער געווארן. געפארשט נוג
 איצט ווערט׳ ״אלץ אז פארזיכערט, ביי

 און נאכפאלגן פארשן, צו כדי געטאן,
 און וועגן אלע גרינטלעך באלייכטן

אטענטאט״. צום פירן וואם שפורן,

קער אונדזסר ארי  קא־ לאנגי
סאדאוו־ חיים מיטעט־מיטגליד

ער סקי, עלכ ע! איז וו ג«נ־ געוו
אר 5 צע ען י מ ױ נזיט צוזצ י  א

ם ג ל ן אין ב י  האט לאגער, אי
ט ל ער דערציי ע זיי ק טי כ ­פר ווי

ארפן וואס טים, ע א וו ין ניי  שי
ף ט דער אוי  פון פערזענלעכקיי

חבר. פארשטארבענעם אונדזער
ען נזיר ב דא, ברענג לי  צו
רצע פלאץ אין מאנגל אויס־ קו

גן ע פון צו  אינטערעסאנטט זיינ
ת. זכרונו

 בלום-קלײטמאן אתי שױן קען איך
 האט גורל אונדזער יאר. 50 כמעט

 אין צוזאמענגעפירט ווידער אונדז
 קריגם־געפאנ־ אלם ״ב3 סטאלאג

 פרייוויליק־־אנגאזשיר־ די מיר גענע.
ארמיי. פראנצותישער דער אין טע

 רעכש אויף איך האב םטאלאג אין
 האבן מיר אז בלומען, א. אין דערזען

 מיר ווי ״ױדעךבאראק״, דעם אין דא
 אויםגעװיילט איינשטימיק אים האבן
 צו פארטרויאונגס־מאן, אונדזער אלם
 פאראנטווארט־ א מענטש א מיש טאן

 א און איבערגעגעבענעם אן לעכן,
אויסנאם. אן אלעמען פאר געשרייען

 איגטעלי־ און קלוגשאפט זיין מיט
 דערווארבן גיך זיך ער האש גענץ
 אלגעמיינעם ביים צושרוי, פולן דעם

 קאנפיאנס״, דע ״אם פראנצויזישן
 געפאנ־ פראנצויזישן גאנצן פונעם
 גע־ האט אויג זיין לאגער. ־ גענען
 ליידנס־חברים, זיינע אלע אויף וואכש

 אן פון געלישן האט איינער נאר ווי
 אלץ בלום אתי באלד האט עוולה,

אויסגעגלייכט.
 אין געווען מאל סך א בין איך

 געפארן: גרויסע גאנץ אין סטאלאג
 אין ״אויםטױגך זיך עפעם פאר אמאל

 ״א האבן פאר מאל אסך , קיך דער
 דיסציפלי־ נישש פאר מויל״, גרויס

 חשאים. אנדערע פאר און נירטקייט
 ביים געכאפש מיך מען האש איינמאל

 רוסישן א פאפיראס א אונשערששעקן
מיך האט מען און קריגס־געפאגגענעם

 וועלט־קריגן, ביידע פון פעדעראציע
 געזעל־ אופא״ק, פון פארשטייער

עסקן. ציוניסטישער און שאפטלעכער

 געווען איז אקטאבער ־טן1 דעם
 סאם ח׳ פון יארצייט ערשטער דער

ש, ט װי א ק ש ר ע  טײערן אונדזער ה
 גריג־ דער זינש קאמיטעש־מישגליד

פארבאנד. פון דונג
 אנ־ הערלעכן זייער דערמאנען מיר
פיעשעש. און צער מיש דענק

פרע־ די האט אויגוסט, ־םטן31 דעם
 אינערן-מיניס־ דער אז געמאלדן, סע

 פרע־ די פארארדנט אויך האט טער
 וואס ראסיסטן, אלע אנצוקלאגן פעקטן
 דאזיקער ״דער נאציזם. דעם לויבן

 אנאק״ר, דער דערקלערט צירקולאר,
 אויף ענטפער באפרידנדיקער א את

 אלע אז נויטיק, ס׳איז זארג אונדזער
 אנ־ זאלן אויטאריטעטן קאמפעטענטע

 עקזיסשירן וואם געזעצן די ווענדן
 זאך, א יארן, לענגערע זינש שוין
 נישש עס איצש בת האבן זיי וואס

געשאך.
 ער וויל פארבאנד, דעם שייך וואס
 באזונדערם און רעגירונג די אז האפן,

 בא־ האט װאס יוסטיץ־מיניסטער, דער
 רעאקציאנערע דאם אפצושאפן וויזן

 ווי פרייהייט״, און ״זיכערקייש געזעץ
 שויט־ששראף, פון געזעץ דאם אויך

 אפצוגע־ דערגרייכן אויך וועש ער אז
 אטענ־ פונעם פארברעכער די פונען
 סוף א כדי קאפערניק, רי אויף טאט

 שוידערלעכע אזעלכע צו מאכן צו
 אויסערן שטעלן צו און אטענטאטן

אקט. ראסיסשישן יעדן געזעץ

 א אין אײנגעזעצט ״חטא״ דער פאר
 א אמאל ווידער און ששראף־באראק.

 ענערגי־ און אפפערוױליקע די דאנק
 מען האש אתין, פון אינשערווענץ שע
 פון געראשעוועט און באפרייט מיך

 גופא, ער כאטש לאפעס, נאצישע די
 קאנפיאנם״ דע ״אם ליבער אונדזער

 געפאר. גרויס אין אליין געווען איז
 אויס־ אוונטן די אין האט נארע, זיין

 ביים ארט, אומלעגאל אן ווי געזען
רעזי׳סטאנס־ארבעט. זיין פירן

 דערשיטערש בין איך פארוואס אש
 אי־ אזא פון טויט צוליבן געווארן

 וואס חבר געטרייען בערגעגעבענעם
 אלעמען, ביי באליבט אזוי געווען איז
 מיש קאמיטעט, פון חברים אלע ביי

 זיצן צו מחייה א געווען ס׳איז וועלכן
זיצונג. א אויף צוזאמען

 מיט־ טיפםטע מיינע אויסדריקנדיק
 די קלארא, פרוי טייערע זיין געפילן
 זיי: איך זאג פאמיליע, און קינדער

אנדענק! זיין כבוד און געטרייסש זייט
סאדאווסקי חיים

ב״ - 3״ סטאלאג

 וואקאנס־ דער פון פארלויף אין
 חברים מערערע וועלכער בעת צייט,
 די ריי, דער לויט פארזיכערש, האבן

 האבן לאקאל אונחער אין פערמאנענץ
 אייניקע אין באשייליקש אויף זיך זיי

 אוי־ חודש פון צערעמאניעס וויכשיקע
 געפא־ די כבוד $פגעבן ביים גוםט
 אין מארטירער און קרבנות לענע
 דער פאר און נאציס די קעגן קאמף

פאריז. פון באפרייאונג
­חב די האבן אויגוסט ־טן10 דעם

 )מיש קויפמאן ב. און טשארני מ. רים
 דעד אין באטייליקט זיך פאן( דעד

 באדארבע- די פון מ^ניפעסטאציע
לאזאר. סען גאר אויף טער

 פיי־ די אויף אויגוסט ־סשן23 דעט
 פון מער דורכן ארגאנתירש ערונגען,

 גענעראל פון מאנומעג׳ט ביים פאריז
 וואקזאל געוועזענעם ביים לעקלער,

 אפײ דער אויף און מאנפארנאס פון
 פון מערי דעד אין אויפגאמע ציעלער
 אנוועזנד: געווען זיינען עם פאריז.

 קאמיטעט־מיט־ די בעלער, פדעזידענט
 פון )פרעזידענט סאסעוויטש גלידער

 וועלער, פארבאנד(, ביים ״מיטיעל״
פאן(. דער מיט )אומעטום קויפמאן

 באטיי־ זיך האט פארבאנד דעד
 דער אין — קויפמאן ב. דורך ליקט

 דעם ״אנאקר׳/ פון פלאס־צערעמאניע
 -טער37 דער אויף סעפטעמבער ־טן6

 באפדייאונג דעד פאר מאניפעםטאציע
 דעם דורך ארגאניזירט פאריז, פח

 פון באפרייאונג דער פון קאמיטעט
אנוועזנד געווען זיינען עס פאריז.

נאוועמבער, ־סשן29 דעם זונטיק,
 אונדזער פארקומען וועט אזייגער 13

 פון באנקעט ־ מיטאג יערלעכער
פריינטשאפט.

 די אין פאר קומט באנקעט דער
 לאפא־ ־ ״קאנקארד פון זאלן שיינע
 בא־ א את פלעצער צאל די יעט״.

רע־ דעריבער ווערט עם גרענעצטע.

 מא־ מעטיקער לעצטער דער נאך
 וואפן- אטאמישן קעגן ניפעסטאציע

 איז דייטשלאנד פעדעראלן אין געיעג
 סאציאל־דעמאקראטישע דארטיקע די

 צו־ באאומרואיקט רעגירונגס־פארטיי
 און כאראקטער פאציפיסטישן ליבן
 פון פאלישיק אנטי־אמעריקאנער דער
יוגנט. דייטשער דער

 אן ווייטער גייט קאמף דער אבער
 אין בלות נישט זיך, פארשטארקט און

 אין אויך נאך דייששלאנד פעדעראלן
ווי לענדער, אייראפעאישע מערערע

 גארבאזש, גאלדגעוויכש, :צוו״אנד.
 פיל און שווארץ סאסעווישש, קויפמאן,
 אנששול־ מיר וועלכע פאר אנדערע,

 אויסרעכענען נישט פארן זיך דיקן
זיי.

 אויף אנוועזנד געווען זיינען עם
 צערעמאניע ־ אנדענק גרויסער דער

 טן10 דעם שבת מאךוואלעריען, אויפן
 אין )פארשטייער אפעל ש. אקטאבער
 ווא־ מאן פון סווועניר דע ״קאמיטע
 א. פאן(, דער )מיט קאץ לעריען(,

 גור־ זש. מאלעך, ש. קאהן, ר. בעלער,
 אומפאר־ אן — אנדערע און פינקעל

 אנטייל מישן צערעמאניע, געסלעכע
 בעת מיניסטער, ־ קאמבאיטאנטן פון

 מײ פראנםוא ענטTמלוכה־פרעז דער
 דער אויכ ביי־געווען את טעראן

 פרעזידענט דערמארדעטן פון לוויה
סאדאש. אנואר

 העצן נעא־נאציס ענגלישע
 באיקאטידן צו

געשעפטן יידישע
 לעצ־ האבן נעא־נאציס ענגלישע די
 העצעס זייערע פארשטארקט טענס
 קא־ פון געגנט דער אין יידן. קעגן

 זיי האבן לאנדאן, אין גארדען, ווענש
 באיקאשירן צו אויפרופן פארשפרייט

 האש פאליציי די .געשעפטן יידישע
 פון העצער די דעמאסקירט נישש נאך

 אן געבן װאם ״ארגאניזאציעס׳/ די
 איר־ פון הויפט־שטאט די אדרעס אלם

דובלין. לאנד,

 בא־ צו זיך פארויס פון קאמענדי׳רט
 ביורא אין פלעצער די מיט זארגן

פארבאנד. פון

 פארזען האיאר איז באנקעט דער
 ששי־ מיט און פראגראם רייכן א מיט
 אג- דער אונטער פידלער־מוזיק לע

אטאל. ארקעסטער פון פירונג

 הא־ דענעמארק, בעלגיע, איז ראס
אנד. און נארוועגיע שוועדן, לאנד,
 שלום־בא־ די האט פראנקרייך, אין

 אל־ ״דער פון ראמען די אין וועגונג,
 אנטווא־ דער פאר וואך וועלטלעכער

 נאציאנאלן א ארגאניזירט פענוגג״,
 אין אקטאבער ־טן25 אויפן אויפמארש

 האבן ארגאנתאציעס מערערע פאריז.
 דאזיקער דער אנשלוש. זייער געגעבן

 היפאדראם אין פאר קומט אויפמארש
פאנטען. דע פארט פון

אעיציאטיוון ג:יע
 פרעזידענט זיין פון בריוו א אין
 ניי א אונטער שטרייכט פעיר, רעגע
 די אופא״ק נאציאנאלער דער מאל

 שטעלט עס וואס וויפטיקייט, גרויפע
 דער פאר קאמף דער פאר זיך מיט

 דער אז דערמאנט, ער אנטוואפענונג.
 די פון וועלט־פעדעראציע )די פמא״ק

 ר. י. פ• דער קאמבאשאנטן(, געוו.
 ווידער־ די פון )וועלט-פעדעראציע

 )אע־ זש. פ. א. י. ק. די שטענדלער(,
 די פון קאמיטעט טערנאציאנאלער

 אנדערע און קריגס־געפאנגענע( גערו.
 גע־ דארפן עס אז ארויס, זיו זאגן

 ־טן24 פון וואך דער אין ווערן נומען
 איניציא־ נייע אקטאבער ־טן30 ביזן

 פאדערן פארן לענדער אלע אין טיוון
 װאפן־גע־ אטאמישן דעם אפצושטעלן

 אטאמישע אן אויסצומיידן כדי יעג,
 קאמ־ יידישע די אייראפע. אין מלחמה

 שלום פארן קעמפן וואס באטאנטן,
 זיי־ פון אפשטיין גישט זי־כער וועלן
קאמפס־חברים. פראנצותישע ערע

 אלגעמיינע יערלעכע

 פארזאמלונג

דעפארטירטע די פון

 איז אקטאבער ־טן18 דעם זונטיק,
 צערעמאניע רירנדיקע א פארגעקומען

דראנסי פון מאנומעגט ביים
 ־טע36 די פארגעקומען דאן ס״איז

 מיט פארזאמלונג אלגעמיינע יערלעכע
 געוו. די פון באפרייאונגס־באנקעט א

דעפארשירטע. יידישע

 פוידמאן י. מן יאראצ״ט יטעו־ דער צו
העושקאוויטש סאם און

ש. מ.

 זכוונות ביגטר א
mis חבו vu, ברום
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